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POUVOIR
e volume des ventes de détail
élève à $23,425,000, en 1954

Le volume des ventes de détail à Saint Hyacinthe, au cours 
l'année 1954, se totalisa à $23,425,000, ce qui donne une 

tellente idée du pouvoir d'achat des citoyens. La plus grande 
rtie de cet argent, ou 21 pour cent, fut consacré à l'achat de 

rriture dans les magasins de détail de la ville.
montant ainsi consacre aux ap- 

jionneinent* de bouche aérait 
de quelque $5,000,000, ce qui si­

t une moyenne de $1,060 par fa- 
f, ou un peu plus de $20. par
ine.

et chiffre* et détails sont contenus 
U dernière étude de la revue 

riciinc Sales Management, qui en­

s cours de cinéma 
onneront réponse à 
e graves questions
Lt* cour» de cinéma dont bé- 
ficiara la population da S.- 

y acini ht. tout U haut patr ona- 
dt S. E. Mgr Douviilo. évoqua 

diocéaa. commancaront di- 
nch« prochain 6 novambra. 

n s’y inscrit ca qui ait obliga- 
lra. au Cantra catholiqua, 2895 

Glrouard. ou au Cantra No- 
t-Damt. 1a aoir mima das aé- 

•t. Lu court faront connaî- 
1m ttchniqua» générales du 

nëma. dt mtma qua laa prin- 
d'Mthétiqua at da morala 

permettionl au public da 
rter un jugamant éclairé sur 

film* qu'il laur arriva da 
ir. Las court comportant con- 
ranca. prèaantation at analy- 
d'un film, da mama qua dit­

on an marga. Il y aura aut­
ant boita aux questions, qui 
rmttira à tout da prandra una 

pertonnella à l'éluda. Las 
; aa préaantaront comma 
| novambra, ouvartura par 

Mgr Douvilla at M. Jacquat 
t* 13. L'influence du ci- 
par M. Mar cal Clémant; 

Les aspects économiques du 
par un specialist#; la 

, U télévision et la famille, 
Ma Lionel Leblanc; la 4 dé­

, Les problèmes que po­
le cinéma, par M. Jacquat

a solidarité économique est mise 
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Plus de deux cents personnes assisteront à Saint-Hyacinthe, 
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M. Osias Avard, de 
cette ville, décédé 
à l'âge de 68 ans

M. Osias Avard est décédé same­
di dernier, à l’âge de 68 ans. Il était 
père de M. Gaston Avard, mar­
chand-tailleur, de cette ville, et 
de M. Paul Avard, imprimeur. Ou­
tre son épouse, née Aurore Tou- 
chette, il laisse quatre autres fils 
et cinq filles: MM. Maurice et Re­
né Avard, de Montréal; Jean-Guy 
et Roger, S.-Hyacinthe; Mmes Eloi 
Beaudry (Marcelle); Elphège Des­
marais (Jacqueline); Marcel Des­
lauriers (Denise); Mlle Pauline A- 
vard, S.-Hyacinthe; Mlle Jeannet­
te Avard, Montréal. Deux soeurs 
lui survivent aussi: Mmes veuves 
Odilon Bédard (Philomène); Char­
les Ouellette (Albina), Montréal. Les 
funérailles eurent lieu mercredi à 
l’église paroissiale du Christ-Roi, 
•ous la direction de la maison Rt- 
né-J. Mongoau Liée. Les porteurs 
étaient MM. Roland Morin, Yvan 
Breault, Jean-Paul Dav^iu, R. 
Guérard, G. Hébert et R S.-Jean.

Enfants de Marie
La réunio nmcnsuclle des Enfants 

de Marie de la cathédrale aura lieu 
dimanche, à 9 heures 30 à la cha­
pelle des mariages. Bienvenue a tou­
tes les jeunes filles.

D’ACHAT ELEVE DANS NOTRE VILLE

quête régulièrement sur les revenus 
et dépenses de la population, dans les 
villes de quelque importance, tant 
aux Etats-Unis qu'au Canada.

A Saint-Hyacinthe, y note-t-on, les 
gens ont tendance à manger mieux 
que jamais et ne lésinent pas sur la 
qualité de ce qui est destiné à leur 
estomac. Il faut uussi mettre en ligne 
de compte que les familles nombreu­
ses s'y rencontrent souvent, ce qui 
gonfle pent-étre le chiffre moyen des 
déboursés pour victuailles. Toujours 
est-il que le total annuel de $1,060 
par famille, pour nourriture, dépasse 
de beaucoup celui de la province et 
du pays: $781. et $689. On conclut 
donc que le niveau de vie est à la 
luiusse, dans notre ville et la région 
immédiute. Et cela ne se traduit pas 
uniquement par l'achat des marchan­
dises destinées à la table de famille.

Dan» les autres secteurs du com­
merce de détail, mcine en ce qui con­
cerne les articles dits de luxe, le vo­
lume des ventes va aussi en augmen­
tant. Ainsi, en ce qui a trait aux au­
tomobiles, neuves ou usagées, aux ca­
mions, tracteurs et autre» instruments 
aratoiies, lesquels se vendent à Saint- 
Hyacinthe, même s'ils n'y servent pas 
beaucoup. Sous cet angle global, le 
chiffre des vente» atteignit le chiffre 
non négligeable de $4,623,000, ou 20 
pour cent de chaque dollar dépensé 
dans les limites de la municipalité.

De leur côté, l'ameublement, les 
appareils de télévision et de radio, 
de musique en général, les réfrigéra­
teurs, poêles électriques et autres ob­
jets du genre, absorbèrent $1,914,000, 
soit huit pour cent du volume des 
achats, ou de» ventes, selon le point 
de vue où l'on se place.

Un autre huit pour cent, soit $1, 
799,000, fut consacré au commerce gé­
néral, y compris celui des magasins- 
chaînes, autres que ceux d'approvi­
sionnements de bouche.

Pour leur part, les pharmacies re­
cueillirent $571,000, ou deux pour 
cent de chaque dollar dépensé par la 
population. .

Automobile détruite 
par le feu, sous les 
yeux du propriétaire

M. Gabriel brodeur, de cette 
ville. a vu son automobile détruite 
par le Jeu vers minuit vendredi 
dernier, à quelque distance du vil­
lage de La brise niât ion. M. bro­
deur se promenait avec un ami, M. 
Mart el Langelier, de Saint-Joseph• 
sur-Y amaska, quand il remarqua 
que le moteur de sa voiture lais­
sait échapper une fumée dense. U 
arrêta aussitôt et les deux hommes 
descendirent du véhicule. Ils al­
laient enquêter, quand le réservoir 
h essence fit explosion. Le» Hom­
mes se rêpamlirent rapidement et 
détruisirent Vuuto en un rien de 
temps, les voyageurs échappant de 
justesse aux flammes. L'agent Al­
bany Rochefort, de la Circulation 
provinciale, se rendit sur les lieux 
pour les constatations.

La généalogie, dit 
M. Borduas, doit 
être mieux connue

M. Jean-Rodolphe Horduus, biblio­
thécaire à l'Ecole de Médecine Vété­
rinaire de Saint-Hyacinthe, membre 
émérite de lu Société Généalogique 
Canadienne-française, a donné une 
causerie au rongrès général de celle- 
ci à Montréal, samedi dernier. On en 
trouvera ci-après les parties essen­
tielles:

Lors des dernières élection» annuel­
les de la SGCF, maint» changement» 
se nom effectué» uu Conseil, à ht tête 
duquel je suis très heureux de retrou­
ver Mlle Jeanne Grégoire. J’ai l'hon­
neur de connaître notre présidente 
depuis plus de dix ans, c'est-à-dire de­
puis la fondation de la SGCF, et je 
suis persuadé qu’elle possède les qua­
lités requise» pour s'acquitter de sa 
lourde tâche à lu satisfaction de tous 
les membres, si difficiles et si exi­
geants puissent-ils être.

J'offre un tribut public de gratitu­
de au révérend Père Antonin Loisel- 
le, dominicain, qui, le premier, m'a 
initié aux secrets de relie belle scien­
ce qu’est la généalogie. C’est eucore 
grâce au Père Loiselle que je puis 
m'honorer d'être un membre fonda­
teur de notre belle société généalogi­
que.

Je m’en voudrais d’oublier le R. P. 
Archange Godbout, franciscain, fonda­
teur de la Société généalogique, à qui 
j’ai eu souvent recours au début de 
ma carrière généalogique, et qui s’est 
toujours prêté de bonne grâce à mes 
demandes fréquentes.

De tous les diocèses de la province, 
celui de Saint-Hyacinthe peut se van­
ter de posséder le plus de relevés de 
registres paroissiaux, eu égard au 
nombre de ses paroisses. Mais si la 
moisson est abondante, les moisson­
neurs se font rares. Ce travail gigan­
tesque u été accompli par trois ou 
quatre membre/ seulement — nous 
n'en avons qu'une quinzaine en tout 
—et ce n’est que grâce à l'énergie in­
domptable de travailleurs acharnés 
comme Mgr Napoléon Delorme et le 
R. P. Loiselle, que nous avons pu 
obtenir de tels résultats.

(suite à la page 4)

Soumissions pour 
les deux écoles 
du Bourg-Joli

La Commission scolaire de la 
ville de S.-Hyncinthc a étudié mer­
credi les soumissions faites pour la 
construction des nouvelles écoles 
jumelles, à l’angle de l’avenue Mail- 
hot et de la rue du Sacré-Coeur. 
Trois soumissions furent proposées 
comme suit; IVadcboncoeur et Cie 
Ltée. $273,772.; Charles Gilbert et 
Cie Ltée, $292.800.; Guilmaine et 
Frère, $332,000.

Réunion d'anciennes
Les ancienne» du Pensionnai Notre- 

Dame de Lorette sont respectueuse­
ment conviées à une rencontre frater­
nelle le dimanche, 20 novembre, à 2 
heures de l'après-midi. Bienvenue à 
toutes. -
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L’arme et les projecteurs saisis par lés agents du ministère de la 
Chasse et des Pêcheries, entre les mains des trois braconniers arrêtés 
récemment dans le sanctuaire de gibier de Saint-Hyacinthe. La photo 
donne idée de l’équipement employé pour détruire sans raison, et de 
façon illégale, le peu de faune sauvage qu’il nous reste tlans lu région.

(Photo Studio Bolwatt)

Le R. P. Martel essaye à son tour 
de définir l'existentialisme

Qu'est-ce que l'existentialisme ? Comment Jean-Paul Sartre 
en est-il arrivé à sa théorie ? D'où lui est venue cette vogue 
dont il a subitement joui après la guerre de 39 ? Telles sont les 
questions auxquelles a voulu répondre le R.P. Nicolas Martel, 
o.p., animateur spirituel du Club des Francs de Saint-Hyacinthe, 
au souper du club, la semaine dernière.
M. le Dr Jean-Claude Laurence ré­

sidait. lai conférence du Père Martel 
fnif-ait pendant à celle de M. Maurice 
de Gamlillar, prononcée à l’Alliance 
française, sur l'existentialisme et son

créateur: S.-A. Kierkegaard. Mais
l’existentialisme, pour le profane, 
c’est bien plu* Sartre que le» systè­
me» philosophique» de Kierkegaard, 
de Hegel ou de Bergson. “La men­
talité générale de l’existentialisme, de 
dire le Père Martel, c'e»t le désespoir 
et le liegyùt «levant la vie. Cette atti 
tude spin tu elle, qui a conquis lu jeu 
ne»sé d’après-guerre, Sartre l’a vécue 
lui-même. Mais il n'est pu» arrivé là 
à propos de rien. Son éducation est 
l’une des causes qui lui inspirèrent 
sa théorie. Ayant perdu son père en 
bas âge, Jean-Paul Sartre ne put ja 
mais se résoudre à aimer son deuxiè­
me père. Encore enfant, il domine 
sc» rêves, les poursuit et les chasse à 
volonté. Puis arrive l'adolescence, 
dont il ne pourra jamais dominer les 
assauts. L’imagination prend le pas 
sur le raisonnement. Il est mainte- 
liant le grand enfant qu’il sera tou 
jours. Il souffre d’un complexe de 
frustration. 11 se fait une conception 
maladive de l’homme, qifil considère 
comme lin être essentiellement libre. 
Mais la liberté, pour lui, c'est une ré 
voile et un engagement. L’homme est 
un engugé révolté; un engagé actif, 
«lotit la révolte u un objet. Et sa li 
berté, il l'assume à fond et de bonne 
foi. L’homme qui vit selon le» nor­
mes de la morule est pour lui un pol

Me Gaston Rondeau, avocat de 
Marieville, qui présidera le congrès 
annuel de la Société Saint-Jean-
Baptiste du diocèse de Saint- ! ,ron Hui rar,l« derrière un écran. 
Hyacinthe, h l’Ecole de Médecine | s,irlre ne Pr*chf' Pas 1« dégoût pour 
Vétérinaire, les 5 et 6 novembre.! (suite à la page 8)

Roland Brodeur., jadis de Milton, 
brûlé à mort dans un accident
Sainte-Cécile, 3.— (Spéciale)

M. Roland Brodeur, de Granby, fils de M. Aimé Brodeur.
maire de Sainte-Cécile de Milton, a été brûlé à mort au cour*
d'un accident de la route, survenu samedi dernier vers les deux
heures du matin, entre Saint-Paul d'Abbotsford et Granby.
Il était âgé de 22 ans. Le jeune 

homme est décédé à l’Hôpital Saint-
Joseph de Granby, quelques heure» 
après y avoir été admis. Il a été si 
affreusement brûlé qu’on n'a pu tenir 
son cercueil ouvert, au salon mor- 
tua ire.

Le jeune Brodeur se trouvait dan»

compagnie de M. Armand Fontaine, 
laquelle beurtu à un moment donné 
l’arrière «lu véhicule de l’agent Denis 
Lambert, de lu Circulation provin­
ciale. Celui-ci prit feu et, dun» le mê­
me temps. Brodeur se trouva projeté 
dans l’essence «pii s'en répanduit, 
bientôt entouré de flamme», à tel
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une automobile de marque bttick, en j point que tous ses vêtements brûlè­
rent sur lui. L'agent Lambert était 
lui-même inconscient et M. Robert 
Ninrlaus, qui remorquait alors une 
autre auto uccidentée, le tira de sa 
voiture en feu, au risque de sa vie. 
Lambert, «pii est âgé de 25 ans et de­
meure à Rougemont, souffre d'un pou­
mon perforé et de blessures à la tête, 
fjuand au jeune Fontaine, 19 ans, 
compagnon de Brodeur, il souffre 
aussi de blessures à la tête, dont une 
fracture probable du crâne.

Au spectacle de ballet présenté au théâtre Paris, par 
l’Académie de Ballet du Centre Notre-Dame. De 
fauche à droite, MUes Nicole Brosscau. Carole Hallé,

Lise Hallé, Claire Hébert, Louise Adam, Luce Hébert, 
Doris Phaneuf, Andrée Brosseau, Lise Bienvenue et 
Michelle Beauregard. (Photo Studio Bel wait)

L’accident faisait suite à un pre­
mier, dans lequel figuraient MM. 
Paul-O. Trépanier, architecte, et Clau­
de Lavallée, dessinateur attuché â son 
bureau, l’un et l'autre de Granby, 
I/ugent Lambert n'était rendu sur les 
lieux de ce premier accident, en som­
me a»sez bénin, <|uand le second se 
produisit.

\x jeune Brodeur était fils de M. 
Aimé Brodeur, maire de Sainte-Cécile 
de Milton, et de feu Yvonne Laurion, 
neveu de M. Aimé Laurion, gérant du 
journal la Voix de l'Est, quotidien 
de Granby. Outre son père, il laisse 
se» grands-parents, M. et Mme Eugè-

Quarante ans d'un 
beau dévouement pour 
M. C.-A. Rousseau.

M. C.-A. Rousseau, rlirf ranger pro­
vincial de l’Ordre «In» Forestier* Ca­
tholiques, membre du conseil ü’ud- 
iiiiiiutrution de l’Ordre à Chicago, «le 
>aiiit-Hyai‘intlie, a été l’objet «l’une 
belle manifestation, à l’occasion d'un 
banquet qui suivit au Grand-Hôtel, 
de «vite ville, une cérémonie publi­
que d’initiation de Forestiers, au 
*oun-»ol «le l’église de Saint-Josepli- 
sur-Yamaska.

M. Roussequ célébrait quarante ali* 
de directorat de l’Ordre dans la pro­
vince de Québec, «t son qiiin/.ième 
anniversaire comme chef ranger pro­
vincial et liant directeur, membre du 
conseil d’administration.

M. l’abbé J.-C. Beutidin, aumônier 
provincial, rappela dans une allocu­
tion les immenses services rendus aux 
Forestier» par M. Rousseau pendant 
quarante uns, prè» d'uu demi-siècle, 
le» nombreuses difficultés qu’il lui 
avait fallu surmonter pendant cette 
longue période, pour leur assurer la 
place enviable qu'il» occupent au­
jourd'hui au Canada, et dan» la pro­
vince de Québec, dans le monde des 
affaires, en particulier celui du 
placement. Le R. P. Antonin Bisson- 
nette, o.p., parla dans le même sens, 
insistuiil sur les «pialités «1e sincérité 
vl de loyauté de M. Rousseau, souli­
gnant qu'il avait su ajuster sa vie per­
sonnelle aux directives de l’Eglise, 
pour le plus grand bien de ses frère» 
forestiers et de »c» compatriotes en 
général. S. H. le maire Erucnt-O. Pi­
card porta auH»i la parole et présida 
le banquet.

Outre ceux nommés, on remarquait 
à la table d'Iiotineur Mme C.-A. Rous­
seau; M. l’abbé E.-J. Lemieux, curé de 
Sainte-Angèle de Houville; MM. J.- 
Adélard Aubin et Roland Chabot, 
chef» rangers des cours Lafontaine et 
Saint-Hyacinthe, de l’Ordre des fo­
restiers; Mmes Aubin et Chabot.

Cent nouveaux membres furent ini­
tiés à la cérémonie de l'après-midi, 
présidée conjointement pur M. Rons- 
seau «-t M. George» Messier, maire de 
la municipalité. Le premier degré 
fut conféré par les dirigeants de S.- 
Hyacinthe et Saint-Joseph: MM. J.-
Vdélard Aubin et Roland Chabot, Er­
nest Fontaine, J.-A. Paré et J. Près- 
seau; les deuxième et troisième, par 
une équipe montréalaise, ayant ù sa 
tête M. J.-Alcide Lavoie.

Plusieurs directeurs provinciaux 
étijent présents, entre autres MM. 
(diaries Lussier, secrétaire provincial; 
E.-1I. Reilly, trésorier provincial; J.- 
\V. Cantin, Adélard Provencber, J.-D. 
Dufour, Harry McCullum, Jean Lé- 
tourneut, Raoul Luforte, George» Bi­
nette et M. le Dr Eugène Garreau.

On offrit à M. Rousseau un magni­
fique fauteuil Laiy-lloy, uu cours de 
!.i journée.

;
%. -,v,

1 fw

Le jeune poète canadien Raymond 
Savard, qui vient de publier son 
troisième recueil de poèmes “Lar­
mes”, avec présentations de Claude 
Marceau. Tous deux sont direc­
teurs-fondateurs de l’Union des 
Jeunes Ecrivains.

M. Valmore Fontaine 
trouvé noyé dans 
la rivière Yamaska

I u/more t'ontoine, 02 ans, de 
Montreal. u éfé trouvé noyé dans 
ht rivière ) amaska, à environ qua­
tre milles tie la ville de Saint llya- 
cinthe. M. Haul Girard, cultivateur. 
qui demeure au lurrtl de l'eau, 
aperçut soudain le cadavre flot­
tant. Il alerta aussitôt le sergent- 
ilétective Vau! Gagnon, de la Sû­
reté provinciale, qui le fit trans­
porter à la morgue Rcnê-J. Mon- 
geau. On ignore tlans quelle« cir­
constances Fontaine trouva la 
mort. IjO cor iis fut découvert jeudi 
après-midi, vers les 5 heures.

la ville d'Acton Vale 
envahie par nos soldats
Acton Vale, 2.—(Spéciale)

Quelques 150 officiers, sous-of­
ficiers et soldats du Régiment de 
S.-Hyacinthe ont campé en fin de 
semaine à Acton Vale, dans la ré­
gion qui sépare la municipalité de 
S.-Théodore d’Acton, et y ont par­
ticipé h dos exercices militaires. A* 
vec eux si; trouvaient les membres 
de la nouvelle compagnie d’Acton 
Vale, ou nombre d’une cinquantai­
ne. Il y eut parade dans les rues de 
la ville, et présentation des ar­
mes h S. H. le maire Roger LaBrec- 
que. Le lieutenant-colonel Simon 
Duclus. offi/ier commandant du 
Régiment, a déclaré que l’objet du 
ralliement était de familiariser les 
hommes avec les travaux d’un 
campement de courte durée.

Me Daniel Johnson 
prend la défense 
du petit détaillant

Ml- Daniel Johnson, député de 
Ragot à l’Assemblée legislative, ad­
joint parlementaire cie l’hon. M. 
Duplessis, premier ministre de la 
province, représentait celui-ci à 
«viuntréul, au premier banquet an­
nuel de l’Association des Garngis- 
tes et Détaillants d’essence du Qué­
bec. Jeudi dernier. Dans une allo­
cution qui fut fort applaudie, il y 
prit In défense des détaillants, sou­
lignant leurs obligations et les dif­
ficultés auxquelles i) leur faut fai­
re face chaque jour. Le détaillant, 
a t-il dit, est lié de près à l’histoire 
economique et sociale du Canada, 
mais son type a évolué avec les 
changements survenus dans le 
commerce, avec ce résultat qu’il se 
classe aujourd'hui de trois façons: 
le progressif, le stationnaire et l'in­
désirable. Le détaillant prend de 
plus en plus d’importance, en rai­
son d’une population qui s’accroît 
ans cesse. 11 a des contacts directs 

avec la clientèle, plus humains que 
ceux des grandes entreprises im­
personnelles. Au vrai, il est le pro­
totype de l’entreprise privée, jus­
qu’à un point le pilier de notre ré­
gime économique. Après i’igricul- 
tuie, c'est le groupe des détaillants 
qui représente le plus grand nom­
me de propriétaires fonciers.

Passant au domaine des chiffres, 
Me Johnson souligna que les ven­
tes au détail ont doublé depuis 1941 
dans les garages et les postes de
ravitaillement d’essence. Il y a 

aujourd'hui dans la province 3,250 
établissements en leur possession, 
qui font un chiffre d’affaires dé­
passant les $460.000, et qui em­
ploient 17,608 personnes. La nou­
velle association, dit-il, est néces­
saire et elle est appelée à rendre 
des services considérables.

Au cours de la journée, M. Gé­
rard Chicoine. de Sa in te-Rosalie 
•Ragot), a été élu 2e vice-président 
de l’association dite.

M. Ernest Mercier 
parti pour Rome

M. Ernest Mercier, régisseur de 
la Ferme expérimentale de Lennox- 
ville, autrefois du Centre d'insémi­
nation artificielle de S.-Hyacinthe, 
a quitté Dorvul mardi, à bord d’un 
avion â destination de Rome, où 
il assistera à l’assemblée annuelle 
de l’Organisme pour l'alimentation 
et l'agriculture des Nations-Unies, 
du 4 au 25 novembre. M. Mercier 
est l'un d«\s six délégués du minis­
tère fédéral de l'Agricmlùure â 

cette assemblée.

Ce crâne humain aidera-t-il à expliquer la 
disparition de Victor Loranger, à Acton Vale ?
l/hon. Roch Pinard 
aux Nations-Unies
lleloeil, 3, (Spéciale) 

l/hon. Roch binard, député de 
Chambly-Verchèret aux Corn mû­
ries, secrétaire d'Etat du Canada et 
vice-président tie la délégation ca­
nadienne ii lu 10e session de l'as­
semblée générale des Natiuns- 
Unies, partira dimanche prochain 
pour Neiv-York, où il rejoindra la 
délégation et /participera aux tléli- 
Itérations tie la session en cours.

Spectacle de ballet, 
par les élèves de 
Mme Yolande Bélanger

Le spectacle de ballet offert au 
théâtre Paris par leg élèves de 
Mme Yolande Bélanger, directrice 
de l’Académie de Ballet du Centre

Acton Vole, 2, (Spéciale)
La découverte d'un crâne humain dans le voisinage de 

Melbourne, près Richmond, porte à se demander si l'on n'a pas 
trouvé la solution au problème do la disparition de Victor 
Loranger, autrefois domicilié dans le deuxième rang d'Acton 
Vale, en direction de Roxton Falls, accusé en 1951 du meurtre 
de sa femme, née Régina Morel.
Mt-lhoiiriiH nV»t qu'à dix-linit mille# | legist*, <!»• Montréal, u été thnrgé de

déterminer ce qu’il en eit. En tant 
que l’on xurlic, Loriinger avait sou- 
veut d’étranges allures et il n’est pa*

d’Aeton Vale (Rngnt). Agée alors de 
33 ans, Mme Loranger, mère de sept 
enfants, fut trouvée baignant dniH 
-on »ang, après avoir été im-aillie «le 
coups de marteau à la tête, vraisem­
blablement par «on mari. Olui-ci dis­
parut b* jour même et ne fut pas revu. 
On crut qu’il «’était enfui ù travers 
le» bois, mais In Sûreté provinciale 
n’arriva jamais ù relever su trace. Il 
est possible qu’il soit mort Je faim ou 
de froid, et la Sûreté se demande au­
jourd'hui si le rrâne découvert n 
Melbourne ne serait pas le sien. M. 
le Dr Jean-Marie Roussel, médecin

Garde du Christ-Roi
Le bureau d#- direction de la Garde 

Notre-Dame, obtint jeudi dernier ,,uroi»»iale du Clirht-Roi tiendra son
un magnifique succès. Les élèves 
du cours d’été 1955 figuraient au 
programme, et l’on doit dire que 
chacune d'clleg se tira avec aisance 
de son rôle, malgré les appréhen­
sions qu’inspire parfois un public 
nouveau. La soirée était présen­
tée sous le titre d'Echoppe aux pou­
pée*. Mlle Germaine Daigle, l.m., 
était au piano d’accompagnement 
et Mlle Françoise Poitras présen­
tait les jeunes artistes avec com­
mentaires. La représentation était 
sous ia direction de M. Serge Mo- 
renoff. maître, et de Mme Yolande 
Béalnger. Le spectacle consistait 
?n un arrangement chorégraphique 
de M. Maurice Morenoff, à l’excep­
tion de doux numéros: la danse é- 
cossaLse et celle des sabots. I*es 
fillettes au programme étaient 
Mlles Hugucttc Lcmay, Marie et 
Paule Lafontaine, Diane L'Heu­
reux, Caroline et Lise Hallé, Mi­
chelle Beauregard, Françoise Beau­
regard et Micheline Bélanger, de 
S.-Hyacinthe; France et Lise Pi­
card, Francine Labossière et Loui­
se Adam, La Providence; Nicole 
Fugère, Saint-Joseph-sur-Yamaska; 
Sonia Arseneault, Douville; Daniel­
le Gosselin, Nicole et Andrée Bros- 
seau, S.-Damase; Claire et Luce 
Hébert, S.-Charles • sur - Richelieu

u»*«*mblét‘ régulière demain après- 
midi au sous-sol de l’église. La réu­
nion commencera à 1 heure 30 pré­
cise. I.cs membres sont priés d’être 
présents.

En page 2

Un article sur

Des hommes 
ni paresseux, 

ni arriérés, 
ni ignorants

-tu qu’il u it été absolument sain d'es­
prit. Deux dt- se» enfant » l’auraient 
\ii frapper leur mère d’un marteau, le 
I l «eptembre 1951. L’un d’eux courut 
dire ce qu’il avuit vu ù M. René Fon­
taine, un voisin, lequel alerta le chef 
de police Donat Leclerc, d’Acton 
\ ale. Celui-ci communiqua ensuite 
avec la Sûreté provinciale, et un man­
dat d'amener fut émis contre Loran- 
ger, le 25 septembre. Personne ne re­
vit jamais l’homme. On fouilla en 
vain les bois de la région et l’on don­
na son signalement aux frontières, 
aver photographies. Rien n’y Fit. L’ar­
me du crime, le marteau rn»ang)anté, 
fut trouvée par les détectives Gaston 
\rchamhuult et Roch Turcotte, au 
premier étage dt* la maison des Lo­
ranger. Après avoir été conduite â 
l'Hôpital Saint-Charles de Sainl-Hya- 
cintlie, Mme Loranger, souffrant d’une 
fracture ouverte du crâne, fut trans­
portée dans un hôpital de Montréal, 
où elle expirait le 24 octobre 1951, 
*.m» avoir repris connaissance. Au 
moment de sa disparition, Loranger 
était âgé «le 37 ans.

Soirée récréative
Une soirée récréative, organisée 

par les tertiaires du Christ-Roi au 
profit des oeuvres paroissiales, au­
ra lieu le samedi 19 novembre, à 
8 heures, au sous-sol de l’église pa­
roissiale. Un magnifique panier de 
provisions sera donné en prix de 

présence.

André Jubinville, 4 ans, se noie 
dans deux pieds d'eau à Beloeil

Beloeil, 31.—(Spéciale)
André Jubinville, 4 ans. de Be- 

loeil, s'est noyé samedi dernier dans 
un ruisseau qui passe «à proximité 
de la demeure de ses parents, a­
lors qu’il s’amusait à l’arrière de la 
maison. Il était fils de M. et MmeLise Bienvenue, Beloeil; Doris Pha- 

nc Laurion, de Roxton Pond, ainsi neuf, S.-Bernard; Mlles H. Dufres-1 François Jubinville. A un moment, 
que dix frèrea et aoeora. • ne et P. Folsy, Montréal. la mère s’aperçut qu’il avait dis

paru. Elle donna l'alarme, et sou 
mari se mit à la recherche de l’en­
fant, accompagné de plusieurs de 
se» voisins. On finit par retrouver 
le cadavre dans le ruisseau, recou­
vert de deux pieds d’eau. Le détec­
tive Richard Masson, de la Sûreté 
provinciale, fut dépéché sur les 
lieux pour enquête.
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Des hommes qui ne furent ni paresseux 
ni ignorants, ni arriérés

TT R Les poèmes d'amour ont la

Me Louis-D. Durand, des Trois- 
Rivières, est avocat comme Me Vic­
tor Morin, de Montréal, est notaire. 
Avec cette différence que le pre­
mier exerça fort peu sa profession, 
que le second consacra plus d on 
demi-siècle à la sienne. Sans négli­
ger le code et se désintéresser des 
lois, les deux ont un penchant par­
ticulier pour ce qui touche, de près 
ou de loin, à la littérature, l'histoi­
re, l’art Ce qui ne leur vaudra ja­
mais de mauvaises notes dans l’opi­
nion. Il était fatal, logique aussi, 
que l’un et l’autre écrivissent. Ra­
res sont les lettrés qui échappent à 
la tentation. Me Monn compte plus 
de vingt ouvrages à son actif, dont 
quelques uns assez minces; Me Du­
rand beaucoup moins, mais la pos­
térité dira de ce dernier qu’il se 
rattrape sur le volume. Sans pour 
cela sacrifier la qualité à la quanti­
té Il vient de donner un livre de 
format imposant, frisant les trois 
cents pages, qu’il intitule suivant sa 
fantaisie, non sans arrière-pensées. 
Paresseux, ignorants, arriérés. (1) 
Il y traite d’une telle variété de su­
jets qu’on renonce à les énumérer 
Mais Durand, homme de cabinet, 
qui travaille et sait travailler, con­
naît les besoins de ses pareils, com­
plète son oeuvre par un index al­
phabétique des noms cités, qui met 
vite à la portée du lecteur une ma­
tière où celui-ci risquerait parfois 
de se perdre.

* -V *
Les paresseux, les ignorants et 

les arriérés de M. Durand, ce sont 
ceux qui ne le sont pas et ne le 
furent jamais. Aussi vit-il à faire 
imprimer en feinte, sur la couvertu­
re* de son livre, un énorme point 
d’interrogation qui atténue le pé­
joratif de ses épithètes. Avocat de 
son métier. l’auteur dresse un plai­
doyer contre ceux-là. nombre de 
nos amis anglo-canadiens en par­
ticulier, qui répandirent cette pué­
rile légende que les Canadiens de 
langue française, et les Acadiens 
avec eux. aiment mieux s’amuser 
nue travailler, répugnent à s'ins­
truire, boudent le progrès et ne se 
soucient pas d’avancement. Cela

L'exception
Un bien joli m-ot du regretté j 

dans le passé, le présent aussi. I Henry B:dou et qui nous arrive a- j 
Quand les Anglais de 1755 déporté- près beaucoup d’annees par l'inter-} 
rf-nt w Acadiens aux quatre coins média ire de Christine G armer.rent les Acadiens aux quatre 
du continent, ils s’empressèrent de —Toute* Ici fesœnes ont du ge-

Don Quichotte
par ETIENNE BURNET

les dire paresseux, ce qui ne les nie. disait un jour Paul Génüdy à | 
empêcha point de s’emparer de leurs j Henry Bidou.

Il >• a trois cent cinquante ans bord ici. c’est un résumé du Qui-
terres, de leurs bestiaux, de leur --Sauf, précisa Badoo. quand t'ùes * ailadoUd un livre ■ * nuis une vie de CervantèsJ en Province, le jeune <
argent Ce n est pas d'hier qu’on dé- sont très intelligentes. ** a devenir rapidement ceiebre. sources. P*"»*”* de CnnU* Hippolyte fut 1*

* 1 , B semble que cette anniversaire de j enfin un effort pour replacer cette * " "
U publication de Don Quichotte • oeuvre dans son temps et dans son

milieu. La conclusion nous montre et peu surpris:

-niAv J aussi xaut-u renouer etienne uur- unuuence ou u»re ch cvuuic- . . . . - , ».*

«*> — >«— £ZZZïZîJZ, S'Vra”L'.v'«c„.
pour qui écrire est plu* difficile 
qu'aux autres.

Quantité ou qualité ?
—Je sais bien, disait en riant Ni­

cole Védrèî

a la fois, de nous donner, sous le 
titre Don Quichotte. Cervantes et 
le XVIe siècle, un essai qui cons­
titue une précieuse introduction au

quand il écrit: “C’est une somme 
cervantine où tous les problèmes 
d'histoire de la civilisation soule-

pcurquoi

crête enragé le chien qu’on veut, x x x
noyer. L’accusation de paresse, d’in- ! Autre mot. de Hoftnamwtfial ce- .
dolence. d’ignorance, était aussi i lui-là. également rapporté par Paul a:: P**** ef* t . .
commode qu en Acadie, dans le res- ! Gerald? auss’ {au: J «■*<«* Euecce ^ 1 inauenc* du Uvre et elud,c Ie

te de la Nouvelle-France. Aussi l’on 
ne se priva point de l’exploiter. Pa­
resseux fort singuliers que les fonda­
teurs. les premiers défricheurs, les 
coureurs de bois, les hommes qui 
volaient à Poitîand et Boston en 
raquettes, ceux qui parcouraient 
l’Amérique en canots d’écorce, jus­
qu’à la Baie d’Hudson, la Louisiane,
.a côte du Pacifique!

-a -* *
Le* arguments de M. Durand se 

présentent par centaines, qui con­
fondent les détracteurs. Il les tient 
de multiples témoins appelés de 
partout a la barre, même chez les 
Anglais d’autrefois. Les voyageurs 
anglais ou américains de 1600.
1820. 1640. qui laissèrent des mé­
moires ou de moindres écrits, dépo­
sent pour ou contre no* ancêtres,} V 
pour le plus souvent, et a i’occa- ! 
sion contre les leurs L’auteur pour-

Monstres sacrés
Sociétaire de la Comédie-Françai­
ses, Silvain était un comédien très 
assuré de son génie. Au diner an­
nuel de la Société d’histoire du 
théâtre qu’il préside, Léon Chan- 
cerel rappelait de lui un bien joli 
mot. Un jour qu’il donnait Phèdre

comédien qui 
objet de plu­

sieurs rappels. L’acteur en fut ravi

—Mais naturellement, lui dit Sil-

pagnile. Etienne Bum et suit le 
a Robert Beauvais, conseil de Cervantes, qui disait; 
hommes disent tou- j "Mon histoire aura besoin de com- 

jours que les femmes mentent plus men ta ires pour être comprise”, 
qu’eux. Simple jalousie: c’est par-J Mais ces commentaires ne sont ja- 
ce qu’elles mentent mieux! i mais abusifs Ce qu’on trouve d’a-

chcf-d’oeuvre de la littérature es- par Don Quichotte sont évoques et
examinés”. Il ajoute, et c’est bien 
là notre ojÆnion. qu’un tel livre 
rendra aux étudiants comme aux 
lettrés les plus grands services.

viction qu’ensuite ils t’ont rappe­
lé pour s’assurer que tu n’étais pas 
mort!

—'Saliba. Tunis.) G. Ch.

•| r«> |* » _ t»_ r*m ,*„* •, 11< • • V •♦••••• •••••• •«••tffl tt • a 9, m*m |»> r«tf*i i»| m*T t*m

:j: A propos d'un procès

..

L'Héritage d'André Gide ❖
t

suivit ses recherches dans une ving­
taine de bibliothèques, lut et anno- Le» héritier* d’André Gide ont per 
ta des centaines de documents, des du le prorè* qu'il* avaient intenté 
milliers plutôt, en tira les éléments contre le fi#c. IL devront payer le* 
de sa preuve, comme on dit au pa­
lais. En marge, en cours de route, 
sur le moindre prétexte et parfois I l'oeuvre littéraire d’André Gide, pin* 
sans aucun, il s’abandonne à des j dix million» d’amende pour défaut 
digressions historiques, des à-cô* ; de déclaratioq. Ce procé*. il* ne pon­
té originaux, des rappels de choses j vaient pat ne pa» le perdre. J’ajoute 
inconnues ou depuis longtemps ou-: qu’il m’eûi paru inique qn'ils le go-

dix million», estimation fiscale de 
leur héritage, pour ce qui concerne

le comprenez, n’e*t qu’un argument?, 
-uppo»on» donc que Mlle Françoise 
Sagan, l’auteur du plu» grand suctè* 
littéraire de notre époque, on que 
Mme Simone de Beauvoir, dernière 
lauréate do Prix Concourt, disparais­
sent soudainement tah! qjj’il me de­

que me» confrère» m’avaient fait 
l'honneur de m’y porter. Je ne doute 
pa- que notre ami Me Maurice Car- 
çoe ne -e -oit employé lui aussi à le» 
faire valoir au cour» de la plaidoirie 
qu’il a prononcée pour le» héritier» 
d’André Gide. Ainsi le» écrivain- au-

C'est agréable de 
magasiner à

l'Epicerie Cascades

bliées. qui éclairent d’une nouvelle 
lumière des aspects obscurs du pas­
sé. On lira, par exemple, avec avidi­
té. ce qu’il sut recueillir sur les fa­
meuses tourtes d’autrefois, ces oi­
seaux si disparus aujourd’hui qu’il 
n’en survit pas un spécimen. Il va 
sans dire que les Trois-Rivières ont 
la forte part dans les préoccupations 
de l’auteur, ce qui n’étonne point 
et ne choque pas non plus. La petite 
histoire de la région est d’ailleurs 
parmi les plus riches. Le livre de 
M. Durand est de ceux qu'on lit. 
que l’on tient à conserver, que l’on 
doit prêter le moins possible, parce 
qu’il ne reviendrait pas à son pro­
priétaire.

L’Illettré
(1) Editions du Bien public, Trois- 
Rivières.

plaît d’écrire ce» chose», mai- c’est ! ront finalement recueilli i’adhérion 
pour leur bien que je le fai*!), leur d'André Gide à une cause, à une dé- 
héritare au regard de la loi telle j fen-e dont il »e désintéressait souve- 

gnj— ent: inique pour tou* le* beri* j qu’elle e»t conçue ferait évalué à plu-J rainement. bon fier individualisme
•ieur» centaine» de millions, dont le» j '’éloignait de- académie», de» société» 
héritier- devraient payer le* droit» ! confraternelles de» honneur» — sinon

Il y a quarante 
et un ans mourait 
Charles Péguy

L'amitié Charles Péguy célébrait 
en septembre le quarante et uniè­
me anniversaire de la mort de Pé­
guy.

Après la messe célébrée, à (Ville- 
roy, à la mémoire du poète et de 
ses camarades tombés avec lui, des 
cérémonies se dérdileront à la 
Grande Tombe - de Villeroy-Neuf- 
montiers où Péguy repose.

M. Jean Roussel prendra la pa­
role au nom de l’Amitié Charles 
Péguy et M. Jacques Féron, prési­
dent du Conseil municipal, appor­
tera l’hommage de la Ville de Pa­
ris.

ANTONIO BRETON, o.d.

EXAMEN de la vue
Ouvert tout loi Joun do 9 à B h. — Vendredi tolr Jusqu'à 10 h.

BUREAU CHEZ

L-A. BRETON & FILS
BIJOUTIERS

1530, rue des Cascades, Tel. : PR. 4-6898, Saint-Hyacinthe

PR 3-9401
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lier» d’écrivain» qui 4vant le* héri­
tier- d’André Gide ont du payer au 
h.-c dan- le* même» condition» le» 
droit» d’un héritage aux revenu» in­
certain-. Ce qu’il importe de combat­
tre. ce n’e-t pa* l’application de la 
loi, c’est la loi elle-même, injustifiée, 
injii-tifiable et qui témoigne une foi* 
d** plu* de l’in*olente indifférence 
avec laquelle la légi-lation et le Par- 
1 cm ent traitent le» écrivain- en Fran­
ce, rt d’une façon générale tou» le» 
producteur* intellectuel*.

I.or-qu’un écrivain meurt, le fi»c 
établit la valeur de l’héritage en ca- 
pitalhant le» revenu* touchés par 
l’écrivain durant le- rinq dernière» 
année- de -a vie. Ce* revenu», du 
fait d’un -urcroit de gloire ‘c'est le 
ca- pour Claudel, pour Gide), peu­
vent être plu» élevée» qu'il» ne le 
furent auparavant. De* repré»enta- 
lion- théâtrale-, de* réédition» y au­
ront notamment contribué. L'écrivain 
di-paru. cet élan ver* sa renommée 
peut faiblir. Il n'e«l plu* là. « mons­
tre -acre >. pour di-traire l'actualité, 
il n’e-t plu* là pour défendre son 
oeuvre, la commenter, la rajeunir au 
he-oin. D'autre part, le» goût» chart* 
ten i, le» mode- également. Bref il est 
rare qu'une oeuvre con*erve la même 
< rentabilité >. Cette r.-timation faite 
*ur le» dernière* année* de,revenu­
es donc essentiellement arbitraire, 
car elle* peuvent avoir coïncidé avec 
un *urcè* unique dan» la vie de l'écri­
vain. Admettons f c'est là manière d'é­
crire et nia sinistre supposition, voui

y
Sam., Dim., Lun., Mar., 5-6-7-8 novembre

SYLVANA MANGANO
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Le LOUP de la S1LA
— Second film ou programme —

ALAN LADD, BETTY FIELD, RUTH HUSSEY
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Victor Laliberté
B.A.. À.D.B.A., 

M.A.A.P.Q.. M.I.R.A.C.

ARCHITECTE
690, rue Brodeur, 

S.-Hyacinthe, Tél. : PR. 4-8205 

4190, Bout. Gouin ouest,

Montréal, Tél. : RI. 4-5685
(jno)

considérable».
Or, quel que -oit le succès futur 

de lion jour Tristesse et de l'oeuvre 
de Mme de Beauvoir, il est exrlu 
qu'elle* pui--ent rapporter dsn- l’ave­
nir ce qu’il faudrait alors payer pour 
elle». Le» héritier- seraient ruiné-, 
définitivement.

On fait payer aux héritier», par an­
ticipation, des droit» qu'il» ne touche­
ront peut-être jamais; mai» on ne le* 
fait pa» payer à l'éditeur, héritier 
pourtant pour une part importante 
de- droit- «annexe-» 'traduction-, 
cinéma, etc.) stipulé» dan* la plupart 
de* contrat-. On fait payer aux héri­
tier» de- droit- «ur un bien inestima­
ble et dont il* seront finalement dé­
possédé» par le domaine public. I! 
-agit d une dime injustifiable, avant 
l'expropriation définitive.

Ce* argument», je le» ai fait valoir, 
chaque foi» que j’en ai eu l’occasion, 
et notamment durant une présidence 
à la Société de» Gen» de Lettres, lors-

de- récompen-e- illustre-. Il ne ron- 
-entit jamai- à -’in«rrire ?ur un livre 
dont Balzac et Hugo avaient signé la 
première page et où j’eu* la *ati»fac­
tion de voir »on vieil ami Roger Mar­
tin du Gard rallier ce* glorieux aînés 
et au**i de plu- humbles écrivain», 
ses confrère*. Le procès quf ret héri­
tage a soulevé est aussi, indirectement- 
celui d'une solidarité. Quel dommage 
qu'André Gide ne l'eut pas assumée: 
l'iniquité dont souffrent ses héritier* 
n’en -erait que plu* saisissante.

Gérard Bauër. 
de T.4endémie Goncourt.
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i
i i| par JEAN FILIATRAULT j

Chaînes, prix du Cercle du Livre 
de France, n'e*t pa» un roman, mai» 
deux longue» nouvelle», La Chaîne 
de Feu et La Chaîne de Sans, qui pré- 
-entent deux aspects d'un même su­
jet.

I/amour, lorsqu’il e»t égoïite, peut 
devenir une lourde chaîne pour celui 
qui en e*t l’objet, mai», lorsqu’il »"a- 
git d’un amour exagéré aux frontière* 
de l'ince-te, la chaîne devient terrible 
et dangereuse.

C*e»t ce que Jean Filiatraull non- 
montre en nou» racontant très sim- 
pemrnt deux histoires étrangement 
prenante».

l.a Chaîne de Feu met en présence 
une mère qui croit avoir tout sacrifié 
à »on fi!*, alor- qu’en fait elle Fa ré­
duit à un esclavage abominable. Au»- 
-i longtemps qu'il • »e »oumet. elle 
trouve dan* cette domination de cha­
que seconde une sorte de bonheur 
troubl-, mai», lorsqu’il cherche un 
peu de liberté, qu'il o*e -’éprendre 
d’une jeune fille. le drame éclate.

I.n Chaîne de Sang, à nouveau, trai­
te de l’amour filial et de l'amour ma­
ternel, mai* c’est le fils, cette foi», qui 
fait peser sur sa mère un esclavage 
redoutable.

Jean Filiatraull ne s'égare ni dan* 
le» longue» description», ni dan» le» 
analyse* minutieuse». Son récit est dé­
pouillé de tout ce qui est superflu. 
Et pourtant, de page en page, la ten­
sion monte, la situation qu'il a créée 
ne peut se résoudre que par un éclat, 
une explosion que l'on attend bien­
tôt avec une véritable anxiété. Et le 
grand mérite de ce» deux récits, c’e»t 
qu’ils ne déçoivent pa», qu’à aucun 
moment leur rythme ne *e ralentit. 
L'intérêt qu’ils éveillent dès le» pre­
mière» lignes ne faiblit jamais. .

Chaînes est un livre qui fera date 
dans notre jeune littérature canadien­
ne.

* * *

Jean Filiatrault

Jean Filiatrault est né à Montréal 
le 14 décembre 1919. Après avoir quel­
que temps cherché »a voie entre la 
banque et le journalisme, il s'est fina­
lement dirigé vers la publicité et oc­
cupe, à l’heure artuelle, une position 
importante dan» une grande agence 
de publicité. Il est marié et père de 
deux enfants.

Son premier roman. Terre stérile, 
obtint le deuxième Prix de Littéra­
ture de la Province 1954 et sa pre­
mière pièce de théâtre. Le Roi David, 
remporta de nombreux trophées au 
Festival d’Art Dramatique.

Il fut élu, il y a quelques mois, se­
cretaire général de la Société des Ecri­
vains Canadiens et il vient de termi­
ner une pièce de théâtre à laquelle il 
n’a pas encore donné de titre. Il a 
également un roman en préparation, 
L'Eclutier.
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Au cours des vacances, deux jeu­
nes Français lancèrent sur les on­
des du Poste Parisien une invitation 
à la poésie. “Faites vous-méme 
votre anthologie”disaient Philippe 
Soupault#et Jean Choquet. lest-il 
parent avec notre Robert?) Plus de 
quatre mille auditeurs ont répondu 
en désignant leurs cinquante poè­
mes préférés, choisis sur une liste 
de cinq cents titres, allant du XlIIe 
au XIXe siècle et scrupuleusement 
établie par les deux animateurs de 
l’émission “Prenez garde à la poé­
sie”.

Une question supplémentaire de­
mandait aux concurrent*; d’indiquer 
en outre, les trois poèmes consi­
dérés par eux comme étant les 
plus beaux de la langue française. 
Et ce furent Le*Lac. de Lamartine: 
La Ballade des pendus, de Villon 
et, en troisième choix, A Cassan- 
dre, de Ronsard (Mignonne, allons 
voir si la rose...) qui sortirent vain­
queurs de l’épreuve. Approuvez- 
vous ce choix?

il renseigne, en tous cas. sur les 1 
préférences d’un large auditoire en 
matière de poésie. La radio, qui 
sait si bien parler à l’oreille, a su 
réveiller les harmonies assoupies 
au fond des mémoires et faire bat­
tre le coeur des parisiens au ryth­
me des alexandrins et des octo-syl- 
lables retrouvés. Ce qui est plus cu­
rieux encore, c’est d’examiner quels 
poètes ont été le plus souvent nom­
més. A cette bourse des valeurs, 
bien des surprises vous attendent 
Et d’abord avec Hugo qui n’arrive 
qu’en quatrième position.

Car. le grand gagnant de ce re-

PréférenJ
V5„(B°s -

sul1, ^ Verlaine, * 
seulement, qUe vient r ».
Ruy .Bias. Mai, av« i
pas encore l'irruption du *»
me puisque les suivants 
Baudelaire et Du BclC > 
fameux sonnet des Regr^1 
lit trois miiie cinq cent?
«es! La Pléiade enfi “ 

tisme: Qui l'eût cru’ 
même au tour de Lam.? 10 
Musset de figurer à pr£? " 
liste, accompagnés de Chi!*5'
Vigny, et de Châtie, dftr*'1 

le XVile siècle’ direz-vour ? ’ 
ci avec Malherbe. puis 
loau que devance d’une 8 
te Florian! *^1

Souvenirs scolaire’ rv 
Mais qui dira pourqUOl jC* 
porte sur Rimbaud V0’h 
Heredia. Rémy Belleau ^ £ 
le? Il y a bien des éni^
cette consultation popuU*? 
fait l’objet acutellement enr, 
depuis le 18 octobre, dv/ 
sion radiophonique hebd.^

Deux remarques s'imp^f 
te Philippe Soupault: b ^ 
c’est' que tous ks poèmes?, 
avions sélectionnés ont rec<; 
voix: la seconde, c'est que 
mes d’amour ont toujours U 
férence, si hier que. de tct*v 
fables de La Fontaine, la pfo, 
vent choisie, ce furent ui 
Pigeons.

L amour, b poésie. N’ieror 
encore qu’il y ait dans le ce 
chaque Française un poète c 
meille?
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ST-HYACINTHE "Nous avons forme une Union nationale 
au-dessus des partis politiques parce que 
nous avions les mains nettes et que nous 
entendons les garder nettes.”

• Maurice DUPLESSIS

SAINT-HYACINTHE, VENDREDI, 4 NOVEMBRE 1955

Au lendemain de la fête 
de tous les saints

La fête de la Toussaint rappelle aux petits et aux 
umbles leur quartier de grandeur et de noblesse. Nous 
ntemplons dans leur triomphe les soldats inconnus de 
grande armée catholique; et nous tous, "prolétaires de 

înteté et besogneux de mérites, qui ne visons hélas 1 
ue |e minimum indispensable au salut éternel de nos 
mes"'/ noüs nous réjouissons en pensant que l'Eglise, 
„fre mère très douce, nous tirera de notre obscurité, pour 
0us faire resplendir un jour de l'année au calendrier des
umanités glorifiées. ,

Nous levons aujourd'hui notre tête lourde de pré* 
capotions vers le ciel; nous y voyons une "multitude 
nombrable" de saints.

Si nous demandons à ces âmes d'où elles viennent ? 
Ie$ nous répondent qu'elles ont connu la grande tribu­
ts biles sont pures maintenant, parce qu'elles ont 
vé leur robe dans le sang de l'Agneau, et elles le suivent 
rtout où II va. Elles nous disent : Ayez confiance !

ous sommes vos aînées. La croix fut plantée sur le 
alvaire pour vous comme pour nous. Nous appartenons 
lo même grande famille religieuse dont le Christ est le 

hef. L'Eglise visible dans laquelle vous vivez sur terre 
'est qu'une partie du grand corps mystique où sont diver- 
ement appliqués les fruits de la Rédemption. Le psalmiste 

représentée sous la figure de l'antique Jérusalem com­
me une ville où tous les citoyens participent au même 

ien. L'apôtre nous affirme que les hommes si éloignés 
qu'ils puissent être sont rapprochés dans le sang du Sau- 
eur. Le Christ les réunit en un seul corps; il en est la 
été d'où vient la vie et la croissance. C'est sa vie qui se 
anifeste en nous. Le coeur de Jésus palpite au centre 
e ce corps qui remplit le ciel et la terre. Il fait circuler 
on sang divin jusqu'aux extrémités du monde. La grâce 
ur terre, la gloire au ciel, le suffrage pour le purgatoire 
irent leur valeur de son influence, de son mérite.

le dogme de la communion des saints est un des 
ystères les plus consolants. Est-il suffisamment exploité 
our la piété et la joie des fidèles ? On a dit qu'il consti- 
oit une espèce d'économie politique divine. L'économie 

olitique est une science mise à la mode. Elle s'occupe 
e la production de la richesse; elle en étudie l'échange, 
usage et la jouissance.

La communion des saints met en relief le capital

Î
jjocial auquel participent les divers membres de l'Eglise : 
les bonnes oeuvres, les mérites, les grâces du Christ, de 
a Vierge et des saints. Elle nous démontre l'échange 
•ntre le ciel et la terre des louanges, des prières et des 
jénédictions, tout cpmme elle nous rappelle que de la 
terre vont vers le purgatoire les suffrages et les indul­
gences. Confidite 1 Ayez confiance.

Nous nous réjouissons en pensant que nous sommes 
d'une grande race, et que les mérites et les satisfactions 
de Notre Seigneur, les joies et les douleurs de Marie, la 
patience des martyrs, la persévérance des confesseurs et 
la pureté des vierges, tous ces trésors appartiennent à 
chacun de nous. Cette pensée remplissait Brunetière 
d'admiration. "Les mérites des uns, disait-il s'appliquent 
au salut des autres. La carmélite aux pieds nus qui pleure

(
dans son cloître sur les péchés des mondains les efface, 
le moine qui s'en va mendiant sur les routes rachète la 
[femme adultère au prix des humiliations qu'il essuie. Il 

s'établit ainsi dans la société catholique, une circulation

■
de perpétuelle charité. Les vivants y prient pour les morts, 
les morts y intercèdent pour les vivants. Une justice plus 
clémente, un Dieu plus tendre à la faiblesse humaine, y 
îccorde aux élus la grâce des réprouvés. Et du centre à 
b circonférence de ce cercle infini, où l'humanité se trouve 
fnveloppée tout entière, il n'est personne en qui ne reten­
dissent. pour le désoler, les péchés, mais aussitôt, et pour 
F consoler, les mérites aussi des autres."

Nous sommes loin de l'individualisme auquel aboutit 
fefa/ement le protestantisme. Notre catholicisme n'est 
>oint seulement une union avec Dieu que nous appelons 
'Père", c'est un colloque, une communion entre l'humanité

f
t Dieu qui est vraiment "Notre Père". "Le "chacun pour 

°’ reçoit sos coup de mort pour faire place au "chacun 
Jour les autres", Sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus l'avait 
tien compris.

Sa vie toute entière est comme une sorte d'épisode 
le la communion des saints; elle sentait son rattachement 

ce grand corps de l'Eglise dont parle l'apôtre Paul; et 
cela la rendait tout à la fois, bien humble et bien fière. 
B'en humble, car elle eût voulu prendre, sur ses fragiles 
épaules d'enfant de quinze ans, la responsabilité des 
péchés qui mettaient l'Eglise en péril; bien fière, car son 

appartenance à l'EgJise lui paraissait donner du prix à sa 
Elle s'efforçait de faire rayonner dans toutes les 

fohères ses prières et ses pénitences, afin de hâter le 

Pne Celui qui est la voie, la vérité, la vie.
Cest bien là ce que Georges Goyau appelle le 

Jnnement social" de la prière ? Tout catholique, par 
0 qu'il souffre, qu'il travaille, qu'il 'prie, peut 

|Mque chose pour l'Eglise, pour ses frères.

Avez-vous contemplé le beau tableau de Rubens où 
P grande Thérèse agenouillée conjure Jésus d'exaucer ses 
r'ères. Vous voyez, à portée de la vue du Christ, dans 

j,?r ,te ^es prières de la sainte, des âmes qui tout à 
evjre i°uiront de la vision béatifique. C'est une belle 

, Qge du service social de la prière. La détresse des 
F ^rnes peut compter sur la clémence de Dieu, quand les 
[n CS *C^an9*nt ainsi leurs soucis spirituels et savent 

°re COncWe "des chartes d'union de prières".
Tier ^ *em^s coul® vers l'éternité comme les fleuves à la 
*a t* ^°S sou^rances unies à celles de Jésus-Christ sont 

,culièrement réversibles sur nos frères.

j ^es Pas*ent et s'en vont à Dieu qui demeure au- 
[:«_ÜS ^Gs m®urants de l'humanité. Offrons Lui nos 

H0Ui n°S V'es* Que cette fête de la Toussaint par laquelle 
ju en,rons *®te à tète avec les invisibles interlocuteurs 
HüsPQradis' nous astreigne soigneusement à l'imitation des 

ijmQ e* ® ^production la plus parfaite possible de 
9* du Christ dans nos âmes de chrétiens.

taint* G5t me,^eure célébration de la fête de tous les 
ftianièr ^ ^ ^*er croyait "plus grande en quelque 
^ m 6 Ce^e Pâques ou de l'Ascension; car c'est 
:0fn1ère ^u‘ renâ Notre Seigneur parfait; car Jésus, 
loot ÏT* n'est Parfait ni accompli, s'il n'est uni avec
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165 membre* qui *onl les saints."

Philippe Perrier

l! faut l'union, plus que jamais
A peine revenu de sa triomphale tournée au royaume 

du Saguenay, Thon. M. Duplessis, chef de l'Union natio­
nale et premier ministre de la province, s'est remis à son 
travail habituel, entrecoupé d'apparitions publiques. A 
Chicoutimi et dans la région du Lac Saint-Jean, il fut l'objet 
de manifestations on ne peut plus chaleureuses. On 
connaît là-bas l'oeuvre qu'il poursuit et l'on n'hésite pas 
à s'en réjouir. Mais M. Duplessis ne veut pas garder 
pour lui les mérites qu'on lui accorde. "Un seul homme, 
a-hil dit là-bas, ne peut rien, mais la coopération peut 
accomplir de grandes choses." Il ajoutait: "Je tiens à 
remercier mes collègues de la coopération soutenue qu'ils 
donnent à l'administration des affaires de la province, 
et aussi le peuple du Québec, de l'appui splendide qu'il 
nous assure." Le premier ministre souligna que l'heure 
est grave, et que la collaboration de tous est plus que 
jamais désirable. La province de Québec, disait-il, fait 
face à un plus grand danger qu'avant l'acte d'Union de 
1840, qui accordait aux nôtres le gouvernement respon­
sable après les luttes sanglantes de 1837. D'où la néces­
sité, pour les habitants du Québec, de se serrer les coudes 
et d'oeuvrer ensemble dans une môme intention, en vue 
d'un même objet. Il s'agit pour la province de conserver 
ses droits acquis, ses prérogatives et privilèges, ses tradi­
tions séculaires, dans le cadre de la Confédération cana­
dienne. Sous l'angle fiscal comme sous l'angle législatif. 
C'est à cela que se résume l'autonomie provinciale. 
L'heure est grave, mais il est de sérieuses raisons d'espoir, 
à la suite de la dernière conférence fédérale-provinciale. 
Si la partie n'esl encore gagnée, elle n'est pas perdue, et 
l'on a raison de croire qu'on trouvera aux problèmes de 
l'heure des solutions acceptables. Tant pour le gouver­
nement d'Ottawa que pour celui de Québec. Entre temps, 
il ne faut pas lâcher. Il ne faut pas, surtout, s'imaginer 
que les choses vont aller toutes seules, et que c'est le 
temps de sommeiller dans un sorte de béatitude passive. 
M. Duplessis sait ce qu'il veut et il finira par l'obtenir, 
pour le plus grand bien du Québec. Il n'entend pas pour 
cela acculer le gouvernement fédéral à une situation 
impossible, mais il attend de celui-ci entière et pleine 
justice. II ne lui refuse pas sa collaboration, mais il 
s'oppose à la moindre forme de tutelle de sa part. Pour 
l'instant, l'union des bonnes volontés est plus que jamais 
à l'ordre du jour, dans les limites de la province.

M. Gardiner, le beurre et la vérité
En raison de sa politique de subsides et de soutien 

des prix, le gouvernement fédéral détient dans maints 
entrepôts d'incroyables quantités de beurre d'excellente 
qualité. Combien de livres, ou de millions de livres ? 
Personne ne paraît le savoir au juste, ou ceux qui le 
savent ne veulent pas le dire. Toujours est-il que l'hon. 
James-G. Gardiner, ministre de l'Agriculture dans le 
cabinet de l'hon. M. Saint-Laurent, ouvrit la bouche à ce 
sujet, il y a quelque temps, et parut le regretter. Alors 
qu'il discourait dans l'Ouest du pays, il s'avisa de déclarer 
que les stocks invendus de beurre canadien, entre les 
mains de l'Etat, s'élevaient à 15,000,000 de livres, et 
qu'on avait preneur pour cette denrée. Si la seconde 
partie de cette affirmation respectait la vérité, ce qui 
n'est pas invraisemblable, il appert que la première la 
rsepectait moins. Dès le lendemain du discours de M. Gardi­
ner, la Fédération canadienne de l'Agriculture mettait celui- 
ci en posture ridicule, confiant au public que le beurre 
invendu du pays, en possession d'Ottawa, ne représentait 
pas moins que 65,000,000 de livres, et que même une 
partie de la production de 1954 n'avait pu s'écouler sur 
le marché. Le ministre, paraît-il, ne releva point le 
propos. Il s'agit maintenant de déterminer si la Fédéra­
tion dit vrai, ou si M. Gardiner se trompa. On tend à 
croire et l'on dit, dans les milieux d'opposition fédéraux, 
que M. Gardiner se trompa on sachant de quoi il retour­
nait. N'est-il pourtant, mieux que d'autres, placé pour 
connaître l'entière vérité ?

Où la cause libérale se gâte
Les affaires des libéraux — variété fédérale — parais­

sent mal en point dans les Provinces maritimes. Voici 
quelques semaines, l'hon. M. Saint-Laurent et ses amis y 
perdaient aux mains d'un conservateur le siège de Resti- 
gouche aux Communes. Or, les revoilà en face d'une 
nouvelle élection complémentaire, à échéance plus ou 
moins brève. Car M. Henry-B. McCullough, député libéral 
de Pictou en Nouvelle-Ecosse, depuis une quinzaine d'an­
nées, vient de démissionner comme tel. Ce M. McCullough, 
raconte-t-on, commence à prendre de l'âge, et rien ne lui 
eût plu autant que de devenir sénateur en fin de carrière. 
On lui promettait sans cesse un siège à la Chambre haute, 
mais on ne le lui donna jamais. Il en aurait assez, ne 
veut plus être député et se lave désormais les mains de 
la politique ministérielle. Ce qui va créer, ce qui crée 
déjà une situation délicate dans les Maritimes. Le comté 
de Pictou va-t-il suivre l'exemple de celui de Restigouche ? 
La situation est d'autant plus difficile que M. McCullough 
tenait le comté pour le parti libéral, non sans y mettre 
beaucoup du sien. En 1940, c'est à peine s'il l'emporta 
sur un adversaire conservateur. Par la suite, il obtint des 
majorités plus plantureuses, mais on se demande si d'au­
tres réussiront à tenir le coup après lui. Car le comté de 
Pictou ne se gêna point, dans un passé pas très éloigné, 
d'élire aux Communes des députés conservateurs. On 
rappelle à ce sujet les années 1925, 1926 et 1930. C'est 
M. McCullough qui fit pencher la balance en faveur du 
parti libéral, et le maintint dans sa position nouvelle. Or, 
M. McCullough disparaissant, les affaires se compliquent. 
D'autant plus qu'i! est mécontent, que l'on commence à 
chuchoter qu'à l'occasion il ne lui déplairait pas d'épauler 
un conservateur tendant à le remplacer. La cause libérale 
se gâte en pays d'Acadie.

H. B.

L'INFORMATION POLITIQUE
A QUEBEC

Débordantes activités de l'hon. M. 
Duplessis durant le mois d'octobre

Québec, 2, (De notre correspon­
dant particulier). — Le Premier 
ministre Duplessis est certes un 
chef de gouvernement extraordi­
naire. Son exceptionnel dynamis­
me demeure sans parallèle dans nos 
annales politiques. Il exerce dans 
toutes les sphères de l'administra­
tion provinciale une action consi­
dérable. On en jugera aisément 
par le bref résumé de ses activités, 
durant la courte période du seul 
dernier mois.

En premier lieu, le Premier mi­
nistre a dirigé la délégation du 
Québec à la Conférence d’Ottawa. 
Son discours d’ouverture consti­
tuait un magistral exposé de l’ori­
gine, de la nature et des consé­
quences de l'actuel problème des 
relations fiscales entre Québec et 
Ottawa. Aussi, le Premier minis­
tre a suggéré, en termes généraux 
et précis à la fois, la solution 
appropriée.

Aujourd’hui, il apparait évident 
que M. Duplessis avait raison de 
ne pas céder par bail, à court ou 
long terme, les droits fiscaux du 
Québec en échange do subsides fé­
déraux.

L'Opposition libérale, qui ne vou­
lait pas appuyer le projet de la 
Loi d'impôt provincial sur le reve­
nu, parce que le taux prévu dé­
passait 5%, a constaté depuis que 
le gouvernement d’Ottawa accor­
dait une déduction sans condition 
de 10%. Et ce n’est que le com­
mencement. Apparemment, Ottawa 
laissera le champ libre à Québec, 
et aux autres provinces aussi, jus­
qu'à concurrence d’au moins 10%, 
dans le champ de l’impôt sur le 
revenu, de 50% dans le domaine 
des droits de succession, et de 8V&9C 
dans la sphère de la taxe sur les 
profits des compagnies.

Et, à supposer que ce soient là 
les chiffres convenus au terme de 
la conférence fédérale-provinciale 
présentement ajournée, Québe; ie- 
cevra en outre un octroi sans con­
ditions ou un subside sans restric­
tions de $40 millions du gouverne­
ment fédéral.

On admettra aisément qu’il s’agit 
là d’un succès d’envergure, unique­
ment attribuable à la prévoyance, 
à la ténacité et à la logique du 
Premier ministre de notre provin­
ce.

• • •

A peine de retour d’Otawa, M. 
Duplessis, en l'absence de M. Bar­
rette, intervenait comme médiateur 
dans la grève de Miron & Frères. 
On sait que l'arrêt de travail des
2,000 camionneurs de cette compa­
gnie paralysait les travaux de ca­
nalisation du Saint-Laurent. Le 
Premier ministre a convoqué les 
parties à son bureau et un règle­
ment satisfaisant est résulté de 
cette conférence. On a par là la 
preuve, une fois de plus, que M. 
Duplessis, bien loin d’être, comme 
on le prétend injustement, hostile 
à la classe ouvrière et au Mouve­
ment ouvrier, leur est au contraire 
extrêmement sympathique. Mais, 
chez lui, l’intérêt qu’il porte à la 
masse des travailleurs se manifeste 
par des actes positifs, et non par 
des discours stériles.

• • •

Monsieur Duplessis a trouvé le 
loisir, au milieu de ses multiples 
occupations, d’être le conférencier

Récolte forestière 
plus abondante 
que l'an dernier

Québec. — La récolte forestière 
dans la province de Québec, durum 
lu saison de coupe qui vient de com­
mencer, sera de 10% plus élevée que 
celle de l'année dernière, ce qui ré­
sultera en une augmentation de la 
raain-d’oeuvre forestière. C’est ce que 
lupporte aujourd'hui la Quebec Fo­
rest Industries Association.

Le programme de coupe de bois à 
pâte pour 1955-56 comportera la ré­
colte d'environ 5.1 millions de cor­
des, en comparaison de 4.5 millions 
de roldes en 1954-55, et le programme 
de coupe de bois d’oeuvre, 165 mil­
lions de pieds planche, soit 25 mil­
lions de pieds de plus que l’an der­
nier. Les exploitants de bois à pute 
et à papier, membres de l’Associa­
tion, comptent pour les 4/5 des en­
trepreneurs forestiers du Québec.

L'accroissement de la récolte se re­
flétera dans le nombre des hommes 
qu'on embauchera et dans le total des 
jours-hommes d’einploiement. Du 1er 
mai 1954 uu 30 avril 1955, d’après les 
chiffres compilés par la Q.F.I.A., les
153.000 hommes embauchés dans la 
forêt québécoise ont accumulé un 
total de 6,300,000 jours-hommes.

A l’heure actuelle, il y a déjà 20,­
000 travailleurs forestiers à l’oeuvre 
dans le Québec, en comparaison de
15.000 à la même date l’an dernier; 
on s’attend que le niveau des salaires 
sera à peu près le même qu’en 1954­
55, soit une moyenne de $10.52 par 
jour, six jours par semaine, pour les 
bûcherons et autres ouvriers fores­
tiers payé» à la pièce, et une moyen­
ne de $9.80 par jour pour tous les 
travailleur» des bois. L'Association 
rapporte que le taux moyen par corde 
payé aux bûcherons en 4954-55 a été 
de $5.78.

Le prix de la pension dans les bois 
reste à $1.50 par jour, en dépit du 
fait que le coût réel du gîte et du 
manger pour les travailleurs fores­
tiers est beaucoup plus élevé que cela, 
a-t-on aussi déclaré.

invité au banquet de clôture du 
Congrès de la Corporation des 
Techniciens aux Trois-Rivières. Il 
a profité de la circonstance pour 
rappeler à ses auditeurs l’impor­
tance vitale de l'initiative privée 
et de l’entreprise libre, qu'il estime 
essentielles au progrès, aussi bien 
spirituel que matériel, de la pro­
vince et du pays.

Monsieur Duplessis a souligné 
que les ressources naturelles du 
territoire sont déposées en fidéi- 
commis entre les mains de son gou­
vernement pour le bénéfice de l’en­
tière population. Les nouvelles gé­
nérations doivent être préparées, 
par une formation technique adé­
quate, à prendre les leviers de 
commande de la grande industrie. 
C’est pourquoi, depuis les Ecoles 
d’Arts et Métiers, jusqu'aux Facul­
tés des Sciences de nos universités» 
l’enseignement technique et scien­
tifique, à tous ses paliers, a reçu un 
appui efficace de la part du gou­
vernement. La province est au­
jourd’hui couverte d’un réseau ser­
ré d’écoles spécialisées où la jeu­
nesse étudiante, ouvrière ou profes­
sionnelle, peut recevoir la forma­
tion nécessaire pour accéder aux
plus hauts emplois dans l'Industrie.

• • •

L’Université Laval a conféré un 
doctorat honoraire en sciences fo­
restières à M. Duplessis à l’occa­
sion du Congrès de la Corporation 
des Ingénieurs forestiers.

L'Université Laval a voulu recon­
naître, par cette marque tangible 
de considération, les services émi­
nents rendus à l'industrie fores­
tière du Québec par le Premier 
ministre Duplessis depuis qu’il di­
rige les destinées de la province. 
M. Duplessis est député des Trois- 
Rivières. L’industrie forestière 
constitue la principale industrie de 
la région de la Mauricie. M. Du­
plessis a toujours porté un intérêt 
particulier à l’industrie forestière 
en conséquence. L’Ecole de Génie 
forestier de Québec doit son exis­
tence au généreux appui qu’elle a 
reçu du gouvernement de Québec.

Il en est de même pour la 
Scierie-Ecole de Duchesnay et pour 
l’Ecole de la Pulpe et du Papier 
des Trois-Rivières.

Les conditions de travail, dans 
l'industrie de lu pulpe et du pa­
pier, sont les meilleures de la pro­
vince. Cette industrie paye les 
salaires les plus élevés chez nous.

Les travailleurs en forêt — nos 
bûcherons — sont aujourd’hui bien 
payés et bien traites. En bref, 
l’oeuvre du Premier ministre, dans 
le domaine de l'industrie forestière, 
apparait considérable. L'Université 
Laval a voulu reconnaître la chose 
par un témoignage public de re­
connaissance à l’endroit du Premier 
ministre, sous forme d’un doctorat 
honorifique.

• • •

Le Premier ministre Duplessis 
vient d’accomplir une tournée de 
quatre jours au royaume du Sa­
guenay. Il a visité les principales 
villes de la région du Lac Saint- 
Jean. Partout où il est allé, sa 
présence fut marquée par l'inaugu­
ration d’hôpitaux, d’écoles, d'édifi­
ces publics de toutes sortes On 
avait là, à une échelle réduite, 
l’image fidèle de la situation géné­
rale dans la province depuis 10 
ans. Sur tous les points du terri­
toire, la situation constatée au 
Lac Saint-Jean apparait identique. 
L’oeuvre accomplie pir l’adminis­
tration Duplessis dans le double 
domaine de la santé et de l'éduca­
tion s’avère véritablement énorme. 
Des milliers d’écoles et une centai­
ne d'hôpitaux furent construits ou 
agrandis depuis une dizaine d’an­
nées. Les édifices publics se sont 
multipliés. Le réseau de voirie 
s’est agrandi. De nouvelles indus­
tries ont surgi par milliers.

Au royaume du Saguenay, le 
Premier ministre a pu voir de ses 
yeux les effets de sa politique dans 
un secteur de la province. Et il en 
est de même pour toutes les ré­
gions du Québec.

• • •

A son retour du Lac Saint-Jean, 
le Premier ministre a porté la pa­
role devant le Congres de l’Asso­
ciation professionnelle des indus­
triels.

On peut difficilement concevoir 
pour le Premier ministre un mois 
mieux rempli que le mois d’octo­
bre. Et il n’est pas exagéré d’ajou­
ter que, pour lui, tous les mois te 
ressemblent.

En parlant d'opérations
La plupart des personnes éprou­

vent la plus grande satisfaction à 
parler de leurs opérations, opéra­
tions dentaires y comprises. Elle* 
ies décrivent sang omettre le moin­
dre petit détail pouvant faire fré­
mir d’horreur. De tels propos de­
vant un jeune enfant lui feront en­
visager sa première visite avec ter­
reur et il ne croira pas sa mère qui 
lui répétera: “Cela ne te fera pu 
mal du tout”. Pour augmenter la 
confiance de l’enfant envers son 
dentiste, il est préférable que La 
première visite se borne à une sim­
ple présentation. On peut en môme 
temps montrer à l’enfant comment 
hr chaise fonctionne et comment le 
dentiste examine les dents avec un 
petit miroir. Cette première visite 
établira les fondations d’une soli­
de amitié.

A OTTAWA

Les conservateurs enregistrent 
une seconde victoire en un mois

Üttawu, 2.— (De notre correspon­
dant particulier). — Lundi de la se­
maine dernière, le parti conservateur- 
progressiste remportait sa seconde 
victoire en moins d’un mois, cette 
fois dans la circonscription électorale 
de Toronto-Spudina. Quelques semai­
nes passées, son candidat était élu 
dans Ristigotuhc-Muduwaskii, au Nou­
veau-Brunswick. Ce double triomphe 
du groupe politique que dirige l’hon. 
George Drew, duns de» comtes déte­
nus par les libéraux depuis un quart 
de siècle a soulevé à Ottawa bien des 
commentaires dont quelques-uns mé­
ritent d'etre signalés.

Dans Toronto-Spadina, aux élections 
générales de 1953, M. David Croit, 
candidat libéral récemment nommé 
au Sénat, se faisait élire par une ma­
jorité de 9,000 voix. Lundi de la se­
maine dernière, le candidat du parti 
conservateur-progressiste, M. Charles 
Rea. était élu par plus de 600 voix 
de majorité. Il en fut à peu près de 
même dans Risligouclic-Mndawasku. 
C’est un revirement qui a créé à Otta­
wa toute une émotion, et celu se com­
prend bien.

Au lendemain de ce dernier sucré» 
électoral des conservateurs, le pre­
mier ministre Saint-Laurent « est refu­
sé a tout commentaire. De son côté 
M. Drew, chef du parti vainqueur, a 
déclare que cette dernière victoire 
suivie de si près île celle qui fut en­
registrée dan» le nord du Nouveau- 
Brunswick démontrait qu’il “y a peu 
de circonscriptions au pays que le 
parti conservateur ne peut remporter 
aux prochaine» elections générale» 
s'il choisit de bons candidats cl »’il 
voit «ans tarder à une forte organisa­
tion.”

Au nombre de ceux que co dernier 
triomphe de» tories a le plus surprix 
lut M. (.roll, ancien députe fédéral 
de Spadinu dont la nomination au hé- 
nut avait rendu nécessaire cette élec­
tion complémentaire. En compagnie 
de» ministres fédéraux Harris et Mar­
tin, il avait participé à la campagne. 
“Je savais, dit-il, que la lutte serait 
dure mais je ne m'attendais certaine­
ment pas à un tel revirement.”

On n’a pus pu atteindre M. Cold- 
well, chef du groupe c.c.f., qui est ac­
tuellement en tournée dans l’Ouest 
canadien. Quant à M. Low, leader du 
parti créditiste aux Communes, il a 
déclaré que le résultat de celte der­
nière élection complémentaire “indi­
que que le |HMiple est mécontent du 
gouvernement d’Ottawu.” Fuis, il a 
ajouté: “C’e»t un sentiment que l’on 
trouve uu peu partout uii pays.”

Et c’est ainsi que des 15 élections 
complémentaires tenues depuis 1953, 
les libéraux ont été victorieux dans 
huit, les conservateurs dans trois et 
la C.C.F. dan» une seulement. Cela 
change quelque peu la répartition 
des partis à la Chambre dna commu­
nes où, aujourd’hui, l’on compte 169 
libéraux, 53 conservateurs, 23 cécé- 
liste», 15 créditiste», 4 indépendants

Interprétations
Gide et Valéry! J’ai beaucoup 

trop aimé ces deux écrivains pour 
négliger leur correspondance, cet­
te Correspondance (1) que M. Ro­
bert Mallet vient si pieusement de 
recueillir, avec une préface telle­
ment judicieuse qu’il me semble­
rait impossible d’y ajouter un seul 
mot de commentaire. Lui aussi, il 
aune aüthentiquerncnl ceg auteurs 
et les suit dans les moindres méan­
dres de leur pensée et de leur sen­
timent.

Je désire cependant — comme 
qui dirait en marge de la question 
— énoncer quelques réflexions sur 
le sujet, en général, des correspon­
dances d’hommes célèbres. Voici: 
Je voudrais (oh! je ne me fais au­
cune illusion sur la suite qui sera 
donnée à un tel souhait, je vou­
drais que ce sujet fût “réservé”. 
Je m’explique.

Il existe, même parmi le public 
qui lit, une quantité de gens qui ne 
conai&sent les auteurs notoires que 
d’une façon très superficielle. Ce 
qu’ils en savent se réduit à ce qu’on 
en dit. Et comme justement ce 
qu’on en dit est surtout anecdoti­
que. et même potinler, leur opinion 
sur ces grands personnages ressem­
ble, à peu de choses près, à celle 
des concierges sur les locataires de 
leur immeuble.

Alors, quand parait enfin la cor­
respondance desdits personnages, 
ils se jettent dessus dans l’espoir 
d’y trouver la confirmation des ni­
aiseries qu’ils croient déjà, et en 
outre quelques révélations plus ou 
moins piquantes, qu’ils y trouvent 
d’ailleurs, car (par définition) ils 
sont incapables de sentir l’arrière- 
fond de sérieux qui se dissimule 
derrière l’abandon, t a plaisanterie 
ou le demi-sourire du signataire de 
la lettre. Ainsi s’accentue le malen­
tendu.

Que l’on me comprenne bien. Je 
n’entends nullement critiquer la 
publication de la correspondance 
des grands hommes. Car la moin­
dre ligne sortie de leur plume est 
capable de jeter une lueur sur tel 
ou tel point essentiel de leur ac­
tion, ou du secret de leur pensée. 
Mais je reste absolument convain­
cu que, cette lueur, seuls peuvent 
la distinguer ceux qui, dans l’oeu­
vre officielle et connue, l’avaient 
déjà devinée.

Francis de Miomandrc. 
(1) Gallimard.

H un siège vacant, celui île Saint- 
Jean-d'lbervillc-Napicrvillc, que re­
présentait à Ottawa M. Alcide Côté, 
ministre des Postes, décédé le 7 août 
dernier.

Les observateurs analysent comme 
'iiit les réaction» du revirement de 
l’opinion publique tel que manifesté 
duns la douille victoire conservatrice 
en moiiiH d’un moi» au pays:

Le» libéraux s’en inquiètent; il» 
son décidés de s'enquérir de leur» 
point» faibles qu’à tout prix il» dési­
rent corriger au plus tôt. Confiant» 
de »a force numérique au Parlement, 
h' parti liberal s’câl un peu trop éloi­
gne du poule. On prévoit que le gou­
vernement hâtera d’au moins un au 
la tenue de» élections générale» dues 
«*n 1957, avant que la situation ne 
s aggrave pour le parti.

Le parti conservateur est encoura­
ge, mais il se doit d’être prudent. 
Avant le» élections générales tie 1953, 
il avait enregistré quatre victoire» de 
Miite et certains députés du parti 
avaient eu le malheur de croire que 
b* pays était à eux. Aujourd'hui, il» 
°m «■«««Pria qu’il n’était pas sage de 
dormir sur se» laurier», mais plutôt 
de poursuivre activement l’organisa- 
lion lie leur» force»,

I nlin, on croit <,u« le, libéraux. 
1,r"i ,lc r«K“Kn.T le terrain perdu et 
ramener de leur cêlê l’opinion puldi 
•l,,n devenue agitée du lait qu’on l’a 
trop tenue à distance, vont peut-être 
maintenant olï.ir au peuple un plu.
,0P d« séeurilé «oei.de, voire
ineine liàler à son intention le régime 
de I nssiirunee-sunté qu’il réelamo de 
p.irl et d’autre.

* * *
Selon le rapport mensuel du mi- 

uMèrc de» Finance», le gouvernement 
a enregistré un déficit budgétaire en 
*•« pteinbre, réduisant ainsi à $50,990,­
000 *°n ■««’plus pour les six premiers 
moi» do l’année financière en cours. 
Le surplus était de $63,421,000 pour 
la même période l'an dernier.

t-epeiidant, au dire des autorités, 
Ici revenus généraux du gouverne­
ment ont augmenté, mais la hausse 
n a pus encore reflété la portée com- 
l'ietr de la pro.sperite économique 
dont le pays jouit cette année. C’est 
ce qui leur fait prédire que le déficit 
pour l’année complète de 1955-1956 
-era inférieur au chiffre de 160 mil­
lion» prévu» au début de l’exercice 
iLcal. L’an dernier, le déficit fut de 
$152,000,000.

Durant le moi» de septembre, les 
revenu» encaissés se sont élevés à 
$.129,115,000, le total des six premier» 
moi» -'établissant à $2,000,407,000. 
Le» dépensé» du mois de septembre
• un été de $389,078,000 et le total de» 
-i\ premiers moi» chiffre à $1,949,- 
Il «.000. L année dernière, pour le 
inéiiie mois, les revenus s'établissaient 
•i $295.958,000 et les dépendes à $380,­
677,000.

* * *
Afin de boucler mou budget pour le 

moi- de septembre, la Caisse de» peu­
-ion- de vieillesse a dû emprunter du
* resor national une somme addition­
nelle de $7.400,000, ce qui porte à $30,­
100.000 lu Homme empruntée à relie 
fin durant les six premier» mois de
1 année financière en cours. Le total 
de» -foninies ainsi empruntées durant 
toute I année dernière s’élevait à $6.1,­
300,000.

On sait que les revenu» destinés à 
alimenter la misse des pensions de 
vieillesse proviennent de trois sour­
ce- différente-: taxe de 2 p. 100 sur 
les revenus des particuliers, taxe de
2 p. 100 sur les revenus des compa­
gnie», et une taxe semblable sur les 
ventes. En septembre dernier, le total 
des revenu» provenant de ce» trois 
source» s’élevait à $23.200,000, alors 
que les pensions aux vieillard» du 
pays ont coûté en septembre $30,600,­
000.

NOUVEAU -
L e plu* petit !

Le plus léger micro-tympan, 
dans l'histoire dos

Appareils Auditifs

Il est à peine plus gros qu’un 
briquet de poche et d’un poids 
quasi identique.

Clarté ! Commodité I 
Confort !

Avec contrôles de volume 
et de ton.

Prix, seulement $100.00 

— Paiements faciles si désiré —

Coûte 10c par semaine pour 
une petite batterie sèche, à 
comparer avec $1.00 et $2.00 
pour autres appareils à tu­
bes à vide.

Les clients de ZENITH sont 
les vendeurs les plus con­
vaincus de ZENITH... et il 
y en a des milliers...

Demandai dos rensoignomenis 
fur notro GARANTIE DE 

REMISE D'ARGENT 
DE 10 JOURS.

PHARMACIE

JEAN LOCAS
1600. RUE DES CASCADES, 

TEL. 4-6451, S.-HYACINTHE
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Mme Alphonse Jodoin 
élue régente des Filles 
d'Isabelle de S.-Damase
Ssmt-D«ma*e, 3.—(DNC) ^

Mnie Alphonse Jodoin • été élue 
régente de» Fille* dltakelle de Saint- 
Djxn**e a U dernière ««emblée de 
l'Ordre, que présidait Mme Irène Poi­
rier, députée du district, ici autre» 
membre» qui feront partie du bureau 
de direction pour le prochain exer­
cice sont Mme» Germaine Cordeau, 
ex-régente; Kéjeanne Godin, vice-ré» 
proie; Yvette Letourneau. secrétaire- 
trésorière; Yolande Boulhillier, tré- 
Rorière-financière; Locile Robert, ar­
chiviste; Ma rie-A Ida Mealier, Thérèse 
Réliilc, Colombe Blanchard, syndics; 
Victor Phaneuf, gardienne; Juliette 
Guilmin, Yvonne Beauregard, guide»; 
1 hérèie Beauregard, rédactrice; Gaé- 
tane Jodoin. monitrice; Fleur-Aimee 
Choquette, musicienne; Camille Si­
mard. porte-drapeau; Alvina Auger, 
ihanreiière; Solange Lu»»ier, garde- 
intérieure; Juliette Ménard, garde-ex­
térieure.

M. J.-E. Léveillé est 
décédé à Ste-Rosalie 
à l'âge de 74 ans

M. JeE. Léveillé eU décédé dinuii- 
ihe à Sainte-Rosalie à 1 *8® ée J* 

était frèxe de M. 1 abbé Sa­
de Saint-Jean-

NOUV
M. Lionel Brouillette, 
jadis de S.-J.-Baptiste, 
meurt à Mont S.-Hilaire

nu. 11
muel Lcreillé, curé 
H.pti.te de Renville. Outre md epoo- 
,e. nre Eva Chabot, il laUæ «ou bb 
et quatre filter: MM. Eugene Uveil- 
lé, ïaint-Hjacinthe; Lucien et Ho- 
bert, jiinle-Roralie ; Mme. 
liernier ( Blancbe-Hélene) ; M"f*j 
Teliier (Madeleine), ïa.nle-RoraUe ; 
l.érard Boulet t Jeanne d'Are), ' i»e 
Lemovue ; Paul-Emile \ éronneau 
i Ra)monde), Verdun. Un autre frere 
et deux foeuri lui .urv «rent aU»M : , 
M. Eugène Ureillé, Montréal; Mme 
veuve Alpbonie Dausereau (Delphi ; 
ne), La Providence; Mme Hector La-j 
bonté (Anna), Sutton. Le, luneraüfc. 
turent lieu mercredi a I’eglue paroiv , 
piale de Sainte-Rosalie, »oui la direc- 
lion de 1a mabon René-J. Mongeau 
Ltée. 1j levée du corp* fut faite par 
M l'abbé Carton Ue.pin, et le jervice 
funèbre chanté par M. l'abbé Samuel 
Lev cillé, curé de Saint-Jean-Baplute, 
frère du défunt, a>.i»te de MM. le» 
abbé» Gaston De-pin* et Octave } \MD’ j 
lt- professeur au Séminaire de Saint- j 
Hyacinthe, comme diacre et 
cre. Le» porteur» étaient MM. AJva 
Duval, Oné»irae Turgeon, Joseph Le- j 
monde, Albert Lapîerre. Jrénée Lu*
• ienr et J.-Ilenri Délule.

Bénédiction d'une 
croix de chemin 
près de Roxton Pond

Les premiers de classe 
au Collège d'Acton Vale

Mlle CLAIRE T URNE A U

Sou» lei auipice» de» Fille» d’Iia- 
belle, de» cour» d'art culinaire i'jiobX 
donné» à la «aile paroissiale de Saint- 
Darnase les 7, 8 et 9 novembre à 8 
heure» 30. par Mlle Claire Turneau, 
diplômée de l'Institut de Nutrition 
du Collège McDonald et de 1 Uni ver- 
tité McGill. Ce» cour» lont comman­
dité» par la Canada Packer% Ltd.

\rton Yale, 2.—(Spèciale)
\ oici la liste de» premier» de classe 

lor* de» examen* du moi», au Collège 
| Saint-André d'Acton Vale, son» la di» 
j rection de» RR. FF. du Sacré-Coeur.
I 9e année, Jean-Pierre Verrier, 81-3 et 
! Roger Chevalier, 80.9; 8c année, Ray­

mond Da via u, 89.5 et Pierre Maurice, 
81.2; 7e année, Pierre Meunier, 84-2, 
et André Poulin, 82.8, Jacque» Robi- 
doux et Jacques Savoie, 82.5; 6e an­
née A, Jacques Dorai», 84, et Lej-ian 
Aubertin, 80; 6e année B, Guy Bru- 
nelle et Jacque» Beaugrand, 803; Se 
année A. Serge Cantin et Pierre Bro*- 
«eau, 85.2, Yvon Fortin, 81.9; 5e an­
née B, André Fournier, 89 4, Yves 
Lamoureux, 87.9, et Gaétan Chexa- 
nelle, 86.8. 4e année A, Jean-Paul Vin- 
tel et te, 89.1, François Beaudoin. 88.7, 
et Denis Provost, 86.6; 4e année B, 
Jean-Guy Deragon, 903, Jocelyn Cha- 
rest, 89.4, et F. Trahan, 873; 3e an­
née A, Luc Faxnan, 86, et Luc La- 
Bref que, 813; 3e année B, Jean-Pier­
re Briteboi», 90, Jacque» Gaudet, 88.8, 
et Gilles Roy, 853; 2e année A, Alain 
Jette, 98, André Chareit, 97.7, et Jean- 
Charles Perraton, 93.6; 2e année B, 
^ ve* Charest, 9, Paul Landry et Jean 

I Racine, 88.

Roxton Pond, 3.—(DNC)
Mgr René Gagner, c.»n curé de la 

paroisse Notre-Dame de Granby, a 
prononcé le sermon de circonstance 
à la bénédiction d'une croix de che­
min érigée en face de la crémerie 
Bouchard,.»ur le chemin de Roxton 
Pond. La cérémonie initiative de» 
Chevalier» de Colomb de Granby eut 
lieu mardi à 2 heure* 30 de l'après- 
midi. S. 11. le maire Horace Boivin, 
de Granby, et M. David Bouchard, 
maire du canton, assistaient à la cé­
rémonie. On remarquait aussi la pré­
sence de M. l'abbé Joseph Poitevin, 
curé de la paroisse Saint-Joseph de 
Granby, et M. Marcel Boivin, député 
de Shefford aux Communes. La Mané- 
ranterie de Granby donna un récital 
de chant à l'occasion de cette béné­
diction.

S.-Jean-Baptlste, 3.—(DNC)

M. Lionel Brouillette, autrefois de 
Saint-Jean-Baptiste de Rouvillc, est

décédé lu Mont Saim.Hn • 
de i .an.. Outre .un èp^uTj, 7**' 
m* Noueux, il i,j ‘ **•.*« ü 
deux fille»; MM. Félix. R°î,* 61‘ « 
Kajmund Brouillette. x, °dr,l®ea

/ajm 1 » «tnt»Barré .Odile) e,
IJuliette). Le, fanénille, **»
lliAPrr»li X I • * 1 •mercredi à Fégli*
Jean-Bapti»te. ** L HJIl

Mme Thomas Allard, 
est décédée à l'âge 
avancé de 88 ans

L'assemblée générale annuelle de la Conférence catholique canadienne, tenue à Ottawa en octobre, a 
réuni 2 cardinaux, 13 archevêque*, 50 évêques et un abbé-ordinaire. Ci-dessus, LL. EEm. les cardinaux
James C. McGuigan, archevêque de Toronto fau centre) et Paul-E. Léger, archevêque de Montréal 
(à droite), s'entretiennent avec Son Exc. Mgr M.-Joseph Lemieux. O.P., archevêque d'Ottawa et tréso­
rier de la Conférence, à Tissue de la messe du Saint-Esprit qui a été célébiée à l'occasion de l’assemblée.

(Cliché de l’agence CCC)

M. Arsène Brunelle 
décédé à S.-Eugène 
à l'âge de 56 ans

Mme Albéric Bélisle, 
de Saint-Aimé, est 
décédée à 68 ans

iaiut-Eugène, 3.—(DNC) \ Saint-Aimé, 3.—(DNC)
M. Arsène Brunelle est décédé *u- Mme Albéric Bélisle, uéc Célina 

b:tenu*ni a l’âge de 56 an», à Saint- i Lauioureux, de Saint-Aimé de Riche- 
Eugène de Grantham. Outre son j liru, e?t décédée â l'Hôpital Dzint- 
épouse, née Annette Beauregard, il Charles a 1 age de 03 an». Elle laisse 
lai»»e deux hh: 31M. Dori» et Déni» un beau-frère et deux beller-soeurs; 
Brunelle. Deux frères et une soeur j M. Jean-Baptiste Bcliale, de Sainl-Ai-

Vente d'écoulement de bijouterie

Pour cause de santé, la BIJOUTERIE

GÉRARD LAMPRON
(suce, de Saint-Hyacinthe)

SERA VENDUE D'ICI QUELQUES SEMAINES 
Il nous laul sacrifier le plu» possible nos marchandises.

Celle vente est commence depuis le 28 octobre

Grand choix de BAGUES à DIAMANTS
de marques réputées, tellos que 

Bluebird "Blue River" et "Swann River*

FUTURS FIANCES DE NOEL. ATTENTION l
Ensemble BAGUE et JONC, 14 et 18 Karats

serties d'un diamant solitaire de couleur et coupe 
parfaite, qualité A-l. Rèy. S35.00 — Les deux pour 
Autre modèle, 3 diamants parfaits.

Prix rég. $60.00 — Les deux pour 
Autre modèle. 3 diamants garantis parfaits.

Prix rég. S7S.00 — Les deux pour
Autres modèles en magasin, valant jusqu'à $500.00. 

offerts à MOITIE PRIX

$17.50
$30.00
$37.50

lui survivent aussi; MM. Hector Bru­
nelle, de Saint-Guillaume ; Oscar, 
New Bedford; la IL boeur Darie, deu 
RR. soeur* de 1j Providence, Eut»- 
Lnis. Il lai«»e aussi se» beaux-frères: 
MM. Willy et Hermann Beauregard, 
Montréal ; Maurice, Saint-Hugues ; 
Mme Lionel Baril (Alice Beauregard>, 
3diiit-lijacinthe ; Mlle Yvonne Beau­
regard, Saint-Hugues. Les funérailles 
eurent lieu à l’église paroissiale de 
Saint-Eugène, sous la direction de la 
maison J.-A. Beauchesne. La levée du

me; Mme» Loui» Lauioureux, Saint- 
Aimé, et Joseph Lauioureux, àainl- 
Hvacinlhe. Plusieurs neveux et nièces 
lui survivent aussi. Les funérailles eu­
rent lieu a l’église paroissiale de S«- 
Aimé. La levée du corps fut faite par 
M. l’abbé Edmoar Saint-Pierre, curé 
de la paroisse, qui chanta aussi le ser­
vice funchre, a;-i?lé île MM. les abbés 
Raymond Cbapul, curé de Sainl-Ro- 
bert, **t \. Dé-ih-t-, vicaire, comme 
diacre et sous-diacre. Le» porteurs 
étaient MM. Joseph Méthot, Arsène

Les Chev. de Colomb 
d'Acton Vale à 
S.-Benoît-du-Lac

corps fut faite par M. l'abbé J.-M. | Bonin, Joseph et Orner De-rosier»,
Rous-eau, curé de la paroisse, et le 
service funèbre chanté par M. l'abbé 
Maurice Beauregard, curé de Saint- 
Barnabe et cousin du défunt. Le» por- 
t« urs étaient MM. Gaston Beaure­
gard, Camille Masse, Ferdinand Ga­
gné, François Lacharité, Filda Trin­
que et Willy Laprade.

Mme E. Graveline 
décédée à 75 ans, 
à Saint-Joseph

Mme veuve Edouard Graveline, née 
Médérise Lussier, de Saint-Joseph-sur- 
Yumaska, est décédée dimanche â 
l’âge de 75 an3. Elle était soeur de la 
R. Soeur Sainte-Odile, des RH. Soeurs 
île la Présentation-de-Marie de Saint- 
Hyaciuthe. Elle laisse cinq fils et une 
fille: MM. Hervé, Lionel et Roland 
Gruveline, de Saint-Joseph; Armand, 
San Francisco; Ludger, Saint-Hyacin­
the; Mme Alphonse Saint-Amant (Al- 
déa), Saint-Joseph. Cinq frère» et une 
autre soeur lui survivent aussi: MM. 
Olivier, Jean-Baptiste et Hormisdas 
Lussier, Saint-Paul; Napoléon, Saint- 
Joseph; Arthur, Millon; Mme Napo­
léon Labontc (Aurore), Saint-Paul. 
Les funérailles curent lieu mercredi 
a l’église paroissiale de Saint-Joseph 
tou» la direction de la maison Ubald 
Lalitne. La levée du corps fut faite 
par M. l'abbé J/Victor Cordeau, curé 
de la paroisse, et Je service funèbre 
chanté par M. l'abbé Yves Larue, vi­
caire. Les porteur» étaient MM. Jean- 
Paul Yvon, Robert Saint-Amant, Ro­
bert Piché, Réal Saint-Amant, Mau­
rice Roel et Roland Mercier.

MONTRES "Bulova Elizabeth"
Prix rég. $29.75 — VENTE 

Montres do marquos réputées, telles que 
MERCURY. 17 pierres, pour dames et messieurs.

* Prix rég. $26.95 — VENTE
ROVENA. 17 pierres, pour dames et messieurs.

Prix rég. $25.00 — VENTE 
— et MIDO-MULTIFORT à prix ipéciaL

$19.50
$14.00
$14.95

BRACELETS de MONTRES allemands
FIXOFLEX Prix rég. *12.95 — VENTE $6.50

RASOIRS ELECTRIQUES
SUNBEAM . Prix de vente.
REMINGTON 60 De Luxe ... Prhf de vente, 
SCHICK ... ......................... Prix de vente.

BRIQUETS
RONSON ..................... Prix rég. $6.50 — Vente.
PRESTO ............ Prix rég. $5.00 — Vente,
COLIBRI ..   Prix rég. $830 — Vente,

Toutes nos marchandises en magasin sont offertes 
à des BAS PRIX SANS PRECEDENT.

Profiles de celle VENTE pour acheter vos 
CADEAUX ds NOEL — et ECONOMISEZ I

BIJOUTERIE

GÉRARD LAMPRON
1389, rua dss Cascades, TéLs PR. 4-7749, Saint-Hyacinthe

BRIQUES
DE FAÇADE
- VERTICALE
- ECORCE
- RUSTIQUE

J.-A. LAFERTE
Limitée

BOIS ET MATERIAUX 
DE CONSTRUCTION

2520, rue Dessaullés 
Tél. : PR. 4-6455 
Saint-Hyacinthe

Amérîée Jo*al et Maurice Matiiicu.

La généalogie...
(suite de la page li

Votre serviteur est heureux d'avoir 
participé â cette tâche, et je puis 
>ous dire que H*pl paroisses: Saint- 
Djmasc, La Presentation, Saint-Hilai- 
le. Sainte-Madeleine, Rougemont, S.- 
Charte» et S.-Thoma» d’Aquin pos»è- 
dent le Livfe de» Familles de leurs 
habitants, depuis la fondation de cha­
cune d'elles, jusqu'à ces dernières an­
nées.

Ce» Livres de Famille» constituent 
uue richesse ineatimable, aussi long­
temps que la SGCF ne possédera pas 
le» micro-films de tous les registres 
paroi»»iaux de la province. Pila è 
brève, disent le» Italiens. Par consé­
quent, liâlons-nous donc d'en termi­
ner le plu» grand nombre possible, 
bi chacun des membres de la SGCF 
dressait le résumé des registres de la 
paroisse où il habite, nous aurions 
bientôt uue documentation imposante 
où puiser.

Acton Vale, 2, (Spéciale)
l ne visite a été organisée par les 

Chevalier» de Colomb d'Acton Vale 
au monastère de* Bénédictins, • S.- 
Benoît-du-Lac. Le groupe assista à la 
messe et visita le monastère. Une as­
semblée du Conseil 2825 eut lieu à 
cet endroit. MM. Armand Brouillette, 
grand chevalier, et N. Adam s'étalent 
occupé» d'organiser le voyage.

Mme veuve Thomas Allard, née 
Arzélia Melançon. est décédée à l'âge 
de 88 an». Elle était veuve en pre­
mière» noces de Napoléon Cormier. 
Elle laisse un fil» et quatre filles: M. 
Napoléon Conuier, de Saint-Hyacin­
the; Mme veuve Ovila Paulhus (An­
gelina); Mme* Roméo Rainville (Ma- 
rie-Louiie), Elat*-Unis; Wilfrid Gau- 
dette (Rose-Alba), Montréal; Mme 
Jacob (Lanraj, Détroit. Son beau- 
père lui survit aussi: M. Déu» Viens, 
Saint-Bona venture. Les funérailles eu­
rent lieu à l'église de la paroisse No- 
tre-Dame-do-Roiaire sou* la direction 
de la maison Ubald Lalime. La levée 
du corps fut faite par le R. P. Louis- 
Philippe Fiset, o.p„ curé de la pa­
roisse, et le service funèbre chanté 
par Mgr David Petit, c.s^ procureur 
de l'Evêché de Saint-Hyacinthe, as­
sisté des RR. PP. Jacques-M. Letour­
neau, o.pn et M .-Joseph Paquet, o.p., 
comme diacre et sous-diacre. Les por­
teur» étaient MM. Lionel Lefebvre, 
Lionel Baril, J.-Paul Bergeron, J.*Guy 
Girouard, Lorenzo Robert et Jules 
Courtemanclse.

Et puis, ce genre d'occupation a 
son clurme. La lecture des registres 
d'une paroisse vous apprend bien de» 
chose»... (Juel meilleur moyen exis- 
le-l-il de suivre l’évolution de nos pa­
tronyme» d’une génération à l’autre? 
Par ces registre*, vous découvrez que 
certains Jared, Beauregard ou Vin­
cent peuvent descendre d'un même 
ancêtre; que les descendant» de Ma- 
tliurin Bandier dit Laperme sont main­
tenant connu» sou» les nom» de Ban- 
lier, Luperle et même Lapalme. Si le 
résumé des registre» est bien impor­
tant, ce n’e»t que lorsque vous rédi­
gerez le Livre de» Familles qu'il vous 
sera possible de rectifier les erreurs 
calligraphique» des registres et de 
ramener les enfants d'un même père, 
ou les descendants d'un meme ancê­
tre, à la place véritable qu'il doit oc­
cuper dans sa famille.

Je puis me tromper, mais, à mon 
avis, l'homme qui puisse le mieux 
enseigner comment dresser une généa­
logie est encore et toujours le R. P. 
Archange Godbout, fondateur et pré­
sident d'honneur de la SGCF. Pour­
quoi ne fournit-on pas au savant, à 
l'expert, au technicien, le moyen de 
partager son savoir avec ceux des nô­
tres qui ont soif d'apprendre? Des 
cours hebdomadaires de généalogie à 
la télévision n'intéresseraient-ils pas 
une grande partie de la population, 
particulièrement ce groupe sur lequel 
nous comptons tous pour perpétuer 
nos traditions françaises en Améri­
que?

Me permettrez-vous de vous faire 
une suggestion? Radio-Canada ne te­
levise rien avant trois heures, le di- 
nianrhe après-midi. Si l'on appro­
chait les autorités et si on leur sou­
mettait l'ossature d'un programme in­
téressant, je suis persuadé que ce ré­
seau »c rendrait à notre demande.

Une émission pourrait se diviser en 
trois parties: 1.—Un cours de généa­
logie, d'une durée de dix minutes; 
2.—Un interview de même dorée, d’un 
grand généalogiste tel que le R. F. 
Eloi-Gérard, mariste; 3.—Réponse aux 
questions posées par les télé-tpeeta- 
leurs. De temps en temps, on pour­
rait remplacer les interviews par des 
causeries sur une famille déterminée. 
Je suis persuadé que cette émlsalon 
deviendrait vite populaire.

Michel Palmer, vedette du programme de la télévision “Pick the Stars 
et Ed Sullivan Show”, sera l’artiste d'honneur mercredi soir prochain 
au Ciné Maska. Ce jeune homme de dix ans est le meilleur dans son 
genre. Cet artiste vous est présenté par votre Buandier Nettoyeur S.- 
Hyacinthe.

Commence Mercredi, 9 novembre
VOUS VIVREZ TOUS LES EPISODES QUE LE UV«

A PU VOUS APPORTER !

JAMES A.MICIIEN’ERto

THE BRIDGES 
AT TOGO-RI

j\ PerUiory-Soatun production 
tn color by 

TECHNICOLOR
•t Airing

WILLIAM GRACE
HOLDEN KELLY
FREDRIC 2MICKEY

MARCH ROONEY

U.,k I OBFJtT STRU'SS • CHARLES McORAW • KEIKO A*.Ail

-----------2e FILM EN COULEURS------- ----
Les amoureux de

3(.". ' (
ROBERT FRANCIS 

DONNA REED 
MAY WYNN 
PHIL CAREY

MERCREDI SOIR à 7 hies 30 
FOTO-NITE vous offre $ 1 5 0-00 —
et votre Buandier Saint-Hyacintte présente BOB et COCO

— et comme artiste invité, le plus jeune fantaisiste 
au Canada, vedette de la Télévision américaine,

L'unique MICHEL PALMER
v Agé de 10 ans et acclamé par la critique montréalaise 

comme la vedette du "Show Business" de 1955.

Venez l'entendre dans son nouveau répertoire 
d'histoires et de chansons.

Vedette des programmes de la T.V. 
Pick the Stars" et "Toast of the Town'u i

TnéATU
UHTtt teska

SI. HYMCINTME QUE

2 GRANDS FILMS EN FRANÇAIS, COMMENÇANT DIMANCHE

La campagne la 
plus dangereuse 

de l'histoire ! 
Durant les grandes 

guerres indiennes I

L'EXPÉDITION

L'histoire du grand 
chef indien OSCEOLA, 

interprété par Anthony Quinn

Il est le genre d'homme qui prend 
tout ce qu'il désire ei elle désire

ce genre d'homme !
Tony Curtis à son meilleur I

MM
TONY CURTISJOAHNE DRU

LYLE BETTSER - Marvin miller
à J 2 hres 30; 

Lundi et Mardi, en soirée seule­
ment, ouverture à 6 hres 3 ■

Dimanche, ouverture
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lirigeants de la 
iunesse agricole 
|e Saint-Césaire
lint-Césaire. 3.—(DNC>
.. j-icques Meunier et Mlle Si­
; Brodeur ont été élus prési- 

..t présidente de la J.A.C. et 
! h» J.A.C.F. de S.-Césaire de 
Line. Les autres membres du 
i il d’administration pour le 
Lrhaln exercice seront MM. 
r ois Brien. secrétaire, et Fer- 
ùd Roireau, trésorier, pour la 

q Mlle Denise Massé, secré- 
^ de la J.A.C.F., et Mlle Lu­
* Gagné, trésorière.

jiirs d'arî oratoire 
ila Jeune Chambre de 
fcnmerce d'Acîon Vale
[ton Vale. 3.—«Spéciale)

Sl'.ances d’études et de pra- 
oratoire, pour les membres 

j Jeune Commerce d’Acton (VaJe, 
,t débuté ces jours derniers. El- 
5 sont dirigées par M. Maurice 
Snovitzer, vice-président de la 
iambic rie Commerce, qui socri- 
, ia plupart de ses loisirs à leur 
épuration. L’enthousiasme susci- 
par la première réunion permet 

jspérei un succès complet.

REGION Une petite erreur, 
que nous corrigeons

On aura sai>s doute corrigé l’er­
reur qui s’est glissée dans notre 
journal de la semaine dernière, re­
lativement au dernier contrat col­
lectif de travail à la compagnie 
Goodyear Cotton, de cete ville. Il 
fallait lire que les nouveaux em­
ployés, au fur et à mesure de leur 
admission, devront payer la co­
tisation syndicale. Par contre, les 
employés d’aujourd’hui, non mem­
bres du syndicat, ne sont pas te­
nus à payer cette cotisation.

A 1 À FOIRE DE METZ — Les avi ‘.‘iirs-chefs Gerry Gignac, à gauche, et Barbara Stoner, la première 
de Wi.i. s ir et l’autre de Niagara Falls, admirent l’uniforme de gre îadier de Napoléon revêtu par lin 
F rn ; ■ à la foire de Metz. Une des attractions principales était un chasseur Sabre de fabrication ca­
nadienne. La foire de Metz est une exposition industrielle qui a lieu chaque année. Le QG de notre 
division se trouve dans cette ville. «Photo de la Défense nationale)

Biscuits Soda Western -
1 H. .25

Sodas Western % nls .49

Cracker Jack Lowney's
6 blés .29 

Epargnez .13

FRUITS et LEGUMES de choix
Pommes McIntosh __

Sac à magasiner de 20 livres, OV

Patates Katahdin
No 1 _ 50 lbs, No 1 - 75 Ibs,

Pamplemousses
10 I>nur «49

Jus de pommes
Mont-Rouge s btes 20 az .29

VOICI LA NOUVELLE PRIME
COUTELLERIE en acier inoxydable

COUTEAU à lame dentelée - FOURCHETTE - CUILLERE à soupe
CUILLERE à dessert

LES 4 MORCEAUX
d'une valeur de $2.00

Pour

seulement

avec chaque 
achat de

*7.
NOUS CONTINUERONS L'OFFRE DE VAISSELLE 
"GRAPE WINE" Nos 1, 2 ET CENTRE, JUSQU'A 
CE QUE VOUS AYEZ COMPLETE VOTRE 
SERVICE

ticerfe Qascades
(En face du 

poste de police)
EPICERIE UCENCIEE 
D. Lapalme, prop.

1200, rue des Cascades, - BIERE et PORTER - Saint-Hyacinthe 

■VRAISON GRATUITE PAR TOUTE LA VILLE ET A STE-ROSALIE

Mme Cyprien Poitras 
présidente de l'U.C.F. 
à Ste-Hélène de Bagot
Sainte-Hélène, 3.—(DNC)

Mme Cyprien l’oitraa, de Suinte* 
Hélène de liupot, a été élue préei* 
dente de l'l .(LF. de cette paroisse, à 
la dernière assemblée générale du 
ferrie. Les autres membres du bureau 
de direction pour le prochain exer­
cise seront Mmes Georges-Henri Sa­
voie, vice-présidente; Alphonse La- 
pierre, secrétaire; Gérard Vertefeuil- 
le, directrice pour le village; Emile 
Barnabe, pour le rang Sainte-Marie; 
Isidore Kajotte, rang Saint-Isidore; 
Huoul Bisaillon, rand Saint-Augustin; 
Henri Brien, rang Saint-Joseph. La 
présidente de l'élection était Mme Cy­
prien Poitras. Mlle Laurence Savoie 
agissait comme secrétaire.

Mlle Laure Provost 
meurt à l'Hôtel-Dieu 
à l'âge de 80 ans

Mlle Laure Provost est décédée di­
manche à riiôtel-Dieu de Saint-Hya­
cinthe à l’âge de BU ans. Elle laisse 
trois frère» et une soeur: le B. Frère 
Hyacinthe, s.e., de Grunhy; MM. Eus- 
tâche et Henri Provost; Mlle Blan­
che Provost, Saint-Hyacinthe. Les fu­
nérailles eurent lieu mercredi à la 
cathédrale, gou* lu direction de la 
maison Hené-J, Mongeuu Liée. I.a le­
vée du corps fut faite par M. le cha­
noine Jean Robin, curé de la cathé­
drale, qui chanta aussi le service fu­
nèbre assisté de MM. les abbés Gé­
rard Bousquet et Marcel Caplctte, vi­
caires, comme diacre et sous-diacre. 
Les porteurs étaient MM. Holand 
Bousquet, Jean Sainte-Marie, Georges 
Vunusse, Paul Bergeron, Bernard San- 
soucy et Alfred Paradis.

EMBALLEZ DES LUNCHES QUI PLAISENT
À VOTRE ENFANT

"Oh! ... de la soupe aux tomates!" 
Est-ce votre Pierrot qui parle . . . ce 

centil petit garçon qui a un tel plaisir 
A ouvrir sa boite à lunch? Soupe aux 
tomates, garnie de saucisses. Sandwichs 
au fromage. Bâtonnets de ca ottes 
pirjués dans des olives. Une grappe de 
raisin. Et benbons de céréale à la

f'uimauve pour satisfaire son goût pour 
es sucreries Ce n’est pas étonnant 

qu’il soit si heureux!
Mais oui, Maman, vous pouvez faire 

apparaître un sourire sur la figure de 
votre nis même lonwiuc vous êtes à des 
milles de distances! Remplissez sa boite 
à lunch avec des alimenta fortifiants, 
préparés d’une manière appétissante. 
Soupes chaudes, savoureuses et nour­
rissantes. Faites avec du lait, elles sont 
encore plus # nourrissantes. Et voun 
pouvez choisir parmi des douzaine* de 
soupes condensées. Il y en a nue l’on 
peut mélanger, ce qui ouvre des pos­
sibilités surprenantes Voici quelques 
suggeationspourdes soupes panachées...
Crème de poulet et pois verts
Poulet et gombos et crème d'asperges
Crème de champignons et soupe à l'oignon
Boeuf et boeuf et nouilles
Légumes à la végétarienne et bouillon ■'
Pepper pot et consommé

Pour les sandwichs, donnez libre 
cours à votre imagination. Choisissez 
garnit une variété de pains . .. nain de

lé1 complet, blanc, de Jcijgle, aux 
raisins, pumpernickle, aux noix et aux j

dattes, au tniel. petits pains aux fruits, 
petits pairs pour saucisses fumées, 
petits pairs aux graines de pavot.

Quant à la garniture il y en a une 
variété depuis les . . . oeufs, thon, 
poulet, et jambon jusqu’aux viandes 
cuites . . . rôti de boeuf, iambon haché 
menu, saucisson de Bologne, salami, 
pain de viande, et autres. Entre deux, il 
v a les favoris des enfants tels que le 
beurre d’arachides, le fromage à étaler 
. . . et même lês oeufs brouillés!

Si vous êtes submergée par l’idée 
d’avoir A préparer des lunchs tous lea 
jours, voici une suggestion pour vous, 
Maman. Réservez une heure chaque 
semaine pour préparer d’avance des 
sandwichs. Marquez-les pour chaque 
jour d’école, et mettez-les dans le 
congélateur. Mais attention ... lea 
sandwichs avec jambon, fromage à ta 
crème, laitue, mayonnaise ou céleri cru 
ne doivent pas être congelés. La plupart 
des autres le peuvent. Et vous éparg­
nerez tellement de temps si vous cbn-

f;elez d’une seule fois la provision pour 
a semaine!

Quand vous préparez le lunch de 
votre enfant, ajoutez-y quelque chose 
pour lui faire une surprise. Une ser­
viette décorée. Une inscription joyeuse 
sur la coquille d’un oeuf dur. Du papier 
paraffiné aux couleurs gaies autour de 
scs sandwichs. Un nouveau crayon 
brillant. Ou une sucette. Et ne soyez 

as étonnée si votre Pierrot devient 
Want le plus heureux de sa classe 1F

Une vente d'articles au 
profit de la "Catholic 
Women's League"

Une vente d’articles usagés aura 
lieu à l’immeuble des Syndicats Ca­
tholiques Nationaux de S.-Hyacin­
the, 1695, rue Marguerite-Bour- 
geoys, vendredi et samedi, 18 et 
19 novembre. Elle se tiendra au bé­
néfice de la Catholic Women’s Loa- 
?ue. de cette ville, le premier jour 
de 10 lires du matin à 10 lires du 
soir; le second, de 10 lires du ma­
tin à 6 du soir.

Vraiment...
Le président du CIO américain 

nous prédit, pour avant longtemps, 
une semaine de travail de 32 heu­
res distribuées sur quatre jours. 
De même que Walter Reuther, M. 
W. J. Sniith, de l’Union des Che­
minots du Canada, prophétisait 
dans le même sens tout récem­
ment. avec celte seule différence 
que M. Reuther no croit pas cet­
te semaine de 32 heures réalisable 
avant 1965. La statistique autori­
sée estime que le rendement in­
dustriel. tant au Canada qu'aux 
Etats-Unis, n’augmente que de deux 
pour cent par année et cela depuis 
plusieurs années déjà. Pas n’est 
besoin d’etre bien malin pour com­
prendre quelle mauvaise figure cet­
te augmentation fera une fois con­
frontée par une semaine réduite de 
40 à 32 heures, soit de vingt pour 
cent! Nas grands vizirs des unions 
ouvrières paraissent bien oublier 
cette loi fondamentale qui veut que 
le salaire ouvrier soit inéluctable­
ment soumis A la productivité In­
dustrielle.

xxx

On se méprend fort sur les ré­
sultats de l’automatisme, ou mé­
canisation. de l'industrie. Tout d’a­
bord. il est faux que l’automatisme 
mette l’ouvrier sur le pavé et le 
remplace nu point de précipiter des 
vagues de chômages. Il n’est plus 
raisonnable, non plus, de croire la 
mécanisation capable de soustrai­
re l’homme à la grande loi du tra­
vail. du pain gagné à la sueur de 
son front car il faudra toujours des 
artisans d’abord pour fabriquer la 
machine puis pour la diriger ou. 
mieux la servir. L’automatisme, en 
abaissant le coût de production, 
pousse la vente, l’écoulement du 
produit ouvré et, en même temps 
donc, l’embauchage de la main 
d’oeuvre. Cette interdépendance, 
heureuse pour l’emploiment, a été 
clairement démontrée, entre au­
tres. dans le domaine de l’automo­
bile. L’automatisme, en créant la 
ligue d'assemblage, a mis nu tra­
vail des armées d’ouvriers là où 
l’on n’en employait que quelques 
centaines il y a quarante ans.

M. A. Hébert, président 
de l’Association des 
Nettoyeurs de la R. Sud

M. Alcide Hébert, de cette ville, 
présideaft-fondateur de l’Assocta- 
tlon des Nettoyeurs de la Rive Sud, 
a été réélu président de cet orga­
nisme pour l’année 1955-56. L’élec­
tion eut lieu à la dernière réunion 
de l’Associatioon, tenue ù Victo- 
rinville. Les autres membres du 
conseil d administration ont aussi 
été réélus; MM. Emile Robichaud, 
de Drummondville, vice-président; 
G. Michon, S.-Hyacinthe; Ernest 
Pontbriand, Sorcl; Rosaire Slnio- 
noau. Drummondville; Armand 
Bouchard, Vlctoriaville; P.-M. Ju- 
iras. Plcssisville; Raymond Mar­
quis, Asbestos, directeurs. M. Hé­
bert présidait l’assemblée et M. 
W.-S. Richardson, président de 

(.ESI LE MOMEN 1 DLS I*El X DE CAMP 1 l’Institut canadien de recherche des
Excursion de chtiMc ou excursion dan- le bois, pour le plaisir de voir la I Nettoyeurs et Buandiers. était le 
nature »e terminant en beauté par un repas en plein air. | conférencier invité. L’Association

des Nettoyeurs de la Rive Sud est 
une section de l'Association profes­
sionnelle des Industriels.Au cinéma Le Paris

“Les Chiffonniers d'Knimnus”, un . 
pathétique drame de la misère et 
de la solidarité humaine, prendra 
l'affiche dés demain, au Cinéma 
“Le Paris”.

U* thème de ce film inspiré de 
l’oeuvre de l'abbé Pierre est par­
ticulièrement émouvant. Il s’agit 
de la construction de la commu­
nauté d'EmmaUft et des débuts des 
entreprises des “Chiffonniers d’Em­
ma us” qui permettent à des pau­
vres gens d’aider de plus malheu­
reux qu’eux. Respect, dignité, émo­
tion, caractérisent cet ouvrage d’u­
ne sincérité profonde, et qui vous 
arrache les larmes par des moy­
ens infiniment simples et discrets. 
Négligeant tout effet esthétique, 
plaçant son histoire en pleine mi­
sère visible, tangible, Robert Darè- 
nc fait vivre l’odyssée, l’épopée des 
“Chiffonniers d’Emmaus” en nous 
en relatant l’historique par de pe­
tits tableaux “vrais”, dont le réa­
lisme rejette tout artifice. Certai­
nes images sont terribles de véri­
té, mais il y a aussi des instants

consolateurs et l’amour fleurit aus­
si dans la misère; parmi tous ces 
malheureux, un jeune couple 
bapchc un très joli roman d'amour. 
L'émouvant et ascétique visage de 
l’Abbé Pierre composé par André 
Keybaz illumine tout le film. Au 
tour de lui, des figures charmantes 
ou terribles, pittoresques ou ef­
frayantes et que jouent avec talent 
et dévouement, à des degrés d'im­
portance variables; Yves Deniaud, 
Pierre Mondy, Charles Moulin, la 
curieuse Dany Carrel, la remar­
quable Gaby Morlay, Madeleine 
Robinson dans un tôle qu’elle mar­
que de son talent, Lnjarrigo et 
Pierre Trabaud excellents, et beau­
coup d'autres parfaitement inté­
grés à l’action.

En programme double: “Le Trou 
Normand’’, une comédie paysanne 
qui n la saveur du terroir dont le 
principal élément est Bourvil. L’ap­
parition de ce célèbre comique dé­
chai ne les rires et le scénario est 
riche en situations, lui permettant 
d’accomplir sa tâche avec bonheur.

M. Wilfrid Marchand, 
de Ste-Cécile, inhumé 
à L'Ange-Gardien
L’Ange-Gardien, 3.—(DNC)

M. Wilfrid Marchand est décédé 
à Sainte-Cécile de Milton à l’Age de
69 ans II laisse quatre fils et une 
fille: MM. Georges-Aimé Mar­
chand, de l’Ange-Gardien; Tous­
saint, Roland et Elle. Granby; Mme 
Gérard Brouillctte (Marie*Jeanne). 
Deux frères et une soeur lui sur­
vivent aussi; MM. Gilbert Mar­
chand, Granby; Orner, Clarence- 
ville; Mme Foisy, S.-Germain de 
Grantham. Les funérailles eurent 
lieu à l’église paroissiale de Ste- 
Cécile de Miîton, soils la direction 
de la maison Mailloux et Broull- 
lette de Farnham. L’inhumation 
suivit au cimetière de L'Ange-Gar­
dien.

NOS SUGGESTIONS 
POUR VOS PLACEMENTS

DE NOVEMBRE

CITE DE HULL 4.1 1%
Echéance 1966

CITE DE MONTREAL.............................
Echéance 1974

CITE DE SOREL...........................................
Echéance 1965

CITE DE SAINT-HYACINTHE - - -
Echéance 1972

COM. SCOLAIRE DE S.-HILAIRE - -
Echéance 1974

COM. SCOLAIRE DE STE-ROSALIE- -
Echéance 1971-1975

HOTEL-DIEU DE S.-HYACINTHE - -
Echéance 1965

HOSPICE STE-CROIX à Marieville -
Echéanco 1965

SYNDICS STE-ODILE à Montréal - -
Echéance 1970

COCKSHUTT FARM EQUIPMENT LTD -
Echéanco 1968

CANADIAN OIL COMPANIES - - -
Echéance 1976

AJAX PETROLEUM CO. - - - -
Echéance 1962

PRIX ET RENSEIGNEMENTS SUR DEMANDE

3.90%

4.00%

4.00%

4.00%

4.00%

4.00%

4.00%

4.00%

4.80%

3.89%

5.00%

Si vous préférez d'autres placements, communiquez
avec nous, à nos frais.

Nous nous empresserons de vous les obtenir.

VOUS AVEZ D'ICI AU 15 NOVEMBRE
POUR ACHETER 

DES

OBLIGATIONS D'EPARGNE DU CANADA
• 3V4%

REMBOURSABLES A LEUR PLEINE 
VALEUR EN TOUT TEMPS,

PLUS L'INTERET.

NOUS NOUS FERONS 
UN PLAISIR DE

RECEVOIR VOTRE COMMANDE

DESJARDINS, COUTURE Inc
COURTIERS DE PLACEMENT

1626, rue des Cascades, Saint-Hyacinthe, Tél. : PR. 4-5316 et 4-5317

RENE DESJARDINS, président 
JEAN-D. MATHON, représentant

266 ouest, rue Saint-Jacques, Montréal, Tél.: PL. 7977 et 7978
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A VENDRE
A VENDRE ou A LOUER

MAISON de 4 pièce* et salle ae 
bains, située aux Quatre Chemins. 
S'adresser au Calé Musical, S-U-* 
mini que. Tel PR- 3-3233 ou 90o—

Bois de chauffage- S adresser a
Oré Leclerc. 1115. rueS.-Louis.S- 
Joseph sur Va mask a. TeL PR 4-6^»

CLOTURE a neige de premiere
qualité. 5 rangées de iii galvani­
sé. lattes en cèdre de prsn.er* 
qualité. Urix: $14-50 le cent pieds. 
S'adresser â Aimé Voghel» Sainte- 
Madeleine. t Saint-Hyacinthe;.

DEUX cents cinquante poulettes
Light Sussex et New Hampshire.
de 4 mois et demi, actuellement 
en ponte. S'adresser à Regins.c 
Marin. Upton, Bagou TéL 9-S-3»

DEUX paletots d*hiwt gran­
deur 38-40; deux paletots de demi 
saison, grandeur 38 ans. Paient 
court, station wegen. ccrap^e* 
coal grey, grandeur 40 ar.^. Com­
plet et paletot pour garçonnet, 
grandeur 12-Î4 ans. Téléphoner a 
S.-Hyacinthe. 4-8617. __________ _

EPI CE RIE-boucherie, avec logis 
libre immédiatement. Aussi autre 
log* et poulailler, a La Providen­
ce. S.-Hyacinthe. Téléphcncr a S.- 
Hyacmthe. PR. 4-8309.

EPICERlE-boucherie. restaurant 
complet ou par inventaire. S’a­
dresser a 5525. rue Pctitcierc, &- 
Hyacinthe-Annexe._______________

FOURNAISE à 1 huile. Prix: $3-.
Machine à coudre Singer, recondi­
tionnée a neuf. Véritable aubaine. 
MACHINE industrielle de manu­
facture a vendre ou a louer. Lit

A VENDRE
MACHINE a coudre Singer de 

manufactures. S'adresser a -ISx 
rue S.-Hyacinthe. TeL rR. 4-c-4L_ j
“HanTEAü de meuten no-r. cci- j 
et en mouton gris. Age 14 ans. - i- 
i/esser s Uîcù rue Ste-Anne. S- 
.iyaonthe. ______________ _!

POLL" Eat«.Fns« emaù-e S5E 
svec brûleurs et 4 ronds étectn 
ques. Bjcii *gerateur PhLco, » p.e^» I 
et 3 pouces, un in dusage seule 
ment. Saison ne vente: aortauun j 
S'adresser a UK ccr^ ce l'euu. 
SxheLeu. Rouvre . -iu «u. -- 
7N1__________ ________________ __

POELE chauffant au oc», au'
c&arbcn et a Hnsk. Fouma.su. 
tortue, i'tc po ta f huile, p^mt 43* J 
car- eu cave. Chesrern^ld pouvur. 
servir de UU Lits trois-quarts et 
demi Lh Mobilier ie chamfer* a 
coucher en fccis. Bureaux, tacies. J 
cnaises. etc. Le tou: bon nuucùe.} 
S'adresser a 24-j. -3»; r u.» Morm» J 
S.-Hyacinthe. TéL PR. » 1 u.

AUFOMOSilEb

CBXVBOLET modèle L-*i cou­
pe. radio, chaufferette en coq 

ctâ; Ptou neufs. S adresser a 
2325 rue Monn S-Hyacinthe. Tel 
PRr 4-8172.___________________

STUD £3 AXER mode le 1349. con­
vertible. équipé et très propre. 
Pnx $525. Aucune offre raisonna­
ble ne sera refusée. S'adresser a 
.060. rue Choquette. S.-Hyacinthe

Au:»» et Camions usages 
en pariait état

facture a vendre ou a louer, -n- PirmoLih Hard Ton Belvederedouble, avec matelas neuf. Moitié \ m***Hord Top. n i
prix. Grande U b le et comptoir t de 
magasin. S adresser a 795. rue La­
joie. S.-Joseph sur Yamaska. Té. 
PR 4-5889. ____

la décoration se 
mieux etfait 

plus vite

avec

SATIN
IA PHNTU8I 100% À BASE DI LATEX

# Pour mura et plafonds
• S'applique deux fols 

plus vite
• Aucune odeur dé* 

sagréable
# Sèche en 20 minutes

avec tramunssi-oa Powerfhie. 
air conditionne. 2 tons. Pneus 
blancs. Roues chromées. Si­
gnaux etc. $2JXi

1952 Pontiac Sedan avec chauffe­
rette, Couvre sièges. bon* 
pneus, peu de millage. $1150

1951 Ponuac Sa^an T. nydrama­
tique, air conditionné, couvre 
siege*, pneus neufs, très peu 
de millage. $1250.

1950 Pontiac Sedan 6 Cylindres ra­
dio, air conditionne. 4 pneus 
neufs blancs. $WQ.

1550 Austin Sedan A 40 1res pro­
pre. 1350.

1949 Austin A 70. trei propre S2ÛÛ.
1950 Anglia Assez propre. $50
I<H6 Cfaovrol*! Panel Vi tonne

en excellent état Bons pneus
$300

1951 Ford 3 tonnes avec dompeuse
$uoo

S'adresser a:
ACME AUTOMOBILE LIMITEE 
30G0 Dessaulles. S.-Hyacinthe 
PR 4-843$ PR 4-8437

PROPRIETES

SI FACILE À EMPLOYER

Le SPRED SATIN s’epplique 
deux fois plus vite eu pincecu 
ou ou rouleau. De I‘ecu 
légèrement savonneuse net­
toie rapidement éclaboussures 
•t cutillage.

Lavable I 
Durable !

MAGASIN

GERARD ROY
536, rue Mondor, 
TéL: PR. 4-5474 

Saint-Hyacinthe

BONNE terre de 112 arpents sans 
roulant, au 5e rang de Milton. S'a­
dresser à Raymond Gévry. 330. 
rue Principale, Granby. TéL FR 
2-7772. ______________________

COTTAGE en brique. 5 pièces, 
salle de bains, cuismette. Pnx rai­
sonnable. Sur les terrains des RR. 
SS. S te-Marthe. S-Joseph sur Ya­
maska. S'adresser a J -P. Biron. 65-1 
rue Messier. S-Joseph sur Yamas­
ka.

PROPRIETES
oiME ÜBLES: à vendre ou échan­

ger. propriété de 4 pièces, près de 
i egjhse. échangeables pour terres, 
automobiles uu appareil de lélévi- 
iivo. Commerce de bois. charbaiL 
avec ovLe propriété, propriétés a 
10 iogui. eQ bois ou en brique, a 
Hyacinthe et aux environs. Epice- 
*te»bcucnene. Atelier de machines. 
Outillage pour manufacture de 
enu-scureà. buanderie, valet de s*r 
v ce. fromagerie, maison de cham­
bres a louer. hotel restaurant. Em­
placement près de U ville, avec 
.ug:s, terre avec ou sans roulant. 
Terre avec ronde de la*t, terre avec 
coupe de bois et terrains. Bon mar- 
cne. Pour achat, venu» ou échangé, 
i adresser a Oviia Laporte, encan- 
mur licencie, lodô. rue S.-Jcseph. 

Hyacunthe TeL PR- 4-717d.
“PriGPttlSTK û«s deux *og». 5 Pie­

ces, rue Centrale. S-Joseph sur ,a- 
:.uoAa. S adresser a J.-E- Choux- 

flM. rue Laframb^ise. S-
nyacinthe. TeL 4-T72&.___________ _

FRCFXICTE d’un etage et demi, 
avec dépendances, au village de 
>te-Hclène, 3a got. Cent arpents 
ie front x Le. arbres fruitier* et j 
ardins. $3^00. Conditions faciles., 
Lcre a iLcheteur S’adresser a O-

A LOUER

:r,e: DemeLc, Sîe-Kélèse Bagot.
PROPRIETE de deux logis, en 

très bon état. S adresser a Ongene 
MorifieUe» 705. rie des Cascades,
S-Hya€inthe; Téi. 4-3355-_______ ___

QUAIRE-vingl terrains de gran- 
ce-ri il verses. 50 x 100 et Mil» 
T; es bonnes cond.tions. Cnaiei 
meublé, eau courante, electrici*e. 
.oiage et cave en ciment, près de 
i’eglise. municipalité de Douville, 
S.-Hyacinthe. S adresser à Raoul 
.‘nabot municipalité de Dou ville, 
S-Hyacinthe. TeL 3-3485.__________

AVIS

A LOUER

DEUX propriétés de deux logis, 
dont une en brique et l’autre en 
papier brique» près du pont, rue 
5 -Pierre. La Provience. Propriété 

I de trois logis en brique, sur la 
i grande route municipalité de Dou- 
| vil eLS -Hyacinthe. Raison de ven­

te: mauvaise santé. S’adresser a 
• 1100. rue Laurier. S-Hyacinthe. 
; TéL PR- 4-8073.

TERRE de 6 x trois-quarts, avec 
propriété seule et bois de chauffa­
ge. Prix: $1,500. S'adresser à Marcel 
Lamontagne, 4e rang, Ste-Hélène, 
Bagot.

TERRE de 110 arpents de super­
ficie a Ste-Rosalie, 4 milles de S­

, Hyacinthe, bien bâtie, avec rou­
lant de ferme et animaux, 50 va­
ches à lait, dont 15 venant de vê­
ler. Terre de 60 arpents à S.-Hu­
gues de Bagot, avec maison neu­
ve et instruments aratoires. Terre 
de 75 arpents, au 3e rang de S. 
Simon. Argent à prêter sur bonnes 
garanties. $25.000. S’adresser à L.- 

I H. Marcotte, S.-Simon. Bagot

APPARTEMENTS meuble*. 2 et 5 
pièces. Logu chauffés. 3 et 4 pièces, 
douche* et réfrigérateur. Prix rai- 
>onnaoie. S'adresser a 1385. rue 
Raymond» S.-Hyacmthe. TeL 4-375?

APPARTEMENTS chauffes. 3 et 
t p.eces et salle de bams. S adre^- 
>cr «i idûô. rue des Cascades, S.- 
Hyacinthe. _____________

APPARTEMENT non meublé, a­
vec lavabo, eau chaude. Ménage 
entièrement remis à neuf. S'adres­
ser a 405. rue de i'Hôtel-Dieu. S.- 
Hyacmthe. TeL PR. 4-9193-_______

CHAMBRE meublée, eau chau­
de et froide, lavabo, planche à re­
passer dans le mur, aux apparie- ^ 
ment* Letourneau. S'adresser à la. 
Quincaillerie Maska. 1&C0. rue des! 
Cascades. S.-Hyacinthe. TeL le jour 
a PR. 4-6644, le soir a 4-5906.______ |

DEUX pieces chauffées, meublees j
ou non, au centre de la ville. Té­
léphoner à S.-Hyacinthe, PR- 4-5379 
ou PR. 4-8462._________ ___________

DEUX logis de 4 pièces, l'autre
de 3 piece* 744. i43. rue Centrale, 
S-Joseph sur Yamaska. Le 1er. U- 
ore ie 1er novembre, le 2e libre, 
le 1er décembre. S'adresser a Exis­
te Leblanc. S - Barnabe-sud, S.-Hya- 
cmtbe. TéL 2-2. _______________ _

LOGIS chauffé. 5 pièces, salle de
bains. 2e étage, deux entrees pri­
vées. Faculté d'assister a U messe 
au 1er étage. Ménage entièrement 
remis a neuf. 2722. rue Girouard. 
S.-Hyacinthe. Libre immédiatement 
S’adresser a 2724. rue Girouard, S- 
Hyacinthe. Tél 4-7561.____________

LOGIS chauffe. 4 pieces et salie 
de bains. S'adresser à 1805. rue de*

: Cascades, S.-Hyacinthe.___________
LOGIS de 3 pièces, salle de bains,

eau chaude, électricité, 220 volts, 
grands garde-robes. 2e éatge, 2430, 
rue Sylva Clapin. S.-Hyacinthe. Te 
lcohoner le soir à La Présentation. 
4-S-15. ________________________

LOGIS de 4 pièces. Prix: $22 par 
mois. Ménage entièrement remis à 
neuf. S’adresser a 2305. rue Lafon­
taine. S -Hyacinthe. TéL PR. 4-5604.

iOGIS de 3 pièces et salle de
bains. Prix: $25 par mois. 633, rue 
S.-Charles. La Providence. S’adres­
ser à Paul S.-Jean. 4555. rue Wilson 
S -Hyacinthe-Annexe. TéL 4-8526.

LOGIS-appartement de 2 pièces, 
non chauffé. Entrée privée. Libre 
immédiatement. 2000, rue Morison, 
S.-Hyacinthe. Téléphoner à S.-Hya­
cinthe, 2-2734.

LOGIS de 6 pièces et salle de 
bains, 872. rue des Cascades, S.« 
Hyacinthe. S’adresser à 2210. rue
Beauparlant, S.-Hyadnthe._______

LOGIS de 5 pièces. S’adresser à 
Ulysse Ménard. S.-Liboire, Bagot. 
TéL 5653-_________________________ _

LOGIS moderne, 3 pièces et salle
de bains, eau chaude, rez-de-chaus­
sée. Belle terrasse et grande cave. 
S adresser à 1280, rue S.-Louis. S.- 
Joseph sur Yamaska. Tél. 4-8695.

LOGIS de 4 pièces, salle de bains
grande cuisine, 220 volts, très pro­
pre et libre immédiatement. S’adres 
ser a 555. rue S.-Pul La Providen­
ce. TéL PR. 4-7472._______________

LOCAL de 45 x 32. deux etages
pouvant servir de manufacture, 
550. rue Vaudreuil. S.-Hyacinthe 
S'adresser à J.-A. Bellavance, 560. 
me VaudreuiL S.-Hyacinthe. TeL 
4-7389.________________________ ___

LOGIS de 5 pièces, salle de bains
douche, eau chaude, grande cave en 
ciment, a Ste-Rosalie, Bagot. Prix 
raisonnable. Aussi deux logis de 
3 pieces, eau chaude, salle de bains 
et cave en ciment. S’adresser à 
2650. rue Bourassa. S.-Hyacmthe. 
Tel. 4-8412-_______________________

LOGIS ce 3 pièces, salle de bains 
réservoir à eau chaude, 220 volts, 
cave cimentée. Libre immédiate­
ment Prix: $25. par mois. S’adres­
ser a Laurent Morin. 1455. rue 
Turcot. S -Hyacinthe. Tél. 4-5271.

LOGIS meublé ou non, chauffé. 
3 pièces et salle de bains, eau 
chaude a l’année. S’adresser à 2431 
rue Morin. S.-Hyacinthe. TéL PR-
4-4675.____________________________

LOGIS de 3 pièces, salle de bains, 
eau chaude a l’année, électricité. 
220 volts, plancher en bois franc, 
cave cimentée. S'adresser à 2474. 
rue Lafontaine. S.-Hyacinthe. TéL 
PR. 4-7165._______  JL ■

LOGIS de 4 pièces e salle de 
bains, angle des rues Lafontaine 
t : Després, S -Hyacinthe. S’adresser 
a 1035. rue Després. S.-Hyacinthe.

LOGIS de 6 pièces, salle de bains,
réservoir a eau chaude. S’adresser 
a 1325, rue des Cascades, S.-Hya­
cinthe. Tél 3-9041.________________

LOGIS de 4 pièces et salle de 
bains 1ère maison passé la voie 
ferrée, grande route S.-Thomas d'A­
quin. S'adresser à A. Comtois, sur 
les lieux._________________________

LOGIS de 3 pièces. Libre immé­
diatement. S'adresser à 529. rue 
Centrale. S.-Joseph sur Yamaska. 
A VENDRE: terrain de 50 x 100.
Téléphoner à S.-Hyacmthe, 4-9579.

LOGIS de 4 pièces, cuismette,
eau chaude, municipalité de Dou- 
ville, S.-Hyacinthe. S'adresser a 
Aimé Tanguay, municipalité de 
ouville. S.-Hyacinthe. Tél. 3-3352.

LOGIS de 3 pièces et chambre de
bain. S'adresser Chez Quintal. 1116. 
rue des Cascades. Tél. PR. 3-9044 
Rés. PR. 4-8769.__________________

LOGIS de 4 pièces .salon, cuisi­
ne. cuisinette, chambre à coucher 
et salle de bains. Prix: $25. par 
mois S’adresser à 705, rue Girouard 
S.-Hyacinthe._____________________

LOGIS chauffé, 6 pièces, très
bien situé. S'adresser à 2405. rue 
Girouard, S.-Hyacintne.___________

LOCAL idéal pour technicien en
radio ou pour appareils de télévi­
sion. etc. Situé angle des rues S.- 
Louis et Mondor. S.-Hyacmthe. S'a­
dresser à Louis Héroux. 50. rue 
Mondor, S.-Hyacinthe. TéL PR.
4- 8033.___________________________

LOGIS de 4 pièces, dans maison
seule, réservoir à eau chaude, sal­
le de bains. S'adresser à 290. rue
5- Augustin, angle de la rue S.- 
Charles, La Providence. TéL 4-8634,

PETIT logis très moderne, pour 
jeune couple ou personne âgée, rue 
Laframboise, près de la rue Gi­
rouard. S.Hyacinthe. S'adresser à 
787. rue Laframboise, S.-Hyacinthe. 
Tél. PR. 4-6236.

ON DEMANDE

Profitez des
BAS PRIX

de notre

Vente ({automne

SPECIAUX CETTE SEMAINE

FORD Victoria 1951................................. -
Air climatisé, radio, Overdrive", pneus blancs

et autres accessoires. UNE VRAIE BELLE VALEUR,

PONTIAC Coach 1953 .................................
Chaufferette, très peu de millage. UNE TRES BEUE VALEUR.

MERCURY Sédan 1950 -----­
Air climatisé, radio, "Overdrive", Indicateur de tournage.

Très propre et très bon.

FORD Sédan 1951..............................................
Air climatisé. Autres accessoires.

AUSTIN Sédan 1950 ........................................
Chaufferette. Autres accessoires.

CHEVROLET Coach 1950 .................................
Chaufferette. Très propre.

$1245
*1595

*1050
*975
*475-

$825.

Aussi, 35 AUTOMOBILES très propres et en bon 
état, au prix le plus bas de l'année

Tous nos CAMIONS sont en vente à des prix
bien inférieurs à leur valeur

YAMASKA Inc.
monflRcu

3005, rue Dessaulles, 
Saint-Hyacinthe

Tél. : PR. 4-6491 

PR. 4-6492

A VOTRE SERVICE DEPUIS 21 ANS

AGENTS DEMANDES
BON TERRITOIRE vacant dans 

la ville de S.-Hyacinthe. Vendez nos 
225 produits garantis. Réalisez de 
$50 .à $75. par semaine. $18 requis. 
JITQ: 5130 S.-Hubert. MontréaL

AIDE-fermier demandé a l’an­
née. célibataire ou marié, de pré­
férences. Bon salaire. Logis libre 
gratuitement. S'adresser à Georges 
Bousquet. S.-Thomas d’Aquin, S.- 
Hyacinthes_____________________

BON mécanicien, demandé im­
médiatement. S’adresser au Gara­
ge Chicoine. village de Ste-Rosa- 
lie, Bagot. Tél. 24-s-l,____________

DAMES ou jeunes filles deman­
dées. Pour les personnes intéressés 
a sasurer un bon revenu en tra­
vaillât quelques heures par jours, 
nous avons le travail qu’il faut. Té­
léphoner à Mme Desmarais, S.- 
Hyacinthe, PR. 3-9332 ou écrire à 
Doralûjna Coiraatic* Comp. 576. 
rue S -Catherine-est MontréaL

FEMME de ménage, pour une
journée par semaine. Ecrire à WH. 
R C.P. 140, S.-Hyacinthes_______

SERVANTE demandée. S'adres­
ser le soir après 7 heures à 900, rue 
Ste-Anne. S.-Hyacinthe. TéL PR. 
4-6568.____________________________

TRAVAIL du soir demandé.
Homme d'âge moyen demande tra­
vail pour soir ou samedi, dactylo, 
bureau ou tout travail manuel eu 
sur machinerie. Local chauffé ou 
automobile si désiré. Téléphoner à 
S.-Hyacinthe. PR. 4-7036._________

DIVERS
A QUI la chance de se faire un

bon revenu, en prenant soin d*une 
clientèle déià établie dans la ven­
te de produits? Pour plus de dé­
tails. écrire à E.-HG. C.P. 140, S.- 
Hyacinthe^_______________________

ATTENTION ... Je suis le meur­
trier qui détruit coquerelles, pu­
naises. etc. Ouvrage garanti pour 
un an. Inspection gratuite. S’a­
dresser à A. Bella vance. 560 rue 
Vaudreuil. S.-Hyacinthe. TéL PR. 
4-7389.____________________________

DAME seule partagerait son lo­
gis avec couple ou autre personne. 
Louerait appartements $3.00 $3.50 
et $4.00. Endroit idéal pour repos, 
près des magasins, du Marché Cen­
tre, des restaurants et de l'église. 
S’adresser à 205, rue S.-François, S.- 
Hyacmthe.

GARAGE J.-A. Maiihot, S.-Aime,
Richelieu. Automobiles neuves et 
usagées à vendre. Très bonnes con­
ditions. TéL 27.___________________

PERSONNEL
’’Vieux à 40. 50. 60?” PAS DU 

TOUT. MONSIEUR! Des milliers 
alertes à 70. Les Tablettes toniques 
Oitr*x remontent le système privé 
de fer. Contre l’épuisement que 
plusieurs appellent “vieillesse". 
Format d’introduction. 60c seule­
ment. Toutes pharmacies.________ .

STORES vénitiens Pour vos
stores vénitiens et vot auvents, 
adressez-vous à 1a manufacture 
Les Auvents Maskoutains. 200. rue 
Mercier. S-Joseph sur Yamaska 
Téléphones PR 4-6686. à domicile 
PR. 3-9489.

REMERCIEMENTS
La famille de feu J.-Wilfrid (Wëü 

lie) Plamondon remercie sincère­
ment toutes les personnes qui lui 
ont témoigné de la sympathie à 
l’occasion du décès de M. J.-Wilfrid 
fWellle) Plamondon, décédé à Ste- 
Madelcine, soit par offrandes de 
messes ou de fleurs, bouquets spi­
rituels. visites, assistance aux fu­
nérailles ou de toute autre façon 
que ce soit

Veuillez prendre avis que le cer­
tificat d’enrégistrement de la Com-

Bgnie d’Assurance Canadienne 
er can Lie a été amendé pour in­

clure l’assurance dommage pai 
l’eau._____________________________ _

Veuillez prendre avis que le cer­
tificat d’enrégijtrement de la Com­
pagnie d’assurance Générale de 
Commerce a été amendé pour in­
clure l’assurance dommage par 
l’eau._____________________________

Avis est per les présentes donné
que la Cité de S -Hyacinthe s’adres­
sera à la législature de la province 
de Québec, à sa prochaine sesrion, 
pour obtenir l’adoption d'une loi 
aux Lus suivantes:

Abroger l’article 30 de la charte 
de la Cité et le remplacer par l’ar­
ticle 30 de la loi des cités et villes, 
concernant la division de la cite 
de S.-Hyacinthe, en quartiers pour 
fins électorales;

Modifier les articles 48 et 173 de 
la charte de la Cité de façon à ce 
que le maire et les dix échevms 
soient élus pour un mandat de trois 
ans au lieu de deux ans;

Modifier les articles 175, 179 et 
181 de la charte de la Cité de fa­
çon à cc que la mise en nomination 
ait lieu le deuxième mardi d’octo­
bre et l’election, si nécessaire, le 
troisième mardi d’octobre de cha­
que année;

Accorder à la Cité de S.-Hyacin­
the. la permission d’emprunter une 
somme de $130.000. sans référen­
dum, mais avec l'autorisation de la 
Commission municipale et du Mi­
nistre des affaires municipales, 
pour le paiement d’un terrain ac­
quis. par la Cité de S.-Hyacinthe 
de Sa Majesté aux droits du Ca­
nada, dans les limites de ladite 
Cité;

Abroger l'article 525b de la char­
te de La Cité de S.-Hyacinthe, et 
pour d’autres fins.

S -Hyacinthe, ce 24 octobre 1955
Maurice Rousseau 

Le Procureur de la Requérante

Notice is hereby given that the 
City of Saint. Hyacinthe will apply 
to the legislature of the province of 
Quebec, at its next session, for the 
adoption of a law for the follow­
ing purposes:

To repeal the article 30 of the 
City of Saint. Hyacinthe and re­
place it by the article 30 of the law 
of the Cities and Towns, concer­
ning the division of said City in 
wards for electoral purposes;

To modify the articles 48 and 173 
of its charter, in order that the 
mayor and the ten aldermen be 
elected for a term of three years 
instead of two years;

To modify the articles 175. 179 
and 181 of ist charter, in order that 
the mayor or the aldermen be no­
minated on he second Thusday of 
October and. the voting by ballot, 
if it takes place, be held on the 
third Thursday of October of each 
year;

To give authorization to the City 
of Saint. Hyacinthe to borrow the 
amount of $130.000. mithout refe­
rendum, but with the approval of 
the Minister of municipal affairs, 
for the payement of a piece of land, 
bought by the said City, from Her 
Majesty to the rights of Canada, 
and located inside the city limits;

To repeal the article 525b of the 
charter of the City of Saint. Hya­
cinthe .and tor other purposes.

Saint. Hyacinthe, this 24th
October, 1955 

Maurice Rousseau 
Attorney for the Petitioners

AVIS ENCANS
JE, soussigné declare par la pre­

sente que Je ne me tiens responsa­
ble d’aucune dette contractée en 
mon nom par mon épouse Gisele 
Perron, à moins d’une autorisaLon 
signée de ma main. Signé: Normand
Perron. ________________

COUR SUPERIEURE 
Province de Québec 
District de S.-Hyacinthe 
No 9219. ,

Majestic Bicycle and Supply Ltd
demanderesse

VS
Jules Hébert

défendeur
Le Quinzième jour du mois de 

novembre 1955, à deux heures de 
l’après-midi à la place d’affaires 
du défendeur, sise sur la rue Bro­
deur. no. 485. en les cité et district 
de S.-Hyacinthe, seront vendus par 
autorité de justice tous les biens 
meubles et effet* mobiliers saisis 
en cette cause, consistant en un ap-

Eireil de Télévision de marque 
C.A. Victor, un compresseur a­
vec moteur de h.p^ une foreu­

se à main, une meule avec moteur 
de V4 h.p., une meule avec moteur 
de Va hüp.. 23 bicycles pour hom­
mes. 6 bicycles de dames. 

Conditions: Argent comptant. 
S.-Hyacinthe, ce 31 oct. 1955.

(Henri Duprat, H.C.S.)

SUPERIOR COURT 
Province of Quebec 
District of SL Hyacinthe 
No. 9219.

Majestic Bicycles <5: Supply Ltd.
Plaintiff,

VS
Jules Hébert,

Defendant,
On the Fifteénth day of Novem­

ber 1955, at Two o’clock in the af­
ter-noon. at the defendant’s store, 
situated on Brodeur St., no. 485. in 
the said city and district of S.-Hya­
cinthe, will be sold by authority of 
Justice all goods an dchattels sei­
zed in this case consisUng in one 
R.C.A. .Victor T.V. set. one com­
pressor with motor p.h., one dril, 
one mill stone with motor 1 /2 p.- 
h... one mil Istone with motor V4 
p.h.. 23 men’ bicycles, 6 ladies’ bicy­
cles.

Terms: Cash.
St. Hyacinthe. Oct 31sL 1955.

(Henri Duprat, B.S.C.)

ENCAN: mardi, 8 novembre a
midi, chez Etienne Demers, rang S.- 
Georges, S.-Liboire, Bagot Détail: 
9 vaches croisées, 8 taures d’un an 
et demi à 3 ans. 4 taures de deux 
ans, truie rapportant en novembre. 
Tracteur Ford, 51, charrue, roulet­
tes. 8crapeux, semeuse M.-H. à 13 
disques combiné pour phosphate, 
chargeur M. C., faucheuse M.-H. 
de 6 pieds, épandeur à fumier Cock- 
thutl 53, voitures sur pneus 32 x 6. 
herse à finir M. C. à bras à ressorts, 
charrue à mancherons M.-H., 9. sar- 
cleur, bouleverseur, voiture fine, 
sleighs double, simple et fin, sé­
parateur De Laval 18. Trayeuse 
M. C. presque neuve, traineau, 
charrette, harnais double, simple et 
fin. tondeuse électrique pour ani­
maux Stewart, crible, bois de ser­
vice. foin pressé, balance de 2000 
livres, bidons, chaudières, paille, 
luzerne, trèfle, éleveuse à poulets, 
congélateur Victor. 20 pieds cubes 
et articles divers. Graine de mil. 
moteur électrique. La terre est à 
vendre, conditions données sur les 
lieux. A.-E. S.-LaurenL encanteui 
licencié. S.-Simon. Bagot.

IMMEUBLES
Votre propriété 

est-elle à vendre ?
J#ai des acheteurs sérieux 
pour maisons de deux, trois 
ou quatre logements et plus. 
Aussi, pour bonnes résidences 
et commerces.

Venez ou téléphonez.

J.-A. GAUTHIER, agent
Bureau :

1695, RUE GIROUARD, 
(Edifice de la 

Caisse Populaire)
Tél. : PR. 4-7462, S.-Hyacinthe

■----- ,

S.-Nazairc
moilbiers de chairh. Ues,1l S mobiliers de Sb! : 
mobilier de «2sine chrom*. jau^T^Sl 
blanc et bleu, réfrigéré 
neuf, machine à bo's v** 
chaise de barbier, phono^ 
d>o. lingerie de 
verrerie, batterie de cuu.r^ 
les., couvertures de Ui* 
pieds, fer à repasser 
vapeur. 4 chaises berftZ* , 
deuse a gazon, article, Z? H 
Jean-Paul Fontaine. «JJ»*I 
cencio, Upton de Bagot.

A VENDRE 
A BAS Prix

Poêles usagés, 
remis à neuf

Nous échangeron, 
votre vieux poèl, 

pour un neuf

Unç visite est sofaj, 
au

Magasin Bélanger
(En face du 

poste de police)
1220. rue des Coscod„ 

Saint-Hyacinthe 

Tél. : PR. 4-8909

IMMEUBLES

A votre service 
pour

toutes transactions 
immobilières

Si vous avez l'intention 
de vendre ou d'acheter une 
propriété, un commerce ou 
un terrain,

CONSULTEZ

J.-A. GAUTHIER
1695, rue Girouard,

(Edifie* de la 
Caisse Populaire. 2a étage)

Saint-Hyacinthe 
TEL : PR. 4-7462

Ré*. « PR. 4-4761

VENTE

50 poêles usagés, émaillés blancs 

Fournaises à l'huile, neuves et usagées

Plusieurs mobiliers de cuisine chromé, 
chaises chromées, couleurs différentes

Meubles usagés de toutes sortes 

* Nous achetons, vendons et échangeons

L. Larivièrt. propriétaire —- G. Sî-Onge. gérant

1745, rue Saint-Antoine, Tél.: PR. 4-7215
Saint-Hyacinthe

ES ATELIERS

COURRIER DE SAINT-HYACINTHE

ONT ETE MODERNISES DU TOUT AU TOUT

Ils mettent à la disposition du public un outillage 

rapide, aussi parfait que possible, qui comprend 

de nouvelles presses automatiques, capables de 

donner de 3,000 à 4,000 impressions à l'heure, 

quel que soit le format

Confiez-leur sans crainte vos travaux d'impression, 

des plus petits aux plus importants

A la disposition de la 

clientèle, un service de 

composition comprenant 

trois machines LINOTYPE, 

une machine LUDLOW, 

une machine ELROD

TOUS NOS CARACTERES NEUFS, NON USES OU ECRASES. 
FONDUS POUR CHAQUE TRAVAIL EXECUTE

655, RUE SAINTE-ANNE

COURRIER DE
IN T-HYACINTH E

TEL. 4-6479 SAINT-HYACINTHE
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H O SIS FEMININ
vont mcsdamei

Un avant-goût des Fêtes
journée typique de novembre i ciel gris# vitres larmoyan- 

arbres qui ploient sous le vent d'est. Finie, la vie à l'exté- 
»ur I La niaison, délaissée durant les mois cléments, redevient 
havre de tiédeur où chacun reprend les habitudes et les 

cupatlons interrompues par le règne de l'été.
Et l'esprit, détaché déjà des plaisirs estivaux, se tourne 

tinctivement vers cette oasis lumineuse qui se dresse au centre 
notre long hiver : les Fêtes. Mais oui I Car elles s'en vien- 

,nt vite, les Fêtes I Une fois la Toussaint passée, le temps 
iccourcit, semble-t-il, comme les jours.

Aussi ai-je cru bon d'aborder, dès aujourd'hui, un sujet 
„ $era bientôt d'actualité : les cartes de Noël. Non pas celles 
e |es marchands‘nous fournissent à demande, en quantité 
ipuisable, mais celles que l'on confectionne soi-même et qui 
J^ent, bien entendu, un certain nombre d'heures de travail. 
)ilà pourquoi il faut en parler d'avance.

y a toutes sortes de manières de faire des cartes de 
>ël et point n'est besoin, pour cela, d'être diplômé des Beaux- 
rts. Qui sait tenir^une plume, peut décorer ses propres cartes, 

connais même des personnes qui remplacent le crayon ou 
pinceau par des aiguillées de laines aux teintes vives, dont 

les brodent le carton ou le papier.
D'autres découpent des silhouettes de papier coloré et les 

kllent sur un fond or ou argent, obtenant ainsi un tableau- 
iniature d'un effet charmant. J'ai même reçu une carte corn* 
>sée d'un sapin de feutre vert appliqué sur un carré de carton 
}uge vif. Comme vous le voyez, le "matériau" importe peu; 
.st le résultat qui compte I

Donc, si vous êtes le moindrement doué pour le dessin, 
lésitez pas à peindre vos cartes de souhaits, au moyen du 
îdium de votre choix. Vous y prendrez un plaisir extrême, 

fabord, parce que le travail créatif est, en lui-même, une joie, 
tâche renferme sa propre récompense.

En outre, elle constitue une préparation merveilleuse aux 
jouissances religieuses et profanes de Noël. Pendant que 
tre main s'applique à évoquer des scènes et des paysages 

circonstance, votre âme baigne déjà, par anticipation, dans 
rayonnement joyeux de la grande Nuit.

Et puis, n'oubliez pas qu'une carte "faite à la main", fut­»
elle criante d'erreurs techniques, touche toujours le récipien­
daire. Celui-ci se sent flatté que vous le considériez, au point 

lui offrir, en plus des voeux traditionnels, le fruit de votre 
•.agination artistique. Même en notre ère matérialiste et dure, 

oeuvres du coeur gardent un prestige indéniable.

FERNANDE
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Une enquête faite récemment dans une grande entreprise de Montreal 
employant pas moins de 250 jeunes fille.- a révélé que In vaste majorité 
de rcllesii conservent précieusement leurs Obligations d’Epargne du Ca­
nada, achetées par retenues sur le salaire, en vue de» emplettes qu'elles 
auront à faire à l'occasion de leur mariage.

m. dam
Pour toute nouvelle relative au Car­

net mondain on est prié de s'adresser 
à la rédactrice avant mercredi matin. 
Tél. PR 4-6179.

* * *
PROCHAINS MARIAGES

FOURRURES ‘
Comme toujours, vous trourerex chez

OMER DESMARAIS
IMS. rue Laframboise. Tél. : PR. 4-5620, Samt-Hyacinthe 

un choix judicieux de fourrures de qualité.
Prix à la portée de tous les budgets.

GRANDE VENTE
de

CHAPEAUX pour dames AO t c 1 ne
,, Prix spéciaux, 1:1 ^ A

" ° "JS1-00 - $4-95 - $9-55

MANTEAUX D'HIVER, pour dames
Prix spéciaux, $ 10-00 “ $25-00

Magasin F. LUSIGNAN
257, rue Ste-Anne, Tél. : PR. 4-7956, La Providence

CONFECTION POUR DAMES

Gauthier-Leroux
M. et Mme Hector Leroux, de cette 

ville, annoncent le mariage de leur 
fille, Louiüj^ à M. Maurice Gauthier, 
L. Pli. (Ps), fils de M. et Mme Henri 
Gauthier, de Montréal. La bénédic­
tion nuptiale leur sera donnée à l'é­
glise Notre-Uame-du-Rosaire, samedi, 
5 novembre. A l'issue de la cérémo­
nie religieuse, une réception aura 
lieu au Grand Hôtel. M. et Mme Gau­
thier partiront en voyage à New-York. 
A leur retour il» demeureront à Mont- 

î réal.
* + *

llergcr-llrodctir
M. et Mme Emilio Brodeur, de S.- 

Jean, P.Q.. autrefois de Saint-Hyacin­
the, font part du mariage de leur 
fille, Monique, à M. Pierre Berger, 
fils de M. et Mme Léopold Berger, 
décédés. La bénédiction nuptiale leur 
»era donnée a la cathédrale d© Saint- 
Jean. lundi, il novembre. Pas de 
faire-part.

* M *
MARIAGES

Gunettc-Gadbois
A l’église du Sacré-Coeur, samedi, 

29 octobre, eut lieu le mariage de 
Mlle Jeannine Gadbois, fille de M. et 
Mme René Gadbois, de Suint-Hyacin­
the, «» M. André Guéneltc, également 
de cette ville, fils de M. et M me Hcn-

DACTYLOGRAPHES

Vendus

• Loués

# Réparés

Voyos U 
UNDERWOOD 

entièrement nouveau. 
GROS ET DETAIL

A. Létourneau
1345. rue des Cascades, 

Tél. PR 3-9664, S.-Hyacinthe

ri Guénettc, tic Montréal. A Tissue de 
la cérémonie religieuse, une réception 
eut lieu chez les parents tic la mariée. 
M. et Mme Guénettc partirent en 
voyage au Lac Beauport. A leur re­
tour, il» habiteront Sherbrooke.

* * *

Hébert-Jour (tain
A l'église Assomption Notre-Dame, 

samedi, 29 octobre, a été béni le ma­
riage tic Mlle Jeannine Jourdain, fille 
de M. et Mme Albert Jourdain, tic 
Saint*Hyacintlie-Annexe, à M. Julien 
Hébert, lits de M. B.-J. Hébert, de 
cette ville, et de Mme Hébert, décé­
dée. A Tissue tic la cérémonie reli- 
gieiiM-, une réception eut lieu au 
l oyer Coquetel Dupont. M. et Mme 
Hébert partirent en voyage aux Etats- 
Unis. A leur retour ils demeureront 
à Saint-Hyacinthe.

* * *

Fcrlutte-Clcnient

A la chapelle de» mariages tie la 
cathédrale, a été béni le mariage tie 
Mlle Micheline Clément, fille tie M. 
Hector Clément, de cette ville, et tie 
Mme Clément, décédée, à M. Ernest 
Terlatte, fils de M. et Mme Joseph- 
Henri Ferlatte, île Mont Saint-Louis, 
Gaspésic. A Tissue tie la cérémonie 
religieuse, une réception eut lieu she/ 
M. et Mme Guy Clément.

* + -g

NOCES D'OR
M. et Mme Narcisse Godbout, fêtè­

rent leurs noces d’or, dimanche. 16 
octobre. Le soir, un souper froid réu­
nissait les enfants et petits-enfants 
tb-s jubilaires. Un radeau collectif 
leur a été offert. Etaient présents: 
MM. et Mmes Laurent Godbout, Mau­
rice Houle, Joseph Létourneau, Eugè­
ne Pominville, G ermain, Yves, Gi­
nette et Carolle Godbout, Jean, René 
et Denis Houle, G il les et André Le­
tourneau, Louise et Bernurd Pomin­
ville.

ACADEMIE DE BALLET
CENTRE NOTRE-DAME

Coin Dessaulles et Bourdages, Saint-Hyacinthe

COURS LE MARDI SOIR — LE SAMEDI, 
RESERVE EXCLUSIVEMENT POUR LES ECOLIERS

BALLET - CLAQUETTE (Tap) - ACROBATIE
— Danse de caractère

ENFANTS DE 3 A 6 ANS

Leçons privées ou en classe — Tél.: PR. 4-5447
INSCRIPTION MAINTENANT

Mme Aimé Bourgault, 
jadis de Saint-Denis, 
décédée à Woonsocket
Saint-Denis. 2.—(Spéciale)

Mme Aimé Bourgault, née Irè­
ne Rémy, originaire de S.-Denls- 
sur-Richelieu, est décédé à Woon- 
socet, R.I., à l’âge de 48 ans. Ou­
tre son époux, elle laisse sa mère, 
Mme Stanislas Rémy, Woonsocket. 
Deux frères et quatre soeurs lui 
survivent aussi: MM. Henri et Aldo 
Rémy: Mmes Albert Jarret (Marie- 
Rose); Edmond Frappier (Antoinet­
te); Ernest Neveu (Cécile); Mlle Ri­
ta Rémy, tous de Woonsocket, RI. 
Les funérailles eurent lieu à l’é­
glise S.-Louis-de-Gonzague de 
Woonsocket, sous la direction de la 
maison Fournier et Fournier. Les 
porteurs étaient MM. Aldo. Marcel, 
et Philippe Jarret. Guy Lorangc, 
Roger et Urbain Bourgault, ne­
veux de la défunte. L’inhumation 
suivit au cimetière du Précieux- 
Sang de Woonsocket. Parmi l’as­
sistance aux funérailles, on remar­
quait MM. et Mme Albert Comeau; 
Arthur Bourgault; Mlle Aurore 
Cormier, de S.-Hyacinthe; M. et 
Mme Doria Forget, Ste-Hélène; M. 
Ernest Bougault, S.-Jude; Mme Ed­
mond Lanoie, S.-Hjttgues; M. et 
Mme A. Lussier; Mlle Louisa Ré­
my. Beloeil.

«i PR. 4-5343

M. Aimé Langelier 
meurt à Ste-Rosalie 
à l'âge de 77 ans
Sainte-Rosalie, 3.—(Spéciale)

M. Aimé Langelier, époux de feu 
Horacina Bousquet est décédé à 
Ste-Rosalie à l’âge de 77 ans. Il é­
tait le père du R.P. Diomède Lan­
gelier, c.s.c., du collège S.-Laure.\t, 
Montréal. Il laisse cinq autres fils: 
MM. Henri Langelier, de S.-Jcan- 
ilaptiste de Rduvlile; Raymond. 
Jules. Maurice, Jean-Paul et Geor­
ges-Etienne, Ste-Rosalic. Quatre 
frères et trois soeur» lui survivent 
aussi; MM. Henri Langelier, Ville 
Emard; Georges, Notrc-Dame-du- 
Bon-Conseil; Alphonse. Montréal; 
Conrad. S.-Jean d’Iberville; Mmes 
Ernest Desautels (Délia), Ste-Rosa- 
lie; Henri Ménard (Alertinc), S.-Li- 
boire; Wilfrid Viau (Rose-Alba), 
Montréal. Les funérailles eurent lieu 
lundi à l’église paroissiale de Ste- 
Rosalie. sous la direction de la mai­
son Rens-J. Monge&u Lté*. La le­
vée du corps fut faite par M. l’abbé 
Léo Latioue, curé de la paroisse, et 
le service funèbre chanté par le 
R.P. Diomède Langelier, c.s.c., fils 
du défunt, assisté de M. l’abbé 
Jean-Paul Morin, du Séminaire, et 
du R.P. Joseph Décary, c.s.c., du 
collège S.-Laurent, comme diacre 
et sous-diacre. Les porteurs étaient 
MM. Paul-Emile Girard. E. Moris- 
sette. Orner Rokichaud, Donat Le­
roux. Armand Desautels et Ovila 
Tanguay. L’inhumation suivit au 
cimetière paroissial de Ste-Rosalie.

Les funérailles de 
M. François Ostiguy, 
de Marieville
Marieville, 31.—(DNC)

Les funérailles de M. François 
Ostiguy. de Marieville, décédé à 
l’Hôpital Général de Verdun, à l’â­
ge de 32 ans. eurent lieu à l’église 
paroissiale de Marieville. sous la 
direction de la maison Delphis Mo- 
nast. La levée du corps fui faite 
par Mgr Euclide Théberge, c.s., cu­
ré de la paroisse, qui chanta aussi 
le service funèbre, assisté de MM. 
les abbés Lucien Clermont et Geor- 
Henri Cournoyer, vicaires, comme 
diacre et sous-diacre. Outre son é­
pouse. née Jacqueline René de Co- 
tret. le défunt laisse une fille, Bri­
gitte. Lui survivent aussi son père, 
M. Alphonse Ostiguy; scs oncles et 
tantes. MM. Horace et Napoléon 
Ostiguy; Armand Tétreault; Mine 
O. Languedoc; Mlles Adrienne Os­
tiguy; Henriette et Corinne Té­
treault; ses beaux-frères et belles- 
soeurs. MM. et Mmes Conrad Ba- 
ycUr; C. Murray; A. René de Co- 
tret; G. René de Cotrct; Jacques 
Marcoux; Mlle Pierrette René de 
Cotrct.

Mme Victor Geoffrion 
décédée à S.-Joseph 
à l'âge de 73 ans
Saint-Joseph. 31.—(Spéciale)

Mme Victor Geoffrion, née Em­
ma Beaulieu, de S.-Joseph-»ur-Ya- 
maske, est décédée samedi dernier 
â l’Age de 73 ans. Elle laisse quatre 
fils et trois filles: MM. Albert et 
Laurent Laperle, de S.-Hyacinthe; 
Adrien et Hervé Lnpcrle, Montréal; 
Mmes Paul Brunet (Jeanne). S.- 
Joseph; Etienne Beauregard (An­
nette), S.-Hyacinthe; Charles-Au­
guste Adam «Thérèse), Granby. Un 
frère lui survit aussi: M. Arthur 
Beaulieu. New-Bideford, Mass. Les 
funérailles eurent lieu (undi n l’é­
glise paroissiale* de S.-Joseph sous 
la direction de la maison H*né-J. 
Mongeau Lié*. La levée du corps 
fut faite par M. le chanoine Alcide 
Roy, procureur au Séminaire, et le 
service funèbre chanté par M. l'ab­
bé Roland Pelletier, assisté de M. 
les abbc.t Victor Cordeau, curé de 
la paroisse, et Y'ves Larue, vicaire, 
comme diacre et sous-diacre. Les 
porteurs étaient MM. Gilles Beau­
regard. Réal Leclerc, Réjean, Jean- 
Claude, Roger et André Laperle. 
L’inhumation suivit au cimetière 
de la cathédrale.

Saint-Liboire
—M. et Mme Armand Dion sont 

heureux d'annoncer à leurs parents 
et amis la naissance d’un fils bap­
tisé Joseph, Rosaire. Gilles.

Parrain et marraine M. et Mme 
Rosaire Veilleux, grands-parents de 
l'enfant.

—•Pour nos C|uarantes-Heures 
nous avons eu une température fa­
vorable. L’assistance aux cérémo­
nies était nombreuse. Les heures 
de garde furent bien remplies. Le 
chant si bien rendu nous élevait 
vers le ciel. Enfin notons les bel­
les parures dont Jésus Hostie était 
entouré. Daigne le Sacré-Coeur 
combler de ses grâces ceux qui 
l’ont adoré et aimé au cours de 
ces heures de prières.

ROCH MORIN, B.A.,D.c.

CHIROPRATICIEN
RAYONS X

Membre du Collège 
des Chiropraticiens

1385, rue des Cascades,

Tél.: PR. 4-5883 
Saint-Hyacinthe

(Jno)

GRAVELINE FOURRURES
Spéciaux cette semaine : 

JACQUETTE en $140
rat musqué naturel 1

MANTEAU en dos de rat $^1 Ç 
musqué du Nord (1er choix) ^
MANTEAU en chat sauvage 

rasé, de haute ualité,

REMODELAGE 
Manteaux faits sur mesures

— Conditions faciles —

GRAVELINE FOURRURES
346, rue Saint-François, Tél. : PR. 4-5227, Saint-Hyacinthe

h

MARCONI 
19 5 6

Modèle de table à “grand 
reran” de 21”. Syntonifiateur 
raacode à tambour et vitre 
de sécurité teintée, facile à 
enlever pour le nettoyage. 
Joli cabinet moderne au (ini 
“High-Tone” noyer, acajou 
ou rbênr pâle. Base ou 
pieds assortis, en supplé­
ment.

Dimensions:
24” x 20” x 20*4”

VENTE-SERVICE
Paiements faciles 

24 mois pour payer
MODELE TV-2931

Arthur

CLGVIGRGVU&S 
MACHINES fl ADDITIONNER 

T*L1*VISlON

1345, rue des Cascades, Tél. : PR. 3-9644, Saint-Hyacinthe

y
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Joanne Dru est interdite n Tony Curtis dans le draine qui prendra 
l'affiche au Ciné Maskn dimanche lundi et mardi. ’ Femme â la Dé- 
r'vt‘ qui vous transporte dans les parties dangereuses de Macao, To­
ny Curtis joue ici un de ses meilleurs films. Vou» verrez un autre film 
du nom de L Expédition du Fort King”, en couleur avec Roch Hud­
son sur le même programme. — tVoici un programme idéal en fran­
çais.

PLACEMENTS RECOMMANDES
Valours Rendement

Comm. scolaire
de S.-Hyacinthe 4.00%
47<, échéances 1er septembre 1966 75

Comm. scolaire
d'Acton Vale 4.00%
4 ;;, échéances 1er octobre 1966 75

Syndics Paroisse Ste-Maria-Goretti,
Beloeil 4.00%

4\, échéances 1er août 1967 70

Fabrique Notre-Dame Assomption, 
Châteauguay 4.00%

4 rfi t échéances 1er septembre 1967 69

Hôpital Ste-Justine, " ' ‘
4'/t, échéance 1er juin 1965

4.00%

Religieuses Hospitalières S.-Joseph, 
Cornwall 4.00%
4, échéance 1er novembre 1967

Filles Charité Sacré-Coeur de Jésus 4.00%
4VJ, échéance 1er décembre 1966

Oblates Franciscaines de S.-Joseph 4.00%
4'#, échéance 1er août 1965

Husky Oil & Refinery Limited
5Vr, échéance 15 décembre 1969

Consolidated Denison Mines Ltd
S'/,, échéance 1er juin 1962

COUPURES de $100., $500. et $1,000.

HEURES D’AFFAIRES:

Du lundi nu vendredi, de 9 h. n.in. À 5 h. p.m. 
Vcndrodi ioir. do 7 h. à 0 h.
Samedi avnnt'midi.

4.80%

5%

BONENFANT
TEL.

4-5066

COURTIER DE PLACEMENT

1695, rue Girouard 
Saint-Hyacinthe

Edifice Caisse Populaire (2e étage)

Représentant :

PATRICE BROUILLARD
SAINT-GUILLAUME STATION 

Comté Yamaska TEL. 67

Tél. PR. 4-5344

“In Trust”
GILLES CHARTIER, administrateur

BOIS et CHARBON

HUILE A FOURNAISE (Furnace Oil) 

HUILE A POELE (Stove Oit) HUILE À CHAUFFAGE HUILE LOURDE (Bunker)

HUILE A MOTEUR DIESEL (Diesel Oil)

looo, rue SAINTE-MARIE SAINT - HYACINTHE

1039
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Napoléon Plouffe à 
Saint-Joseph, pour 
la Sainte-Catherine

Clinique de sang 
pour les étudiants 
et autres personnes

S.E. Mgr Douville 
reçoit les chefs des 
Chevaliers de Colomb

Autos et camions se tamponnent
près de Sainte-Madeleine

Ste-Madeleine. 3— «Spéciale)S E Mgr Arthur Douville. évêque 
de S.-Hyacinthe, a reçu ces jours 
derniers a Douville. a la maison
Je retraites fermées | S.-Vincent- _____ _ _

W , ta ^ A* r«n■ • • -ion Pt ceux d7 l'Ecole de *V:- ' - : ir Dominicains, les ,-crs 3 heures 30. lundi matin. à) A u d; ^ deuxième tampon
se fera d-as la soiree de .e.- -u u * cinq districts colombiens \ quelques milles du village de Ste*Inemeat. MM. Richard et Viger du

Le tirage au sort du terrain de 
S.-Joseph-sur-Vamâiika. donné au 
benefice des oeuvres de la paroa-

Une clinique de sang se tiendra 
a l'Ecole de Médecine Vétérinaire 
le 9 novembre, pour les élèves de

Deux violentes collisions sont 
survenues presque simultanément

la police provinciale pour tirer de 
leur position précaire les deux ca­
mions de betterave à sucre et l'au­
tomobile impliqués dans l'accident.

Mlle Paule Dorais 
à une exposition 
d'Iberville, les 5 et 6

24 novembre, a l'occasion ce la textiles, 
célébration de la Sainte-Catheri- Société 
ne. Ce terrain a une valeur de des personnes 
S 1.300. A S.-Joseph, la Sainte-Ca* ciper
tberine sera fétee cette année avec ' dernier, et q ..........
un déploiement inaccoutumé. Non du ssag peur les besoins ce i Hu­
lulement y procéder^;-on au L- p-ta. S.-Charles, elie3 sont

j. sc joindre aux etdes é-

s-oucrxjent Conner

rage en question, mais 1 on y non _ ^
contrera aussi M. Emile Genest, le J coles nommées. Eiks peuvent s ins- 
popuiaire Napoléon de la famille ; crsre ces a présent au bureau de il 
Plouffe*. Il sera i animateur de la j -e Dr Hervé Gagnon. Te*. PH. 
soirée, q-i commencera à 8 hrts 44B®.
15. L<- prix d'admission est de 75 , -----------

Un goût* sera servi.

La solidarité . . .
«•uitr fii* Ij pjxe 1)

M. Walter Hebert, de 
Saint-Nazaire, est 
aiessé par une auto

Vi-"s ** C ; 'r* - en faveur du ' -ter* collision survint entre deux . L Robert Mongeau.
^ranci setamaire de S -Boniface. ; camions de betterave a sucre et : * *
ju Manitoba. Le RP Antonin Bis- ur.e automobile conduite par M. J **e k Circulation provinciale, fit
sonnette, e p. aumônier diocésain ; .£ McCabe. 71 ans, de Richmond es constatations,
de* Chevaliers, était présent, ac- Selon 1a version de la Sûreté pro-
ccrr.pagnant les députés de dis- vinclale, M. McCabe aurait été é-
-ncts: MM Albert Desrosiers, de bioui par les phares d’un camion
i Hyacinthe Paul Lussier. Acton ^u: venait en sens inverse. Sa voi-
• aies Victor Daigneauit, S.-Césai- -rt. ioula sur l'accottement et il 
ce de Hou ville; Paul Gauvin. Far- appliqua rapidement les freins. Un j
•:^ci et Jacques-Hervé Lefebvre, camion qui le suivait à peu de dis- !

Acton Vale, 3.—<Spéciale)
Mlle Paule Dorais, propriétaire 

de l’établissement Créations Paul#, 
d’Acton Vale, prendra part I l’ex­
position annuelle du Cercle d’Eco­
nomie domestique d'Iberville, sa­
medi et dimanche 5 et 6 novembre. 
Elle y aura en montre les nombreux 
produits de son activité. MU* Do­
rais est membre de YAêÊbdïküon 
professionnelle des Artissog du 
Québec.

Dommages dus à une collision
d'autos, à Roxton Falis

Roxton Falls, 3.—(Spéciale)
Une collision survenue entre 

deux automobiles, dans le village 
de Roxton Falls, a causé des dom­
mages considérables. L'accident 
s'est produit à l'angle de la rue 
Principale et du chemin de la ri­
vière. en face de l’hôtel Windsor. 
Selon les informations de la police, 
M. Yvon Dorais. d’Acton Vale, rou­
lait vers le nord sur la rue Princi­
pale à Roxton. quand le pavé glis­
sant le fit dévier de sa route. Il

heurta la voiture de u „ 
Walu domicilié au ^
ton. Cette dernière est unî ^ 
totale. L’auto au- *>lr'™’ ^ <iue condufeTJ Dorais était la propriété frît 1 
re. M. Ernest Dorais
le. Elle subit des domnun, , 
viron *300. Personne, ne fujlH 
sé au cours de l’accident. I* 
tatations d’usage furent fcJ* 
le sergent Honorlu, Beau*, J* 
Circulation provinciale, d,

Granby.

Dames de la Charité

\.é •«rond*- A*?-cmLlé* plénkre jan 
Irru j 2 heurr.. dan- l'après-midi du 
Jinunrkr, •oo> la prr*idfnff de Me 
Ga-u»n Rondeau, de Marteville. Elle 
comprendra U lecture du rapport d** 
irtithét de 1a Satiété diocésaine. lec­
ture de* rapjHjrt^ do direr* comité* 
(Triode, rapport du romite de mi?e 
rn rioimnjtion? et rkfliott*. M. Ho­
irie (Lou-ineau. direrteur de La Fa­
culté de Commerce de 1 Lnîrer*ité 
de Sherbrooke, parlera ensuite de 
“L’Fparrne-pLaeernent". Prérenie par 
M. le Dr J^C. Infortune, m.*- pré*i- 
drnl de la action de 1-a Providence, 
il ►era remercié par M. le Dr Jarqoe*
S.tint-CeorceA. rn.*.. directeur de celle I ,« *
d* Saint-HjarintHe.

ûe
Séint-Nazaire. 3—*DNC 

M Walker Hébert. 34 
Nazaire-d Acton. i 
blessé dimanche dernier, quand i 
fut ncurté pa-' une 

e de S.- 
la rue -
fut renversé par un

1C

1-a recollection annuelle de* Darne* 
de la Charité aura lieu le mardi 8 
novembre a l'Hotel-Dieu. Le prédiea- 

rtc Le»ereœect ! t*qr »*rj 1* K. P. P.-M. Landrj. o.p-,
de Fall-River, Mj«k il ; aura 

a 8 heure?. »uivie du déjeuner 
• conférence* et réunion? de- 
fmte** de i’orxani^jtion du ba- 
Bi»nvcnue à toute? le* dame-*

lance, propriété de M Réal Michon. j 
Je S -Thomas d'Aquin, heurta l’ar- 
r.érv du véhicule, dévia de sa rou- 
.e. et donna contre l’autre camion, 
conduit par M. Jules Lagassé. de 

S -Hyscinthe-Ie-Confesseur. Quel­
que. minutes plus tard. M. Adélard 
Vigor, qui roulait en direction de
Tuntréal. ne vit pas les feux d'ar-

U «UIDvU a,Le 1
n

men
lie. il Ai- .
inUirsec-1

! Cl <1
pré*i
zar.

coni M
L Falker. de Danville* M

A|L~«n j -an* autre* invitation*.
le Dr

ri4, places sur la route, à l’endroit 
où venait de se produire la col- 
.5ion. tr! sa voiture heurta Je ca- 

t.ion-remorque de M. Roger Saint- 
Aj .ant. mandé sur les lieux par

.. •- -• •

H

Bertrand Vincent se rendit sur les ( 
pour donner .es premiers j 

ms au biessé, qui fut ensuite con- j 
nt a i hôpital Ste-Cro.x de Drum- 

rr.ondville, souffrant ce contusions, f 
L'agent Alban;. Rochefort, de la;

culation provinciale, fit les cons- i 
U ta Donc dusage.

Déjà 60 membres dans la 
Société d'Horticulture
La Socii

. Hy*iCin,K
* q’Horticulture de S.- fixée au ]5 novembre, et l’on y 
que l'on vient de fon- traitera du soin des plantes de mai­
e déjà soixante mem-Isons. Il est encore temps d’adhérer

\.t dîner de clôture M-ra *crvi à 6 
h* ure* dan* le- *a!on? du Grand Hô­
tel. H>Qf la pré-idence d’honneur de 
r*. E. Mgr Arthur Douville. évêque du
diocèse, et de? ancien* pré-idenî* de 
Ij Société. Le conférencier imité *era 
M. Berrurd licnoiL dr Montréal, fe- 
ranl de F Alliance nationale. H a mîi*

"Erflue ou maître**.

Réunion des anciennes 
de i'Ecoie normale 
Marie-Rivier, Je 20

iliifc*.
der, _ _ _
bres en règle. Son conseil dad- 
minutratiori se compose comme 
çuit ; Mgr Victor Quintal, p d^ v. 
g, president honoraire: M. le Dr

u a société On s'adresse au bu­
reau de? agronomes. 1775. rue des 
Cascades TéL 4-7822.

loir rau?er

Naissance
X élr bapti-é, 

dant de M. et
Jo»epb*Mjrfel-Rofer, 
Xlin^ Rol»ert Branlt. I 

née Cécile Cloutier. Parrain. M. Mar* j 
rrl ( loatier; marraine, Mlle Rachel 
< loutier. Porteuse. Mme Donat Brault, I 
rrand'mère de l'enfant.

uxçnt Bouthillier. chirurgien- j 
Jenliste, piésadent actif; M. De- Le R.P. Martel . . . 
ms Saint-Martin, vice-président; M. <

L- personnel de i Ecole normale Bernard Co-set te. agronome, secré- <»uite de L page 1)
Marie-Rivier invite cordialement | Uire-tresor;er. I^es directeurs sont,_______________________________ ___

MM. J.-P. Girouard. Maurice Ber- !
.ier. Origéne Pion. Emile Lann, j ^ Jégoût. Il nV*t pe* un dégoûté pur. 
' .i.. t- V .'Tï.rersch, Georges Roy, ^ *ent de trop dan» i existence et 

Jule Maurice, Mme Laurent Bou- %on levasion esthétique:
r. lier el M le Dr Jean Lafond. j «»u*»«|ur, peinture, rêve, et surtout la

1 conquête de Ij liberté. C'eat la rê­

nes élèves à se réunir à 
Al: - Mate, dimanche 20 novem­

bre. entre une heure et six heures 
l'après-midi.
Programme de la réunion 

a J De i K à 6 hrev gais revoirs.
2 h J) réunion intime a la 
d'audition, sous la présidence 

Principal:

S
r.
me» • . •;

l le maire Ernest-O. Picard et 
l'échevin Léo Desrosiers, en 

charge dta parcs de la ville, ^ont 
membres honoraires. La réunion

voltr contre- le- conventions sociale», 
• outre Dieu, te Dieu qui n’exûte pas 
»e!on lui, mai? qu'il importe de créer 
pour ne pa- lutter en vain. C*est euc) 3 h. 30. goûter. , , ... .

d) ‘ h 30. bénédiction du S -Sa- de fondation eut lieu au bureau lo- ! ?omxnc ic rom®31 de 1 homme qui re
rement.

Dr Charles DEON
Spécialiste :

YEUX, ORE.LLES, NEZ, GORGE

Heures de bureau : 10 hres a midi. 2 hret a S. 7 bref a 9.
Bureau fermé le jeudi.

2055, rue Girouard, Saint-Hyacinthe, Tél. 4-8383

Modèles 1955 
Lessiveuses 
Repasseuses 
Sécheuses 
Réfrigérateurs 
Congélateurs 
Poêles

électriques
Balayeuses

etc.

- . i ,u** tout principe créateur, ne veutça* des agronomes, sous la presi-; -, , . . i
jOvr.ce M Domina rortin, agro-. obstacle j *a dignité humaine, qui

num< du comté, qui promit sa coo- i con?i-te, à son »en». dan« l’indépen-
t pération et celie des agronomes qui* dance et l'initiative totale de tout 1

r.-.aillent avec lui, pour permet- ^Jr,rf d«finit perfection
j _ . i .. humaine: cette possibilité qui est en, .r,. . la société d obtenir les meU- moi r| qo.y fauI décou;ril. c-„t

leurs résultats dans ses initiatives, pourquoi il dit que l’homme est un 
i ie Dr B//uthillier suggéra une Hre projeté, comme le tableau d’un
I réunion des membres quatre fois | ** *3Ul fJ,rc quelque chose

,rar an. en octobre, novembre, té- V’ ,,w uf '* d ori*,“L,et *>"■
. . -i Ij perfection. (Juelles sont les con-
“f1 Prem,ere a ^te * séquences de celte attitude chez un
---------------------------- j homme? Sartre devient inquiet. Il

j peur et le vertige s’empare de
; iui. Labouti-*ement logiqne de cette
\ie, c-?t le ?uicide, et nombreux
sont les disciples de sa théorie qui
> furent acculés. Au fond de tout

vner et mars.

SEUL VENDEUR DES 
FAMEUX APPAREILS

« cîa, il y a l'alhéïsme, le refus de

EXPERT EN REPARATIONS 
de lessiveuses de toutes marques 

Garantie de deux ans 
sur chaque réparation

MAGASIN

LALIBERTE
20BQ, rue det Ccieadci, Tél.: PR. 4-6177, Saint-Hyocintne

Dieu, le refus de la paternité sous 
quelque forme qu’elle se présente. 
C’e-t un peu la tendance de quelques 
adepte* de la science matérialiste et 

i de Fart moderne. Bref, Jean-Paul Sar*
; tre e?t un type extrêmement logiqne, 

qui écarte trop le cérébral du surna­
turel: un homme qui ne comprend 
pa* le pourquoi de son existence, qui 
•♦•nt l'horreur de? choses, des êtres 
et de lui-même comme nne nécessité; 
un homme qui n’a pas compris le sens 
de la paternité et de la parabole du 
Chri?t: “Si vous ne devenez comme 

i ce* petit? enfants vous n’entrerez pas 
dans le royaume de* eieux”.

A la table d'honneur, on remar­
quait, outre le conférencier, le R. P. j 
Emile Morin, ispériesr sa Patronage ; 
Saint-\ incent-de-Paui. M. le Dr Jean- 
C laude I^aurence, MM. Gaston üo- 
deau. Emile Gaudreau et L.-0. Dubé. |

950, rue 

des Cascades, 

Saint-Hyacinthe

PRELARTS L t ée 
TEL. PR 4-6 860

SPECIAUX DE LA SEMAINE EGALENT ECONOMIE
RAYON des PRELARTS

IMPRIMES
Jamais ru à c# bas prix. — 50 rouleaux de prélarl. largeur.
2 verges, incluant 1a fameuse qualité "SunJeli". Dessins variés.

pouvant convenir à tout genre d'appartement. 
Légèrement imparfait, n affectant pas la durée.

SPECIAL, la verge carree.

36*

PRELARTS à MURS
Magnifique effet de tuiles i murs, largeur. 
54 pouces, avec bordure servant de décora­
tion et de finition, dans le haut du prélart. 
Très durable, parce que sur une base solide, 
•t recouvert d'un émail cuit au four, en plus 
d’un fini vinyL II rehaussera l'apparence de 
votre cuisine ou salle de bain. Couleurs 
assorties. PROFITEZ DE CETTE AUBAINE. 

Prix règ. 75c 
le pied courant.

SPECIAL, le pied courant. 45c
PRELART INCRUSTE

Prtlar! incruste jusqu'à sa base de toile, iui donnant ainsi une 
duree, bien supérieure. Effet moiré ou jaspe. . ^$1.39SPECIAL, la verge carrée.

Incrusté à dessins, sur base de toile ou de feutre. Motifs variés, 
tel que bâtonnets, confettis, ping-pong, et effet terrazo.

$1.95SPECIAL, la verge carrée.

RAYON des DRAPERIES

CRETONNE 36 pouces
BARCKCLOTH imprimé, dans un choix de nouveaux 

modernes, pour tout genre d'appartement, même pour mm* 

Une valeur régulière de SI.19 ^ ^
SPECIAL, la verge. O7C

MARQUISETTE NYLON 
"The King Nylon"

"The King Nylon" est la plus haute qualité de nylon. Lupn, 

48 pouces, texture très fine, facile à laver, et ne retreciuam pu 

Couleurs: blanc, bleu, jaune et vert.

_ SPECIAL, la vorge. 69c

RIDEAUX COTTAGE t*

Style cottage, pour cuisine. — En marquisette a poil blua 

garni de barckcloth imprimé au haut et au bas.

De très riche apparence.

SPECIAL, la paire. $2.49

SPECIAL TUILE CAOUTCHOUC 9" x 

TUILE LINOLEUM 9" x

9"

9"

— a
— a

199
10c

REDUCTION DE 50% SUR TOUS NOS COUPONS

RAYON DES TAPIS
Bourrure à tapis gratuite 

TAPIS AXMINSTER
En effet, avec l'achat d'un tapis de laine, soit en "rug* 
la verge, la bourrure vous sera fournie gratuitement.

TAPIS AXMINSTER 100% laine

soit à

.argeur. 9 pieds. Rég. 88.95 la verge carrée.

SPECIAL, la verge carrée. 

Bourrure comprise dans le prix.

DE MEME QUALITE
Lot de CARPETTES $’9" x 8'3". —

Bourrure comprise.

$6.95
SPECIAL «39-95

AXMINSTER 27 pouces
Magnifique tapis 100% laine, largeur. 27 pouces, contenant pour 
passages et escaliers, dans les couleurs suivantes : gris, ton sur 
ton, — vert, ton sur ton. ainsi que motif oriental, sur fond rouge.

Valeur reg. $5.95 

la verge courante. 

SPECIAL, la verge courante.

$4-39

SURVEILLEZ NOTRE VENTE DU 11 AU 19 NOVEMBRE
Mesures et estjmés gratuits

GOBEILLE n
hi U1LLETTE

vous offrent les nouveaux TELEVISEURS

mm
. ïàî

' • • * - ,* T"? '

fyr^.v
: r> TT rrr-a/r m. ■ -

* *-r.
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• : . ■
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. m
GRANDE AUBAINE L'ANNEE

U# ‘ y. .u.

4 ■
à un nouveau bas prix sensationnel

777 /•*% ; i&al-V

—' **‘v ^ -v ^
i Va Modèle de table RCA VICTOR à un prix très modique !

il HURON" 17 pouces
Venez voir le "HURON"

Modèle 17T 160A - 1956

Vous obtenez tous ces progrès RCA Victor
* Lampe-image de 90 * Meilleure brillance

à l'oeuvre aujourd'hui même

* Sensibilité et
stabilité accrues

* Meilleur contraste

* Meilleur entrelacement
* Syntonisation plus facile
* Tonalité meilleure

ENRr

L£ fOYtR DU MEUBLE MODERNE

1191, rue des Cascades — Tél.: PR. 4-6424



«

•- “k ' n ti r -

««<£«■
«>x-:v

. •: :Vx.
As.t.t :VMs<->VX;

.. • ' >*VA

■ • ; '

v>f/ÿÿvÂfVV'î* Iwf ;•* A ' V |A^•

jSs;
V"yv

■WiZ.æ*v-JW'A* 'AV

m,i i

+.tPS

En VEDETTE cette SEMAINE
CARDIGANS et PULLOVERS JUPES

en ORLON
A PRIX

D'AUBAINE
Elégants 

chandails 
pour dames.
100% orlon 
entrecroisé.

- Facile à
laver

- Vite séchés

- Anti-mites 
et indéfor­
mables•

Rég. $6.98 
et $8.98

SPECIAL

Profitez de ce ba s prix

pour vous procurer 

une de ces jupes.

Tailles, 12 à 18 ans

JUPES de RAYONNE

Nouvelles teintes

Tailles, 
14 à 18 Coupe parfaite

En rose Confection soignée, |aune 
lanc.

à MAIN BAS NYLON
d'auba sans couturea prix

Rég. $1.19En cuir et 
en cordé.

SPECIAL

Nuance automne-hiverrun. marine

Poitnures, 8*2 à 11tan, rouge, etc

RAOUL GAUDET

A-LIT
Le confort et la commodité

Un sofa le jour converti facilement en un reposant lit, la nuit. 
Style très nouveau et de très bonne construction, ce Oofa-lit avec 
grand compartiment pour literie sous le siège, est la valour de 
l'année en meuble.

A CE BAS PRIX EXCEPTIONNEL

433, rue Saint-François,
(Place du marché)

R. 4-6471, Saint-Hyacinthe
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CHOIX LE PLUS COMPLET 
D'ARTICLES POUR BEBE I

pharmacie Ravenelle
Tel. 4-5944

COURRIER
VENDREDI, 4 NOVEMBRE 1955

HYACINTHE Ordonnance# — Néeetttire du hiki 
Chocolat blu e

Pharmacie Ravenelle
Jean Ravenelle, BA^BJh^LJPk.

143U, RUE DES CASCADES — Tél. 4-59U 
LIVRAISON GRATUITE

De nombreux prix décernés à l'Ecole supérieure f 
miKinue de la Présenfation-de-Marie

se félicite 
de voir les études 

Je l’Ecole Supérieure de 
dirigées par le muitre com* 

el le virtuose international 
Paul Loyonnet.

cours de l’année 1954-55, vingt- 
et six élèves suivirent 

de technique pianistique et 
du président de Fins- 
de Paris. Chaque dus- 

d’une série de dix cours, 
heures M. Loyonnet 

ta chaire d’enseignement pour 
Je concert, 

concerts-conférences firent rom- 
un auditoire attentif et re- 

à la vie de Beethoven, dont 
fut le messager fidèle et Tin- 

incomparable.
Françoise Aubut Prattc, titu* 

Je la classe d’orgue de la Fa­
de l’Université de 

des cours d’or-

Magdeleine Martin, diplômée 
dirigea les cours de Contre- 

d’analyse de la classe de Li-

juin dernier, l’Ecole a présenté 
d’examen 14 candidates:

en piano ou orgue 
académique en piano

B. Hamel est élue 
des Filles 
à Valcourt

Vale, 31.—(Spéciale) 
Bernadette Hamel, fonda- 

du cercle Marie-de-Lourdeo 
d’Isabelle de Valcourt, a 

régente du cercle pour le 
exercice. Cette élection 

faite à la dernière assemblée 
membres du cercle 
La nomination de 

Hamel à ce poste qu’elle a 
occupé et qu’elle a dû aban- 

pour cause de santé, est 
vue de la part des membres 

cercle.

Brevet d’enseignement 3
Licence en orgue et grégorien 1

L’Ecole décerne aujourd’hui les di­
plômes suivants:

avec la note Grande distinction, un 
brevet d’enseignement ù Mlle Renée 
Beauregard, Soeur Marie-Saint-Ro- 
bert-de-France ;

un brevet académique avec la note 
Très Grande distinction, à Mlle Loin- 
et Lussier;

avec la note Grande distinction, un 
lauréat ù .Mlles Yvette (irisé, Marie- 
Josc Morin, Marie-Thérèse Leduc.

Certificats de technique pianistique 
de l’Institut Beethoven de Paris à nos 
Soeurs: Cécile-de-Ste-Marie, Gertrude- 
d u-Sa u ve n r. Ma r gu c ri t c-d u-Su i n t-Sa c re­
nient, ScintMaurice, Marie-de-Nazu- 
rot h, Sainte-Pauline-dc-Jésus.

Chant grégorien: Certificat de l’ab­
baye de Saint-Bcnoit-du-Lac, Soeur 
Marie Cauiillc-de-Jésus reçoit un cin­
quième degré, Soeur Marie F.lisabetli- 
de-Jésus, un quatrième degré.

PRIX DE MUSIQUE

Mlle Hélène Lemoine reçoit une 
médaille d’or de l’Institut Beethoven 
de Paris, offerte par le président-fon­
dateur de l’Institut.

Mlle Lemoine s’est classée premiè­
re au Concours Loyonnet organisé en 
mai dernier, présidé pur M. Loyonnet 
lui-même.

Une mention d’honneur est présen­
tée aux élèves qui se sont distinguées 
au Concours Loyonnet: Mlles Hélène 
Lemoine, Dorothy Smith, Louise Lus- 
»ier, lluguette Chabot, Marie-José Mo­
rin. Mlle Huguette Chabot reçoit un 
prix spécial pour le piano. Un volu­
me e>t offert à Mlle Dorothy Smith 
comme prix de travail et de succès.

BOURSES D’ETUDE

1 a: jrersonnel enseignant et les élè­
ves de l’Ecole de Musique désirent 
exprimer leur reconnaissance à tou?* 
leurs bienfaiteurs. Elles sont honorées 
de voir M. et Mme Loyonnet à la 
fête des prix.

Leur gratitude et leur admiration 
vont également à leurs généreux dona­
teurs: à Mlle Laure Sicolte, prési­

dente de l’Association des Anciennes 
qui fait bénéficier l’Ecole d’une Bour­
se de cent dollars; à M. Inglis YTilli» 
et à • M. Robert Paradis, dévoué e- 
présentant de la muison U illis de 
Montréal: à Me F. Oliver et à Mme 
Oliver ain-i qu’a M. Jule- l.jfram- 
boise, directeur-gérant de la maison 
Casa vaut Frères Limitée.

Pour la cinquième année, la mai­
son IF illis offre gracieusement une 
bourse d’étude de cent dollars.

Mlles Dorothy Smith et Hélène Le­
moine se disputèrent magnifiquement 
ce prix en juin dernier.

Le concours fut présidé par le 
doyen de la faculté de musique de 
l’Université de Montréal, M. Clément 
Morin, p.s.g.

(suite à la page 11)

M. Willie Vigneux 
est décédé à l'âge 
avancé de 85 ans

M. Willie Vigneux, est décédé ù 
l’âge de 83 ans. Il était veuf de 
Victoria Luliberté. Il baisse un 
fils et deux filles: M. Donatien Vi­
gneux, de S.-Hyacinthe; Mmes Er­
nest Dufresne <Rose-Anna), S.-Li- 
boire; Alphonse Desroches (Auré- 
alda), S.-Hyacinthe. Les funérailles 
eurent lieu lundi à l’église parois­
siale du Christ-Roi, sous la direc­
tion de la maison René-J. Mongeau 
Liée. La levée du corps fut faite 
par M. l’abbé Etienne Cordeau, 
curé de la paroisse, et le service 
funèbre chanté par M. l’abbé Geor­
ges Lanciault. professeur au Sémi­
naire. assisté de MM. les abbés E­
tienne Cordeau et Jean Bruncau, 
comme diacre et sous-diacre. Les 
porteurs étaient MM. Oscar Bélair, 
Marcel Morin, Louis Charest, J.- 
I*. Bergeron, J.-G. Boucher et J.-G. 
Girouard. L'inhumation suivit au 
cimetière de la cathédrale.

M. Lucien Laliberté, propriétaire du 
maga.-iii d’arrcssoircB électriques M A­
GASIN LALIBERTE, situé à 2080, 
me des Ca-cades, et agent autorisé 
“Beatty”, «fui vient de classer deu­
xième vendeur «le- accessoires de 
maison “Beatty”, pour la province de 
Québec, année fiscale 1955, tel qu’an­
noncé par M. L.-A. Marcaurelle, sur­
intendant des ventes de la Cie Beatty.

Mme Arthur Michon 
décédée à 83 ans 
à l'H.ôtel-Dieu

Mme veuve Arthur Michon, née 
Olivine Leduc, est décédée a l’Hô- 
tel-Dieu à l’âge de 83 ans. Elle 
laisse trois fils et trois filles: MM. 
Léo et Roméo Michon, de S.-I’ya- 
cinthe; Jean, Springfield, Mass.; 
Mmes André Delisle (Angéline), 
Montréal; Paul Guillet (Antoinet­
te), S.-Damase; Roger Nicholls 
(Bernadette), S.-Hyacinthe. Trois 
soeurs lui survivent aussi: Mme 
veuve Pierre Lavallée (Anna), La 
Présentation; Mme Joseph Chaput 
(Itégina); Mlle Clarinda Leduc, Ste- 
Madeleine. Les funérailles eurent 
lieu à l’église paroissiale de S.- 
Thomas, sous la direction de la 
maison René-J. Mongeau Ltée, La 
levée du corps fut faite par M. Fab- 
bé Alfred Tremblay, curé de la 
paroisse, qui chanta aussi le ser­
vice funèbre, assisté de MM. les 
abbés Guy Goyctte et Alphonse 
Beauregard, curé de S.-Barnabé, 
comme diacre et sous-diacre. Les 
porteurs étaient MM. Esdras Du- 
philie. Lucien Michon, Hervé Bien­
venue. Gérard Ménard, Roland Mi­
chon et Osias Lemieux. L’inhuma­
tion suivit au cimetière de S.-Tho­
mas d’Aquin.

Victor Martin

C'est le temps d'acheter votre

Téléviseur

C'est la QUALITE et le SERVICE qui comptent en

TÉLÉVISION
%

Achetez un appareil
PHILIPS

pour la

QUALITE
et achetez-le chez

VICTOR MARTIN
pour obtenir un service d'un an 

sans frais supplémentaires

Souvenez-vous que chez

Victor Martin
le prix comprend :

- l'appareil de qualité PHILIPS
- l'installation de l'antenne pour tous 

les canaux
- les taxes provinciale et municipale
- la garantie complète de satisfaction 

d'un an, sans frais supplémentaires, 
tant sur l'appareil que sur l'antenne

EXIGEZ LA FAMEUSE GARANTIE
de

VICTOR MARTI
Télévision —

1140, rue des Cascades
Radios Pianos Instruments

Tél. : PR. 4-8578

Disques '

Saint-Hyacinthe
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t i* r* rr i*Golconde en Rouergue Etat de cultureO £ Cl
terèt et en splendeur le reliquaire 
de Pepin, du IXe siècle, où l'on voit 
un robuste Christ expressif à la 
Kouaul! qui étend ses bras dans un 
décor d'une extrême finesse; le cé­
lèbre reliquaire en forme d A. dit 
Je Charlemagne, ces autels porta­
ils d’onyx, de porphyre et d'é­
maux ; cette petite tourelle, nom­
mée lanterne de S -Vincent- où 2 or 
et l'argent se composent en dessins 
délicats et forts.

1> trésor de Conques est mcom- 
rerabie. Il convient de féliciter les 
cTchologues et les praticiens qui 
ont entrepris l'étude, le démontage 
et le remontage de plusieurs de ces 
objets vénérables peur les remet­
tre en état. MM. Maurice Dufour et 
Jean Taralon ont fait des décou­
verte- Des pièces ont pu être par-

telles qu'à

Quand vo.u voyez les p.ècej d'or- 
vrerie qui scintillent sous les ors 

le., plafonds peints de la galerie 
AppoiiCrn. il n y a pas de surpri- 
; mais lorsque vous vous êtes ec- 
incés dans U? gorges du Rouer­
ie-, que voue ave* grimpé sur de* 
a veaux désolés, que vous n’avei 
:ncontré que des maison* de grès 

de :nhi-«te comme incorporées 
:x rochers et que vous vous trou­
ez devant Je fabuleux trésor de 
ci.nouf - c'est un contraste étoa-

On a de plus en plus tendance en 
certains milieux, d’ailleurs plus 
bruyants qu’importants, à réclamer 
pour les arts, les lettres et les scien­
ces l'encouragement de l'Etat. 

N’est-ce pas manifester une solide 
ignorance de l’histoire et de la 
psychologie élémentaire?

Placer •artistes, écrivains et sa­
vants soui la coupe de l’Etat, ce 
serait les mettre a la merci des co­
mités parlementaires. Or, person­
ne n’a plus besoin de liberté qu’un 
artiste, un écrivain, un savant di­
gne de ce titre. De sa nature il est 
un créateur et comme tel “allergi­
que” â toute coercition.

11 n'est pas vrai que le patro­
nage de l’Etat aiderait les artistes, 
icur assurerait de l’emploi, amé­
liorerait leurs conditions de vie, 
ccroitrait le prestige des arts. Ce

que cela ferait

Une plaque honorant 
la mémoire d'un 
artiste canadien

sr MW

a dévoilé â la bibliothèque 
ci pale de Listowel Ontario, 
plaque de bronze érigée à la 
u: c de M. Horatio Walker, ar- 
ofltarien qui s était spécialisé 
ît-s peintures de scènes cana­
ls-françaises. La plaque a été 
e a b mémoire de M. Horatio 
er. aitiste ontarien qui s'était 
Misé dans le» peintures de 
rs canadiennes-françaises. La 
il u é:é érigée par le ministè- 
u Nord canadien et des Res­
ts nationales â la demande de 
emission des lieux et monu- 
« historiques du Canada.
J Waldo Monteith de Strat- 
Ontario, député de Perth, dé- 
la plaque; M. Clare Bice, con­
teur de la Galerie des arts de 
on. Ontario, parla des pein- 

de M. Walker Le président 
Commission dc*s lieux et mo­

nt;. historiques. M. Fred Lan­
cia it représentant de b Com- 

linistère à cette cé-

raphique,

le men t rt-com posées 
r origine.
’e qui reste du cloître, habité par 
: petite communauté de pré- 
ntrés, a été dégagé. Ses arcades 
icbée* ont été ouvertes et don- 
it sur un délicieux peut jardin 
it les buis entourent un très au­
i bassin sculpté. Il abrite main-

beaux chapiteaux

Je croisme lie

te et n est pas vrai parc 
des artistes, des écrivains-et des sa-1 
vants — de .simples fonctionnaires, I 
des bureaucrates. Il y a d’ailleurs 1 
une limite, vite franchie, au nom-1 
^re des tableaux que l’Etat peut ! 
acheter, de bourses et de prix* qu’il ! 
peut accorder. Et malgré toutes j 
1* précautions et la meilleure vo­
lonté du monde. son 'patronage”

Colette BONHEUR, l'une des ve­
dettes de l’équipe régulière de l’é­
mission télévisée “Porte Ouverte” 
qui passe tous les lundis soirs, de 
neuf heures â neuf heures trente, 
sur les ondes du réseau français 
de Radio-Canada.

oy en ma
Francine Louvain est entendu du lundi au vendredi, à 11 heures du 
matin, au réseau Français de Radio-Canada. Dans la photo, de gauche 
a droite: François La vigne «Daniel Varin ; Nicole Germain Franci­
ne». Henri Norbert «Claude Le.norr.and>; Berthe Lavoie, réalisatrice, 
et Jean-Paul Nolet. 1 annonceur.

lieux
vermeil.

dans tenant quelq
escapes

VOUS Nt POURRIEZ
acheter une 

miiueure ESSENCE

i Couverte 
e pierreries 
de généra- 
us de nulle 
leu sombre 
on étrange

ise abbatiale est l’un des é- 
romans les plus émouvants 

>n puisse voir. Il y a tant 
jîé dans ce monument que, 

le malencontreux cou ron­
des tours ajouté au XIXe 

nalgré les vitraux d’un faux 
isir.e récemment posés, il a 
u vV * c r t grandeur i^ui i ay on­
ce paysage de rudesse et de 
* où tout parle encore des 

de S -Jacques-de-Compos-

jn et du• _# • #____f •rn-rrï

Les personnes présentes au dévoi- 
ment purent admirer dans la bi­

bliothèque deux peintures de M. 
Walker, prêtées par la Galerie na­
tionale du Canada. M. Walker est 
t- a Listowel en 1858; la vie et les 
paysages du Québec ont fait le su­
et de ses toiles Plusieurs des oeu­

vres de M. Walker dépeignent Pile 
d’Orléans, où il a passé la plupart 
•es années qu’il a consacrées à la 
peinture II est mort à Sle-Pétro- 
pJHe. P Q en 1938.

n A
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de recettes et d'assistance qui ne 
seront probablement jamais éga­
lés à moins que ce ne soit par une 
autre production réalisée d’après 
le merveilleux et phénoménal pro­
cédé cinématographique de M. 
Waller. ^

A Montréal, où certains pessimis­
tes croyaient que le film ne garde­
rait l’affiche plus de huit ou 10 se­
maines. "This Is Cinerama” en est à 
sa 44e semaine au programme de 
nouveau théâtre Impérial et les as­
sistances, au lieu de diminuer, ne 
cessent d’augmenter. Plus de 300.- 
0C0 personnes, de fait, on déjà vu 
"This Is Cinerama” au théâtre Im­
périal.

Les records d'assistance et de 
recettes établis par 1 extraordinai­
re film "This Is Cinerama”, depuis 
4 peine trois ans, tiennent déjà du 
phénoménal. Lorsqu'un tlm. au 
cours de toute sa carrière et dans 
des milliers de théâtres de par le 
monde, atteint les 10 millions de 
dollars de recettes, on le considère 
dan;, une catégorie monétaire bien 
a part Cela est un succès finan­
cier dont tout Hollywood se ré­
jouit

Mais pour "This Is Cinerama", le 
premier film réalisé d’après le nou­
veau et révolutionnaire procédé ci­
nématographique inventé par le 
regretté Fred Waller, un tel re­
cord est bien petit En trois années 
et dans seulement 15 théâtres de 
par l'Amérique du Nord. 14 aux 
Etats-Unis et un au Canada, cette 
remarquable production a attiré 
des recettes de plus de $22.000,000. 
A Montréal, la seule ville canadien­
ne où l’on puisse voir Cinérama, 
soit au théâtre Impérial, le film est 
i l’affiche depuis plus de 10 mois 
et les recettes brutes qu’il a atti­
rées dépassent facilement le demi- 
million.

"This Is Cinerama”, en Amérique 
du Nord, n’esi maintenant présen­
té que dans trois cinémas, soit deux 
aux Etats-Unis et un à Montréal. 
Dans les 12 autres on vient de met­
tre au programme le deuxième 
film tourné d’après ce nouveau 
procédé, film intitulé "Cinerama 
Holiday” et réalisé par Louis de 
Rochemont. Déjà, cette production 
a attiré des recettes de $5,000.000.

Les chiffres que nous mention­
nons ne comprennent pas leS recet­
tes obtenues par "This Is Cinera­
ma" dans les quelques théâtres qui, 
en dehors de l’Amérique du Nord, 
peuvent le présenter. Pour vous 
donner une idée de ce que seront 
les inimaginables records de re­
cettes de "This Is Cinerama” une 
fois îii tournée mondiale terminée, 
disons que le film obtient encore 
un succès fou dans deux villes ja­
ponaises, soit Tokio et Osaka; deux 
villes italiennes, soit Rome et Mi­
lan; et enfin à Londres et à Paris.

Inutile d’ajouter que dans toutes 
les villes où il a été présenté. "This 
Ls Cinérama” a établi des records

Vous avez besoin d'argent 
pour régler r»

Une Vive Démangeaison 
... (Vie Rendait Fou!

Dé* fcr prnr.jrr uwr. U Prescription D.D.D.. 
U juide üd< -ovi- ofit rt rafraîchissant, soûl a ce 

drn.an* tabous causée* par fceséma. le* 
iv ns. 1rs dartres rt autre* affection* 

de U pr-u Ras frai or use. ne tache pas 
fkcitrri* d'essai de JÇ>c doit satisfaire, ou 
Parent! s «-r* remis. Ne loufire* pas! 

i .lrt U PSfcSCSïfDON DDD à votre

I Payez les tous d’un rru/coup! 
Prêts de S50 à S 1.000 consents par Household Finance contre 
voire promesse de remboursement. Conditions faciles. Service 
d’un jour. Jusqu’à 24 mois pour rembourser. Ne compromettez 
pas votre crédit, repartrz du bon pied avec un prêt HFC!

Besoin d'argent? Hôtes a payer? Passez cujovrdhui chez HFC

L'ANN UAfRE CLASSIFIÉ vou, du...
qui le vend, l’adresse du marchand, le numéro de télêph**

F. U MCE
l £ Cuerr«e- g*ront

1811, rut» Caiccdei, Ziome etaqe, téléphone 4-6405

ST-HYACIN7HE, CLE. eecrntireet dans la BOUILLOIRE

Ccit dans la bouilloire de bras­
sage que les ingrédients de choix — 
orge fraîchement moulue, houblon 
de la plus haute qualité, eau claire et 
limpide — sont habilement mélangés 
et brassés au ralenti”, selon le pro* 
cédé secret de Brading. Le brassage 
au ralenti donne une bière auxUn sous-vêtement bon marché peut être une mauvaise aubaine. Quand 

il s’agit de sous-vétemunti, vous trouverez qu'il est avantageux de 
rechercher l'étiquotte Penmans. Vous épargnerez de l’argent, b la longue, 
en achetant des sous-vêtements Penmans, parce que les Penmans vont 
mieux et durent plus longtemps.

COLLET PLUS RICHE 
ARÔME SUPÉRIEUR 

SAVEUR PLUS VELOUTÉE saveur plusmnllotonnë extra-doux

mm
MM

UN SYMBOLE de QUALITÉ

Les musiciens de 
talent nombreux 
partout au Canada

dvxÆ&K.-

«tmÊt&etB
"On n’a pas besoin de traverser 

l’océan pour trouver des musiciens 
de talent Nous en avons, et en 
grand nombre ci. à Montréal” a 
déclaré Mlle Sarah Fischer à la 
dernière réunion du Cercle Juif de 
Langue Française.

MelJ Fischer, surnommée ”la pri- 
na donna la plus distinguée au Ca­

ria da” a évoqué m-s débuts en musi- 
ue en 1919 A ce moment-lâ le 

'olklore canadien était bien con- 
ervé et on ne se fatiguait pas de 

chanter pendant toute une soirée. 
| Elle a déploré certains aspects de 
: la vie musicale à Montréal. "On 
écoule trop hâtivement la musique 
- t on est fatigué avant d’arriver è 
la salle de concert”.

La conférencière a ensuite parlé 
dec Concerts Sarah Fischer dont 
"lie est l'animatrice et dont le but 
st de présenter au public montréa­

lais les jeune» talents qu’elle dé­
couvre. C’est la tâche quelle s’est 
Assignée depuis son retour au pays 
voilà seize ans et elle n’a pas caché 

satisfaction d’avoir fait connai- 
re au public dos jeunes musiciens 

qui ont. depuis, acquis une grande 
célébrité.

M. Jean Lallemand, présenta la 
conférencière et Madame Robin­
son la remercia.

U* Sout-Vêlement* Mofbtonrvé*
Penmen* ossurer.t confort et 
économie. foih pour tomer tout* 
liberté de mouvement*, «n ti**u terré et 
chcjde«*ent molletonné pour être doux à la 
peou. Renommé* pour fusage qu'il* font. 
Gilet* et Caleçons, Combinaison*

PROMPT SOULAGEMENT DE?

ORDINAIRE 1-PLI
le papier le plus en demande au Canada

NOUVEAU DE LUXE 2-PLIS
incomparablement doux, pour ceux qui veulent la perfectioni

AUSSI
Fabrication de qualité par 
The E. B. Eddy Company ESSUIE-MAINS* SERVIETTES DE TABLE
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IQUV
, liste des prochaines 
[traites fermées à la 
ilia Ste-Jeanne d'Arc
in trouvera ci-après la liste des 
«haines retraites fermées de la 
u ste-Jeanne d'Arc, de S.-Hya-

rendredi 4 au dimanche 6 no- 
bre: Dirigeantes de la J.A.C.F. 
Mlle Lorraine Giard, présiden- 

diocésaine. Prédicateur spéciali-

jdi 7 au mercredi 9 novem- 
Dames — S.-Dominique, S.-Li­

re. Org. Mmes H. Jodoin et E. 
[liberté. Prédicateur: R.P. E.
trtineau, c.s.v.
Mercredi 9 au vendredi 11 no­
mbre Daines — S.-Judes et au- 
‘ Org. Mme Zéphir Charbon- 
j Prédicateur: R.P.E. Marti-
u, c.s.v.
endre di 11 au dimanche 13 no- 
bre: Préparation au mariage. 

* Jeannette Lussier, responsable 
Service de Préparation au Ma­

ge Prédicateur: R.P. M. de la 
blonnière, s.j.
'ouverture de la retraite est à 

heures p.m. de la première date 
diquée. Toute dame ou demoisel- 
, dune autre paroisse peut se 

Kndre au groupe déjà mentionné. 
Bin>crire à l'avance. Pour infor- 
lations. s’adresser à Soeur direc- 

tnce de la

REGION ETAT-CIVIL

De nombreux prix...
Uuile de 1m page 9)

Une scène du film "Les Chiffonni vs d’Emmaus”. une superbe pro­
duction qui raconte la merveilleuse aventure de l'Abbé Pierre, qui 
prendra l'affiche dès demain au Cinéma “Le Paris”. En programme 
double: ‘‘Le Trou Normand”, avec BourvlL

i.
5

Techniciens du textile
La Corporation de- Technicien» 

professionnel» du chapitre des textile» 
tiendra une ainemblée générale à la 
salle de l’Ecole den Textiles de la pro­
vince, demain après-midi, à 2 heures. 
I n souper-causerie sera donné au 
Grand-Hôtel, M. François Cleyn, per- 

Ville Ste-Jeanne d’Arc, » -onnalité bien connue dans le do moi-
S rue Ste-Anne, S.-IIyacinthe. 
iL: PH 4-5101,

lie de Findustrie du textile, sera le 
conférencier invité.

DIAMANTS: Blue Bird — Bridal Wreath — Lido — Tru Blu 
MONTRES : Bulova — Cyma-Tavannes — Gruen — Elgin — 

Marathon — Waltham

Quartier-Maître de Réparations
(Montres et Bijoux)

2060, rue des Cascades Tél. : PR. 4-6664
(près Bourdages) Saint-Hyacinthe

|,~7/r«w 47!?«•*«* p.V.TT -.r.vsw

EXEMPLES DE PRETS
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1S MO. 24 MO. 24 MO.

154.19 529.59 756.56
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rr,r iu*l $12 $28 $40
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pour votre PRET en 1 visite
^ Telephonez pour un prêt en une vis­
ite. Prêt sur mesure, selon les besoins 
et le revenu. Utilisez notre Servie 
d'Unificotion des Focturcs . . . sons 
frais . . . pour diminuer les paiements, 
unifier vos factures. Téléphonez, écri­
vez, ou venez.

Prêts de S50 à S750 ou plus

■••VIA COMPAGNIE*

77/
i

SVSTl

à
m

1626 RUE DES CASCADES, ST. HYACINTHE 
Rez-de-Chaussc, Edifice Cusson, Téléphone: 4-4S96 

Ouvert le soir sur rendez-vous — téléphonez pour heures du soir 
Frlh f ci fi aui résidents des villes environnantes * Peitonol Finance Company of Canada

TIMKEJV
Le préféré des acheteurs avisés

VOUS JOUIREZ réellement de la vie avec un "Timken" 
automatique et silencieux — où le confort ne connaît pas 
de saison — à partir du jour heureux de son installation 
ef durant les nombreuses années qu'il vous servira. Votre 
Timken ' automatique et silencieux maintiendra la tempé­

rature de votre demeure au niveau qu'il faut pour le 
confort et la santé — et ce, automatiquement et sans 
défaillance à partir de la première matinée d'automne 
jusqu au dernier jour frileux du printemps.

VOUS APPRECIEREZ le luxe du chauffage à l'huile 
"Timken" automatique et silencieux qui élimine !e travail 
et les soucis. Pas de descente à la fournaise ni de pelle­
tage qui gâchent votre temps quand vous recevez ou 
sortez. Vous réglez le thermostat à la température voulue 
et le brûleur fonctionne automatiquement au besoin. Une 
température constante, maintenue automatiquement, est 
de bonne pratique car elle élimine le gaspillage résultant 
du surchauffage ou de l'Insuffisance de chauffage.

VOUS EPARGNEREZ du temps et de l'argent sur le 
nettoyage car le chauffage à l'huile "Timken" automatique 
et silencieux procure une chaleur propre. Même le sous- 
10I reste propre — si propre que vous pouvez l'utiliser 
comme atelier ou comme salle de récréation. Et n'oubliez

pas — quand vous enrayez la 
poussière de charbon, la cendre 
et les températures irrégulières, 
vous assurez aux vôtres une 
meilleure santé et plus de bonheur.

9ti
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VOTRE PLACEMENT mainte­
nant dans un "Timken" automati­
que et silencieux vous rapportera 
de gros dividendes en économie 
et en satisfaction. C'est le moment 
par excellence de vous procurer 
votre système de chauffage à 
l'huile "Timken" automatique et 
silencieux ... et de vous assurer, 
ainsi qu'à votre famille, un avenir 
plus heureux et plus sain.

Consultez-nous pour un estimé gratuit 
ou pour fous renseignements 

rendez-vous chez

ST-ONCE
C. Mongeau, gérant

rue des Cascades, Tél.: PR. 4-6475
Saint-Hyacinthe

aûfowi ck doad ! "

"La prochaine fois que vous 
serez à l'hôtel, à la taverne, 
jetez un coup d'oeil autour 
de vous. Vous verrez de la 
Dow partout sur les tables. 
Dow a toujours été très 
populaire, mais récemment, 
son succès est vraiment 
extraordinaire! Aujourd’hui, 
peu importe où vous vous 
trouvez, tout le monde com­
mande une Dow 'Climatisée.

LA BRASSERIE DOW

La clef des
a

Ouand le temps est sombre, les 
canaris perdent l'envie de chan- 
t-r. Mais on n’a qu’à poser au 
I *nd de leur cage une feuille 
l’aluminium: la lumière ré­

fléchie sur ce métal brillant leur 
mettra du soleil au coeur et 
ils lanceront joyeusement leurs 
trilles parles plus mauvais jours l 

Les maîtresses de maison dé­
couvrent chaque jour de nou­
velles façons d'utiliser l'alumi­
nium en feuilles. Ixs industriels 
aussi... depuis les vêtements 
ignifuges jusqu’à l’emballage des 
produits alimentaires. L’an der­
nier, on a utilisé au Canada 
8 millioas de livres d aluminium 
en feuilles.
ALUMINUM COMPANY OP 

CANADA, LTD. (ALCAN)

Mlle Hélène Lemoine torlit victo­
rieuse du concouru et reçut cette 
hour*e d'étude et lu médaille d’or, 
don de M. Inglitf Willis.

Mlle Dorothy Smith bénficieru cette 
année de lu “Bourse Oliver” pour »e» 
sucré» à ce même coureurs.

LICENCE

Une Licence et» orgue et grégorien 
de l'üniversité de Montréal avec la 
note Grande distinction est accordée 

Mlle Thérèse Bédard.a

PRIX I)E CLASSE

M. l'abbé A. Longpre 
à S.-Joseph de Granby

Les retraites paroissiales, qui du­
reront trois semaines, sont com­
mencées de dimanche 23, dans la 
paroisse S.-Joseph, dont M. l'abbé 
J. Poitevin est curé. Elles sont pré­
citées par M. l’abbé Anselme Long- 
pré, bien connu dans toute notre 
région, par sa prédication si doc- 
‘rinale et si apostolique. La pre­
mière semaine est pour les dames, 
la seconde pour les hommes, et la 
troisième, du G au 13 novembre se­
ra consacrée aux jeunes, garçons et 
filles.

Filles d'Isabelle
La réunion mensuelle chez les Fil­

le- dLalxlle Cercle Christ-Roi aura 
lieu mercredi le 9 octobre, à 8 heures 
p.m. au sou»-sol de la cathédrale. Les 
membres sont priées d’être présentes.

I n prix d'application au travail et 
tie succès est décerné, dans la classe 
d’immatriculation senior, à Mlle Ma­
rinette Moinel.

Deux billets de cinq dollurs ont 
été offert» comme prix de travail et 
succès dans les diverses matières au 
programme de la section des Lettres. 
Ils sont décernés à Mlles Holundc 
Hubert et Louise Bord lias. Mlle Ro­
bert s'est distinguée par son ardeur 
a l'étude dans la classe de Belles- 
Lettres. Mlle liorduus mérite une 
mention spéciale pour «es succès en 
latin et en grec dan» la classe de R lié- 
torique.

I n prix tic dix dollurs est offert 
pur le Conseil de l'Alliance lrunçuise 
de Suiul-il>ut'imlic, * l’élèvô dô Rhé­
torique qui s’est distinguée pur son 
application constante à l'étude du 
français. Ce prix est décerné à Mlle 
liuguettc Chabot.

Dans la classe de Philosophie, pre­
mière année, Mlle Christine Hoju re­
çoit un prix de succès général pour 
avior conservé 8 F/b de ses points au 
carnet scolaire de l’année. Mlle Joce­
lyne Boivin reçoit un prix pour ses 
succès eu philosophie, particulière­
ment dans les questions de tnorule so­
ciale. Mlles Christine Hoju et Dcnyae 
Cuilhault reçoivent chacune un prix 
île chimie, Mlle Hoja pour ses succès 
à l’examen universitaire, Mlle Guil- 
b.mit pour ses travaux de laboratoire.

Trois Bourses de cinquante dollars 
sont offertes par l'Association des An­
ciennes. Elles sont décernées par le 
personnel dirigeant du Collège aux 
trois élèves qui, en plus d'avoir obte­
nu le percentage le plus élevé dans 
leurs classes respectives, ont su con­
server la note “Excellent” aux bulle­
tins mensuels de l’année. Ont mérité 
ces bourses: en Bel les-Lett* c», Mlle
Monique Lessard; en Rhétorique, 
Mlle Louise Matte; en Philosophie, 
première année, Mlle Berthe Caston- 
guay.

Deux prix sont offerts pur M. le 
chanoine Robin, curé de la cathé­
drale. Us sont décernés à Mlles Re­
née Castonguay, comme prix de ma­
thématiques, et Muguette Aubin, com­
me prix de succès aux examens de 
fin d'année.

Mlle Renée Castonguay reçoit aussi 
un prix de philosophie pour ses tra­
vaux en dissertation philosophique.

Mlles Suzanne Guillel et Suzanne 
Morier reçoivent chacune cinq dol- 
lalis comme prix tie succès: Mlle Guil- 
let en morale et en géométrie; Mlle 
Morier en physique et en métaphysi­
que.

I n prix tie cinq dollars est décerné 
h Mlle Marie Fortin tpti s’est classée 
première en philosophie île la nature 
et en histoire tie la philosophie au 
cours tie l’année.

Le prix tie minéralogie dan» la 
classe tie philosophie-sciences e»t mé­
rité par Mlle Suzanne Morier.

PRIX SPECIAUX

Quutre prix d'instruction religieuse 
sont offerts par la Rév. Mère Marie 
Suinte-Sérapliine, supérieure provin­
ciale. Ils sont mérités: dans la classe 
de Belle-Lettres par Mlle Béatrice 
Deniers; en Rhétorique, par Mlle llu- 
guette Chabot; en pliilosophie, pre­
mière année, Mlle Christine Hoju; en 
Philosophie, deuxième année, Mlle 
Renée Castonguay.

Le personnel du Collège tient à 
souligner ici la conduite excellente 
de la présidente du Cercle Pie XII, 
Mlle Castonguay. 11 lui décerne, île 
plus, un prix spécial de Culture géné­
rale et de Bon Parler Français.

Figurent également uu tableau du 
l’Exrellenre de conduite, Mlles Marie 
Fortin, Muguette Aubin, Suzanne 
Guillel, Suzanne Morier, Berthe Cas- 
tonguay, Denise Guilhuiilt, Christine 
Hoja, Jocelyne Boivin, Louise Bor- 
duas, Muguette Chabot, Louise Malte, 
Béatrice Demers, Monique Lessard, 
Rolande Robert, Marinette Moinel.

En récompense de son esprit tl’ini- 
tiutive et de son aimable serviabilité 
en toutes rencontre», Mlle Muguette 
Aubin reçoit un prix de cinq dollars, 
offert par M. Pabhé Adrien Lavarière, 
aumônier de la maison.

Une croix de luxe, don de S. E. 
Mgr Douville, évêque de Saint-H vu- 
rinthe, est décerné à Mlle Marie For­
tin comme prix d’éducation et «le res­
pect des principes cutholiques.

La médaille offerte par S. E. le 
Lieutenant-Gouverneur de la Provin­
ce tie Québec, l’hon. Gaspard Fau- 
teux, est décernée à Mlle Louise Mut- 
le, première de sa classe aux examens 
du Baccalauréat de Rhétorique.

La médaille offerte par S. E. le Très 
Honorable Vincent Massey est décer­
née à Mlle Renée Castonguay qui a 
conservé 74% au Rucralauréal de Phi­
losophie-Science», avec la note 19.7 
sur 20 en mathématiqnes.

PRIX PIE XII
Un prix de dix dollars offert par le 

Collège Saint-Maurice est décerné à 
l’élève bachelière dont la valeur dans 
le domaine religieux, intellectuel et 
social, a reçu l’approbation de ses 
compagnes et du personnel dirigeant 
de ce Collège. Ce prix est mérité par 
Mlle Suzanne Guillet, qui s’est parti­
culièrement distinguée par son ardeur 
patriotique et son enthousiasme sou­
tenu au service de la liturgie.

Le Collège offre à chacune des ba­
chelières, un Mémoire de la Commis­
sion Tremblay en faveur des études 
classiques de la ieune fille.

Un blason-souvenir aux armoiries 
du Collège Saint-Maurice est offert 
par la Rév. Mère Marie Sainte-Séra- 
phine. Supérieure provinciale de S.- 
Hyaclnthe, a Mlles Muguette Aubin, 
Renée Castonguay et Marie Fortin.

CATHEDRALE
Baptême

30.—Muric-Murgueritc-Diune, fille de 
Fernand Guertin et de Jeannine Roy. 
Pur. et mur. Jean-Marie Guertin et 
Marguerite Charpentier.
Mariages

29.—Denis Dumaine, fils de Louis- 
Philippe Dumaine cl de Marlc-Kotc 
Pépin, et Jacqueline Bédard, fille de 
Henri-Charles Bedurtl et tie FToridu 
Dion.

29.—Alfred Chugnon, fil» de feu 
Orner Chugnon et de Rosilda Archam­
bault, et Monique Charbonneau, fille 
d’Aimé Charbonneau et de Corinne 
Marineau.
Sépultures

25.—Adoiltla Baron, époux tie Lau­
ra Desgranges, 62 ans.

29. —Soeur Augustine Koherge, de» 
Soeurs de la Charité, 69 ans.

NOTH E-D A ME-DU-H OSA 1R E 
Ht iptê me %

30. — Jo»eph-Gérurd-Michel, enfant 
de Robert Cournoyer et d’Armande 
Demandes. Par. et mar. Gérard Cour- 
noyer et Mariette Lurutnée.

30. Marie-Franre-Louise, enfant de 
Jean-Guy Hébert et tie Suzanne Gcr- 
vais. Par. et mar. Marcel Gervuis et 
Béni rire Leclerc.
Sépultures

27.—Amanda Ducharme, épouse de 
feu Flic Boiïrhcau, 86 ans.

29.—Arsélia Melançon, épouse tie 
feu Thomas Allard, 87

Jeannine Gadbois, fille de René Gad- 
bois et d’Antoinette De Lucu.

SAINT-SACREMENT
Baptêmes

27.—Joseph-Arsèue-Jacque», (ils de 
Germain Pinard et de Jeannine FR- 
hotte. Par. et mur. Arsène Pinartl et 
Léona Bourque.

30.—Joscpli-Gilles-JucqueN, fils tie 
Paul Chugnon et de Jeannette Cuba­
in». Pur. et mur. Emile Binette et Cé­
line Cahana.

30. — Joseph-Jean-François, fils de 
Boleslow Sanigor»ki et de Geneviève 
Kapron. Pur. et mur. Heraulin Buna­
/uk et Antonine Sanigorski.
Mariage

31. Albert Pelletier, fils tie Cyriu» 
Pelletier et d’Emiliu Pélnquin, et Ga­
briel le Lavallée, fille tie feu Osée La­
vallée et tie Kéginu Racine.

ASSOM PT ION N OTRE-D A M E

Mariage

29.—Julien Hébert, fils de B.-J. Hé-5 
Fort el tie feu Kvu Mercier, et Jean­
nine Jourdain, fille d'Albert Jourdain 
et d’Yvoutie Ledoux.

Bu£fet Maskoutain
YVON QUINTAL, prop.

Pourvoyeur : BANQUETS, RECEPTIONS. NOCES
---------  SERVICE A DOMICILE ---------

S’adresser au Restaurant du Centre Notre-Dame, coin Dessaulles 
et Bourdages. Saint-Hyacinthe — TEL. 1 PR. 4-5694 ou PR. 4-6202

~ MAISON FONDÉE 
en 1575 à AMSTERDAM

V. 0. GENEVER GIN
LE CÉLÉBRÉ OIN GENRE HOLLANDAIS**

T I l MBOUTIILI U N A D A

an».

CHRIST-ROI
Sépulture

31.—Wellie Yigneux. époux tie Vic­
toria Laplante, 85 ans.

SACRE-COEUR
Mariage

29.— André Gucnette, fils d'Henri 
Gtiénette et île Mireille Duché site, cl

St. Hyacinthe Propane
ENR.

Vente • Service e Installation

PR. 4-5322

rcueuw* 
rfm/s/i ïfaissuMt fc 

/Âiisel aret (ui

Yvon Breton, prop. 
Blvd Laurier Douville

GARAGE FUGERE ENR.
* Débossage et peinture

* Alignement des roues

* Service de remorquage

995, RUE SAINT-LOUIS, TEL.: PR. 4-4424 - Dont., PR. 4-7748 
VILLAGE SAINT-JOSEPH - (Saint-Hyacinthe)

Spécialiste des
MALADIES DE LA PEAU

Dr YVON BAILLARGEON
M.D., C.S., P.Q.

CLINIQUE MORIN

1595, rue Girouard, Saint-Hyacinthe
Vendredi après-midi, 3 h. à 6 h. — le soir, 7 h. à 9 h.

jllO

Le Pantin est le pardcHtma 
préféré îles ( InnuiliettH parce 
qifil n fait ses preuves . . . 
coupe impeccable, tissu pour 
Fliiver Lien équilibré, main 

pas trop lourd. Préparez-vous 
pour leu tempH froids . . . 
proeme/.-vouH un Dantla à 
votre magasin tic vêlements 
pour hommes!

GRAND CHOIX DE NOUVELLES TEINTES

Vendeurs exclusifs à Saint-Hyacinthe

M.-O. DAVID & CIE Enr.
Cadieux & Lamouroux, props

472, rue Saint-Simon, Toi.: PR. 4-6171, Saint-Hyacinthe

CULTIVATEURS
vos terrains sont acides...SISI vous employez les engrais chimiques...

vous voulez augmenter vos récoltes à peu de frais...

EMPLOYEZ

PIERRE A CHAUX MOULUE

VENTE

SEMAINES

PAR

ANNEE

POUVOIR NEUTRALISANT: 95% MIN 

Fabriquée et vendue par

LES CARRIÈRES
S.-DOMINIQUE LTÉE

SAINT-DOMINIQUE, Co. BAGOT 4-5369 - PR 4-7947
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ligue de quilles mixte Rencontre pour le cham 
d'équipe, à l'Arsenal,

Ligue de quilles 
Penmans Ltd de la Philharmoniqueouvelles Le* dernière* rencontre* n'ont ap­

porte aucun changement appréciable 
au clairement de ce circuit. Bien que 
défait, 3-1, par le J.-W. BHer, l’équipe 
Louis Choquette a réos»i à conserver 
la tête, grâce à l’avance considérable 
qu’elle poisédait *ur le Grégoire 
Chaussure*, son plus proche rival. 
Celle-ci l’a emporté 3-1 sur le Marché 
Dessaullei.

Le Louis Choquette est le nom sous 
lequel sera dorénavant connu Téquipe 
du Club Philharmonique. Mme J. 
Dufresne s roulé le plu» haut simple 
de la soirée, 228, dépassant de beau­
coup le meilleur réussi chez les hom­
mes par F. Marquis, qui a roulé 208. 
Ces deux quilleur» on! également ré­
ussi les plus hauts triples, Mme Du­
fresne, 469, et F. Marquis, 550.

POSITION DES EQUIPES

1— Louis Choquette Enr. 16
2— G. Grégoire (chaussures) 13
3— Marché Dessaulle* 10
4— J.-V. Blier (art. de sports) 9

JeW. Bl»er (articles de sports) — 
Handicap 45; Mme J. Desmarais 289; 
R. Desmarais 411; Mlle R. Allaire 
431; J.-C. Hamelin 401; G. Desmarat» 
459; Total 2036.

L’équipe da département Yams 
Mills a augmenté ton avance en tète 
de la ligue par suite d’un gain de 4-0 
sur son plus proche concurrent. FLn- 
der*ear, pendant que le Felt relé­
guait le llosierv en dernière place en 
le défaisant 3-2.

Le plus haut simple «le La soirée, 
176, a été roulé par Thibault, du 
Felt, undis que le plus haut triple a 
été réalisé par J.-W. McDonald, du 
Yarn Mill», qui a obtenu un total de

vétérans dt l'arène q* 
pas de recourir à tou 
ques. bonnes ou mau 
jugent nécessaire d'er

U ,lcve* de rideau 
par Jerry Johnson e 
Qui s affronteront da 
contre de 2o minutes» 
chute.

Les amateurs qui g 
l’Arsenal, samedi soi* 
servis à souhait étant' 
riété dcs styles de, 
programme.

ommentaires
PAH ALBERT VIDAJL

Nous apprenons, a la dernière minuîe, que les As, dirigés 
par Fernand "Candy" Pothier, ont enfin brisé la glace, c'est le 
cas de le dire, et ont remporte leur première victoire de la 
saison aux dépens des Dragons de Drummondvill**, par le 
pointage de 9 a 2. Bien que n oyant aucun détail sur cette 
joute, il semble que les As ont déclassé leurs adversaires qui 
devaient sûrement évoluer sous une tension nerveuse assez 
forte. On se souvient, en effet, que lors de la dernière ren­
contre entre les deux mêmes équipes, le printemps dernier, 
des scènes indescriptibles s'étaient produites au peint que les 
arbitres avaient dû arrêter la partie et accorder la victoire au 
Saint-Hyacinthe. Cette saison, les Dragons n'avaient été 
acceptés dans la ligue qu'apres avoir disposé une somme 
impartante comme garantie de la bonne conduite det amateurs 
de l'endroit et de la protection aux visiteurs.

le fait important demeure que les As ont mis fin a leur série 
de défaites qui menaçaient de décourager même les plus 
enthousiastes fervents de l'équipe. l'instructeur, Fernand 
Pothier, lui-méme, n'était guère satisfait du rendement de ses 
joueurs et songeait sérieusement — il y songe encore proba­
blement — a faire des changements d importance sur son aligne­
ment. Ne désespérant pas de remonter !c per.îc et de voir son 
équipe se classer avantageusement à la fin de la saison, il nous 
avouait, cependant, qu'il avait besoin, pour le moins, d'un autre 
bon joueur de défense et d'une couple d'ailiers gauches. Nos 
porte-couleurs ne manquent pas de courage et de détermi­
nation, mais ces qualités ne sont pas suffisantes, à elles seules, 
pour gagner des joutes de hockey. Il faut, de toute nécessité, 
le talent et l'expérience. Or, il est évident que l'instructeur 
Pothier doit compter sur un trop grand nombre de joueurs qui 
ne sont pas réellement de calibre pour la Provinciale. Ces 
jeunes pourraient fort bien figurer avec avantage s'ils évo­
luaient aux côtés de joueurs qualifiés, mais, laissés à leurs 
seules ressources, iis éprouveront de la difficulté à aider la 
cause de léquipe. On peut difficilement demander à une 
équipe de recrues de pouvoir rivaliser avec des équipes qui 
clignent jusqu'à sept ou huit joueurs qui ont 10 ou 12 années 
d expérience.

Aujourd hui que les difficultés d'organisation de première 
heure ont été aplanies, que la direction a définitivement réglé 
ses troubles de régie interne, que l'instructeur "Candy" Pothier 
a repris sa place, en permanence, à la tête de l'équipe, que

CLASSEMENT
18 pt»

LnJerv*ear — C. Dane» ali 282; V. 
Palzrdy 315; G. Morin 283; A. Ar- 
chaznhiult 392; G. Labrecque 413; 
Total 1735.

Yarn Mill» — Handicap 51; J.-U. 
McDonald 471; J. Guetta 221; D. Mann 
410; 1*. Mj»nzrd 415; R. Maynard 
418; Total 2017.

Felt — Dummy 192; Mme Morin 
341; Léo Bibeau 261; R. Thibault 
425; A. Yeilleux 387; Total 1612.

Hoiier) — L. Bazinet 295; L- Be- 
no-t 257; J.-P. Beauregard 240; G. 
Dupont 317; P. Lu?*icr 351; Total 
1503.

RAY LORT1K, un de* membres de la célèbre famille de lutteur* de ré­
putation internationale, qni tera l’une des vedette» du programme de 
lutte de samedi soir, 5 novembre, à l’Arsenal de la rue LaframboUe. Ray 
Lortie #era opposé » la “Terreur Dorée, no 1” en serai-finale.

Les As subissent une défaite de 7-5 
à Granby, écopant de 12 punitions

Ligue de quilles Loais Choquette Enr. (bijouterie) 
—Dummy 258; F. Marquis 550; Mme 
V. Gauthier 367; P.-E. Durorher 410; 
O. Goulet 121; Total 2006.

mettra aux prises deux gaillards 
expérimentés qui ont beaucoup de 

• couleur. “The Golden Terror" et 
; Ray Lortie seront les adversaires 
: dans cette rencontre. Ray Lortie est 
! le neuveu des célèbres Paul et Bob 
Lortie. deux des plus grands lut­
teurs que le Canada français ait 
produits.

Dans un match spécial par é­
quipes. Fernand et Georges Ca­
ron seront opposés à "Jumping Joe" 
White et Sam Chuck. Ces deux dér- 
r.ier« n'ont pas besoin d'étre pré­
sentes aux amateurs. Ce sont deux

des Détaillants
Marché Destaulle* — Mlle J. Des­

jardins 263; H. Charbonneau 388; 
Mlle R. Rochefort 296; J.-P. Berger 
317; C. Cazaille 390; Total 1651.

G. Grégoire (chan-sures) — Handi­
cap 9; Mlle G. Girouard 249; Mme J. 
Dufresne 469; G. Lemieux 400; A. 
N eilleux 363; F. Dufre-ne 390; Total 
1880.

SOMMAIRE
ci-iAAUNJiiE — but»: 

ÜclcUic*: Libelle, Axciiamnaull;
Avant»: Beauregard, st-Jcan, Gauiile; 
£ub»; I. i ruiner, Kochiorü, Caron, 
* . Cladu, Duranceau, C. Gladu, Malo, 
Coupai.

Cxt.C.>lJ\ — But»; Courteau; De­
tente»: Morittcau, :n-\incent; avant»: 
Laliberté, Bigg», laouc; Sun»; Char- 
bonne a u, Auger, Bedard, Bazinet, 
ihomptoo, Courteau, W mie, \ inet.

lcre période 
i—Granby: Auger

tCüarbonncauj l.lV
2t-Ujacinthe: Kochiord 
tirouierj .... 2J1

3—Cranbv : Laliberté iNincenl; 1L52 
L—2l*iiyaunihe; Cazaille

'lÜeaurcgardj .................. 19.06
Punition»: Labelle, 6.47; Kochiord, 

8.43; C. Cladu, ItM>2; Vb hile, 17.25.
2c période

5— st-liy aciuibe: Beauregard
t Cazaille J ........................ . .47

6— Cranby: Bigg» t Fausse J 2-20
7— Cranby: Laliberté

ht* Y inc eut, tBiggu 2.55
8— ht-iiyacinUie: Beauregard

tCazailie; . 11.41
9— Cranby : Bedard

tBazinet, Courteau; 12.01
10— Cranby : Laliberté

1 Bigg», Fau?»e; ...................... 15
Punitions: Labelle, 1.08; Kochiord, 

3.0V; Biggi, V,ü5; M-Jean {majeure;, 
9.23; 2t*\ incent, 12.19; Kochiord,
15.36; dt-Jean, 19.00.

3c période
11— Si-Hyacinthe: Duranceau 6.20
12— Cranby: Courteau vBigg»; 18.58 

Punition»; Beauregard (mauvaise
conduite;, 3.43; Labelle, 10.47; \ met, 
10.17; F. Gladu, 10.47; Bigg», 15.42;

oicü que cc ne lui pa» la la seule 
cause de leur (ici aile, le» punition» 
ont, cependant, joue un grand rôle 
eu a» le rever» que uo» porte-couleur» 
oui subi, a Cranby, jeudi «oir der­
nier. \ ouiant garder le contrôle de 
la joule, le» arbitre*» Baniko et Con>- 
lantin ont rntiige un total de 17 puni­
tion». Le» joueur» du ^l-iiyacmlhe en 
ont rc^u 12, pour leur part, don: une 
majeure a Claude Ot*Jcan cl une de 
mauvaise conduite, a Kene Beaure­
gard. A irwe reprae», le» \ ic» ont »u 
probier de leur avantage numérique 
et cc» troi» point» ont etc plu» que 
• udi-ani» pour iaire pencher la vic­
toire de leur côte.

La meilleure ligne d'attaque du wi­
ll) a cm l he lut celle ioruiee de 3ainl- 
Jean, Beauregard cl Cazaille, ce» deux 
dernier» participant a troi» de» qua­
tre point» de leur équipe. La déien»e 
ne lut pa» toujours, louteioi», a la 
hauteur de la situation et, n eut etc 
if* inaguiliquc travail de Cague dan» 
»c» iiiots, ic compte aurait certaine­
ment etc bcaucouj plu» élevé.

Le» première et deuxieme période» 
lurent assez bien paxUgce», le» deux 
équipe» comptant a tour de rôle. 
Le» \ ic» ont ouvert le pointage à 
1.19, »ur un but d’Auger, mai», une 
minute plu» lard, Kochiord égalisait 
avec laide de Yves Trottiez. Ln but 
de Lalibertc donna de nouveau l'a­
vantage au Cranby, but qui lut an­
nule par celui de Cazaille, enregistré 
dan» la deruiere minute de jeu. De» 
le debut du second engagement. Beau­
regard mil *on équipe en avant, mai» 
le» \ic» répliquèrent avec deux but» 
en 35 «econdea, pour porter le compte 
1-3. A la lie minute, Beauregard dé­
joua le gardien de but*, Courteau,

LES VALEURS SPECIALES DE CHOIX ASP
VOUS OFFRENT DE VERITABLES

Lot prix sont en rigueur

{atqa'à samedi le 5 novembre

Epargnez
GRANDEURS 4 x 9 ET f i 10

Epargnez
INSTANTANE

FARINE A Epargnez
AUNT JEMIMA

SIROP DE MAIS Eparqnei
BEEHIVE OU CROWN

LUC TETREAULT, o.d.
Optométriste

1628. RUE DES CASCADES. 
TéL: PR. 4-8264. S.-Hy.cinlh.

PREM SWIFT DELICIEUSE
VIANDE DE CONSERVE

Epargnez

Ligue de quilles
J.A. & M. Côté Epargnes

16eJANE PARKER
Bien qu'elle n'ait pu ajouter qu'un 

»eui point à »on total, l'équipe du ca­
pitaine Bérard n en a pa* moins con­
serve la télé de la ligue. Le Durocher 
a remporté le* honneur* du triple et 
d une partie «impie pour accumuler 
deux point*.

Beauchamp a roulé le plu* haut 
«impie, 195, et A. Gagnon, le plu» 
haut triple, 494.

CLASSEMENT
9 pu

DELICES EpargnezFUDGE OU CITRON 
JANE PARKER

PAIN AUX RAISINS Epargnez
12 oitJANE PARKER

la Ligue 

de Quilles
GRAIN ENTIER 
DE FANTAISIE

Epargnez
M oz«

SPECIAUX EN PRODUITS!Bérard ......... ............... ............
Durocher ---- ------------ -------
Ha mois ..... ...m.......... .

DUROCHER— R. Hamelin i 
Luiiier 390; E. Viens 308; 
gnon 494; R-E. Durocher 443 
2021.

HARNOIS — Tanguay 443 
deur 369; Gadboi* 319; Du 
481; Harnoi» 313; Total 1925

BERARD — P.-H. Bérard 427; Ma­
thieu 343; R. Bérard 392; Beauchamp 
416; Lamothe 344; Total 1922.

Classe "B

flDAIIPEC maintenantUIIHIlUCd A LEUR meilleur
VALENCIA DE CALIFORNIE, SUCREES. JUTEUSES

Le« reiullaU de* rencontre* de la 
semaine dernière n'ont pa* a fie clé ln 
pozirios de* troi» première* équipe», 
mai* celle» de Canada Radio Service 
et de A. Ln**ier ont fait de» gain* 
appréciable». La première a triomphé 
du KetUurant Chez Charlie au comp­
te de 4-0, pendant que le A. LtUiier 
rén**i»«ait un gain identique «ux le 
Berg'a Ltd.

L*équi;>e de la Bijouterie Godbout 
a également réuni un blanchi»*age 
aux dépen* du Coca-Cola, tandi» que 
le Gobcilie & Brouillctle, qui mène 
actuellement le circuit a inüigé une 
défaite de 3-1 au L. Bélanger.

G. Labrecque, de la Bijouterie God­
bout, a'e*t mérité la première étoile 
de la aoirée pour avoir réuni le plu* 
haut «impie, 189, ainti que le plut 
haut triple, 506.

POSITION DES EQUIPES
1— Gobeille & Brouillette ......... .. 18
2— L. Bélanger (nettoyeur) ........ .. 15
3— Bijouterie Godbout .................. 15
4— Canada Radio Service ............  12
5— A. Luni • (barbier) ________ 11
6— Berg'* Liée ........... ............... .....9
7— Coca-Cola ~........ ............ ...... ...... 8
8— Rent. Chez Charlie __ _______ 8

Canada Radio Service — P^IL Bé­
rard 384; C. Dajgneanlt 492; G. Mo­
rin 370; G. St-Amand 414; P^H. De*- 
marais 366; Total 2026.

Re*t. Che* Charlie — Handicap 41; 
Dummy 276; Dummy 99; C. Moreau 
303; J AL Hamelin 391; Y. Paré 381; 
A. Yeilleux 359; Total 1855.

Goheilla & Brouillette — Handi­
cap 108; B. Caouetle 375; L. Duma* 
380; D, Mann 394; J. Ranger 328; À. 
Soly 437; ToUl 2022.

L. Bélanger (nettoyeur) — M. Tan­
guay 416; G. Beauchamp 3S7; M. Gi- 
rooard 357; R. HarnoU 388; O. Gou­
let 470; Total 1988.

Bijouterie Godbout — Handicap 
156; Dummy 315; Dummy 318; R. 
Bérard 362; W. Deamaraii 396; G. 
Labrecque 506; Total 2053.

Coca-Cola — G. Champagne 557; 
N. Aucoin 384; A. Archambault 329; 
J^P. Mercier 366; J*P. Berger 445; 
Total 1881.

A. Lustier (barbier) —• Handicap 
27; A. Lussier 388; R. Him»1 In 361; 
G. Boucher 411; P. Charpentier 432; 
P.-E. Durocher 467; Total 2086.

Berg’* Liée — D. Luialer 335; G. 
Déragon 333; H. Charbonneau 313; 
N. Plante 3S7; PÆ 9t-Onge 341; To­
tal 1679. .

PAMPLEMOUSSES 10
NOUVELLE RECOLTE DE LA FLORIDE, GROSSES, GROSSEUR 96

Rien de BANANESmieux 
que Seven-Up!

JAUNES DOREES

EN MAGASIN BLANCS, No 1

CHOUX VERTSTONDEUSES (pour animaux) "Stewart
* Assortiment complet de

PIECES de RECHANGE

6ROS ET FERMES

A&P GRANDIT AVEC LE CANADA !
i astro roivsm Marché Géant A&P oavro cetto semaine à
CHEMIN WELLINGTON - LONDON, ONTARIO

29c

AIGUISAGE et REPARATION

EXCELLENTEVIANDES DE QUALITEExcellentesJ.-A. VINCENT & FILS
VENTE DEPAULE DE PORC FRAIS1890, rua des Cascades, Tél PR. 4-8484, Saint-Hyacinthe

EPAULE SE
POIC FIAISCharrues à n

7 modèles "V

FRAIS, TRES MAIGREpour
CAMION et 

TRACTEUR

DE CHOIX, TRANCHE SU* DEMANDE

FOIE .AGNEAU ■■ 17*
Df PORC PUR. GENRE FERMIER DE CHOIX, TRANCHE SUR DEMANDE

EPERLANS -
Ne 1 DE CHOIX

NOUVEAUX MODELES

E*-»-* de bon gj 6 modèles "Sens-unique' 
et à lame reversible 

pour
AUTOMOBILE, 

CAMION et TRACTEUR

FRAIS, TRES MAIGRI

HUITRES IN
ECAILLES

DE CHOIX. FRAICHIS

WRIlhn POISSON 12 e»
FILETS DE PERCHE WHEATLEY et PATATES FRITES, Systèmes hydrauliques 

Fabriquées par

LIE "UNIVERSEL” ENR.
Victoriaville, P.Q Livraison gratuite toute la ville

• LA. MEILLEURE

CIGARETTE AUI CANADA

COGNAC éPfood Stores
- - * n wmMARTELL

gja ; • ^ a



LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE, VENDREDI, 4 NOVEMBRE 1955

AS PERDENT LEUR JOUTE INAUGURATION
Donna Atwood en Peter Pan 
aux Ice Capades cette année
U* producer John Harris a tenu 

à récompenser sa talentueuse ve­
dette, onna Atwood, en vue de sa 
13e année consécutive avec les “Ice

Ligue de quilles de la 

Cie de Téléphone Bell

Equipe 
Installation 
Traffic 
Commercial 
Centrai Office

P.
.17
17
14

B

Q.T.
12479
12017
12105
11836

t

t

Plus hauts simples de la soirée: 
Femme C. Brodeur 133; Homme, 
G K. Lapointe 195.

Plus hauts triples de la soirée: 
Femme: J. Blanchard 318; Hom­
me: G.R. Lapointe 474.

Plus hauts simples de l’année: 
Femme: M. Bérard 149; Homme: 
W. Jack 204.

Plus hauts triples de l'année: 
Femme: M. Bérard: 359; Homme: 
G.R Lapointe 517.

Les trois as à date 
Femmes Par- moy.
D. Beaudry 16 101
J. Blanchard 1® ®8
M Bérard 10 87
Homme Par- moy.
G.R. Lapointe 1® 13®
D. Lacroix 21 135
A. Dumont 21 127

Capaies” en s’assurant tous les 
droits de la production “Peter 
Pan". C’est ainsi qu’on verra Don­
na et les “Ice Capades” dans une 
version condensée de ce chef- 
d’oeuvre anglais, au Forum, du 27 
novembre au 4 décembre. “Peter 
Pan’’, on le sait, est ce conte char­
mant du petit garçon qui ne vou­
lait pas grandir et qui ne désirait 
qu’une chose: s’amuser, toujours 
s’amuser! “Peter Pan”, enfin, est 
cette pièce charmante où le person­
nage principal et trois enfants de 
ses amis sont portés dans les airs 
par une fée invisible. C’est ce qu’on 
verra en assistant aux “Ice Capa­
des”. car l’on n’a oublié aucun dé­
tail.

"Peter Pan” est joué à la scène 
londonienne depuis plus de 50 ans 
et de nombreuses actrices, dont 
Maude Adams, ont atteint la célé­
brité grâce au fameux rôle du gar­
çonnet. Jean Arthur et Mary Mar­
tin, l’an dernier ont Lès bien cam­
pé Peter Pan à leur tour et on aura 
hâte de voir Donna Atwood dans 
ce rôle difficile. Ce sera la premiè­
re fois que "Peter Pan” est offert 
sur glace.

“Peter Pan" n’est qu’un des 10 
grands numéros offerts cette an­
née par leg “Ice Capades”.

ligue de quilles 
des Brasseurs

La lutte pour la deuxieme position 
est devenue terrée par suite de la 
victoire de 4-0 du Dow Brewery sur 
1** MoLson's Brewery. Un seul poiut 
sépare niainteiiaiit cette équipe de 
««•lie de Bratling qui u perdu 4-0 aux 
moins du Labatt's. L’équipe Lnbatt’s 
a aillai augmenté sensiblement son 
avance en première position.

G. H lier, du Labatt's, a clé la gran- 
île vedette des rencontres avec deux 
simples de 212 et 223. pour réaliser 
un triple de 591.

Les Royaux de Sorel triomphent 4-2iLi9»e * »»*•*
Consolidated Textiles

devant un millier de spectateurs

CLASSEMENT

Labatt's
Bruding
Dow
Molson's

18 pts
13
12

5

Molson’s Brewery —Handicap 234; 
H. Girouurd 350; H. Maynard 406; H. 
Turcotte 496; E. Hiendeau 439; L.-P. 
Morin 368; Total 2283.

Dow — A. Gagnon 125; C. Dai- 
:neaiilt $56; O. Rousseau $90; J.-P. 
Berger lit; H. Dubiic $25; Handicap 
186; Total 2436.

Brading Handicap 198; O. Gou­
let $19; J. McCaffrey 461; A. Lord 
371; A. Soly $13; Y. Rlio 381; Total 
22 IL *

Lubutt'* Handicap 108; P. Proulx 
359; P.-E. St-Onge 155; G. Desjar­
din- 508; G. Blirr 591; H. Charpen­
tier 120; Total 2531.

'Cl

IL N'EST JAMAIS 
TROP TÔT

POUR CHOISIR CE QU'IL Y A DE

MIEUX
EQUIPEMENTS APPAREILLES

POUR PATINAGE

D. GADBOIS
P 35 L

950, rue de la Bruère, Tél. : PR. 4-7701, Saint-Hyacinthe

-W. BLIER
660, rue Bourdages, Tél.: PR. 4-6606, Saint-Hyacinthe

A. BLONDIN LTEE
1312, rue des Cascades, Tél.: PR. 4-5349, Saint-Hyacinthe

r\
C
C

w
A. ST-AMANT

1190, rue des Cascades, Tél.: PR. 4-8181, Saint-Hyacinthe

SEMAINE des ENFANTS
R. BASTIENau magasin de 

CHAUSSURES

Rendez-vous à notre magasin !
Profitez de nos spéciaux cette semaine ! 
Et économisez beaucoup d'argent !

CHAUSSURES pour enfants
Chaussures doublées, en cuir brun ou blanc. 

Do première qualité.

4 à 7Vt,

$2.60

8 à IO’/j,

$2.75

11 à 3,

$3-75

SOULIERS pour fillettes, 11 à 3. — Rég. $3.95
Spécial, $2.45

SOULIERS pour fillettes, 11 à 3. — Rég. $3.45

Spécial, $2.25

mackinaws pour garçonnets —Spù. $5-95

PARKAS pour garçonnets — Rég. $14.50

Spécial, $7-25

PALETOTS D'HIVER pour jeunes garçons

a,e*ols d® haute qualité — SPECIAL $17-50

Et plusieurs autres articles & bas prix.

Venes tous en convaincre par vous-même

• MERCERIE pour hommes et garçonnets
• VALISES • SACS A MAIN
• CHAUSSURES pour toute la famille

spécialité .TROUBLES DES PIEDS
. 81 TOU, de, cor, aux pl.d». d.» caloilié». de» olqnon,. un «rch. falbl». al you, 
•«niplr,, exce»irem.ni da* plad*. ne louffre» par implement : venez nou, coniuHer.

Demande, 1. fameux aoull.r orthopédique pour dame*, ou le "tapi» magique pour 
™»meur,. Nou, avon, au,,! la chaussure orthopédique pour entants.

Romuald BASTIEN
nos, rue des Cascades, Tél.: PR. 4-4601, Saint-Hyacinthe

&
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La nouvelle édition des As de S.- 
Hyacinthe a fait l’inauguration de 
sa saison, dimanche dernier, devant 
une foule de quelque mille ama­
teurs enthousiastes qui s’étalent 
rendus à l’Arèna pour applaudir 
leurs poueurs favoris. La défaite 
subie par les locaux a, cependant, 
quelque peu dépité les partisans 
qui voyaient leur équipe subir un 
troisième revers en autant de joutes 
depuis le début de la saison.

L’ouvreture de la saison 1955-56 
avait pourtant été précédée de 
deux cérémonies qui auraient mé­
rité un plus beau dénouement. 11 y 
avait d’abord eu parade, à travers 
les rues de la ville, des joueurs et 
des invités du club, puis la céré­
monie d’ouverture proprement di­
te, alors que S.H. le maire Ernest 
Picard mit la rondelle au jeu. Au 
nombre de ces invités d’honneur, 
on remarqait, outre le maiie, M. 
Kola ri d Daudclin, conseiller muni­
cipal et son épouse, M. André Guil- 
bert, président des As et son é- 
pousc, M. Raoul Arpin, gérant d’af­
faires, son épouse et sa fille, les 
chefs de police et des pompiers, 
MM. A. Malo et L. Gaucher, M. 
Eugène Lalonde, ancien vice-prési­
dent de la QAHA pour le district 
de Sherbrooke, M. Marcel Lalonde, 
secrétaire des As et l’instructeur 
de l’équipe, Fernand Pothier.

Les As ont compté le premier 
but de la Joute, lorsque Duran- 
ceau pril Cournoyer en défaut a­
près 8 40 minutes de jeu, mais 
deux minutes plus tard, les So- 
relois annulaient cet avantage, 
grâce â un point de Callagnan et le 
pointage demeura le même, 1-1, 
jusqu’à la troisième période. Au 
deuxième engagement, les deux é­
quipes luttèrent à forces égales et 
ni l’une, ni l’autre ne put trouer 
la défense adversaire. Au troisiè­
me vingt, toutefois, la puissance 
et l'expérience des Royaux com­
mença à se manifester et, en l’es­
pace de 5 minutes, les leaders du 
circuit avaient enregistré trois buts 
pour s'assurer de la victoire. Four­
nier, Callaghan et Caduc parvin­
rent à déjouer Gagné, tour â tour. 
A la 12e minute de jeu, La belle en­
registra un deuxième but pour 
les As, mais les Hoyaux surent pro­
téger leur avance, pendant le reste 
de la joute.

14 punitions furent infligées par 
les arbitres Barilko et Sleeth, dont 
10 aux joueurs du Sorel et seule­
ment 4 aux locaux. Les deux buts 
du S.-Hyacinthe furent comptés 
alors que les visiteurs avaient un 
des leurs au pénitencier.

Sorel — Buts: Cournoyer; Dé­
fenses: Bélisle, Moreau; Avants:

Ligue de quilles 

Sunday House

Malgré un handicap de 19 quille» 
par partie, consenti à son adversaire, 
le Turkey's, de Montréal, l’équipe du 
Grand Hôtel a remporté une belle 
victoire de 3 1, sa 4c de la liaison. 
R. Charpentier u été la grande ve­
dette de son équipe et de la rencon­
tre, ayant roulé des simples de 199 et 
19$ pour réussir un triple de 534.

Grand-Hôtel, S.-Ilyarintbe— R. Mo­
rin 406; B. Paquiu 455; A. Soly 436; 
R. Charpentier 534; L.-P. Morin 476; 
Handicap 267; Total 257$.

Turkey's, Montréal—J. Koliroi $58; 
R. Creasly 429; H. Jones 398; H. 
Shulmun 437; F. Harvey 471; Han­
dicap 321; Total 517.

As-tu vu le choix de 
bonbons et biscuits à

l'Epicerie Cascades ?

Landry, Caduc, James; Subs; Cal­
laghan. Benoit, Fournier, Gauthier, 
DelVecehio, Borwick, Généreux, 
Desrochers, Hamel.

S.-Hyacinthe — Buts: Gagné; Dé 
fenses; Labclle, Archambault; A­
vants: Yves Trottier, Marcel Trot- 
tier, Gilles Gladu; Subs: Rochford, 
Duranceau, Fernand Gladu, Beau­
regard, S.-Jean, Caron, Malo, Cou­
pai.

1ère Période
1— S.-Hyacinthe — Duranceau 8.40
2— Sorcl-Callaghan (Fournier,

Benoit) 10.45
Punitions: S.-Jean 4.22; Hamel 0.41 
Desrochers 8.44; Moreau 9.10.

2ème Période 
Aucun point
Punitions: Callaghan 3.37; Beaure­
gard 6.41; Rochford 10.25; Benoit 
12.44; Bélisle 13.56.

3ème Période
3— Sorel-Fournier (Callaghan) 4.14
4— Sorcl-Callahan 6.19
5— Sorel-Caduc (Hamel) 906
6— S.-Hyacinthe-Labelle 11.59
Punitions: Beauregard 5.28: Mo­
reau 9.37; James 14.26; Moreau 16.53 
Caduc 17.30.

TwUlcr»—D. Bonin 261; J. Dufres­
ne 330; F. Lapaltno 215; J. Bonin 
320; F. Dufresne 185; Total 16$l.

Office — L. Gosselin 276; O. Beau­
regard 257; B. Bornstcitt 2$2; J. Sa- 
vard 363; R. Morin 717 ; Total 1615.

Slasher H. Duhreiiil 259; Dum­
my 300; O. Marquis 335; G. Caron 
127; H. Caouctle 305; Total 1606.

Cloth Room — R. Boie 273; A. 
Marquis 377; D. Blais 314; N. Boie 
$29; C. Guzuillc 363; Total 1756.

Shipping — Klie-Ange Lavallée 
256; Fernand Lafrance 297; Gérard 
Rioux 268; René L amoureux 361; Dé­
ni» Houle 397; Total 1579.

Beaming — J .-Guy Brousscau 333; 
F. Comtois 288; Raymond Delisb* 
383; L. Comtois 317; N. Pelletier 316; 
’Total 1697.

Stock Room — Gisèle Guérin 332; 
F.milc I.amoureux 308; Marcel-Ouier 
Chagnou 355; Fernand Morin 3119; 
Bernard Milotte 425; Total 1809.

Weave Room - Léonard Boie 431; 
Dummy 300; Dummy 300; Kénald 
Bouclier 371; François Rédard 391; 
Total 1799.

DONAT BOUCHARD
Peintre Décorateur

Lavag* mt raifaurallon dos décoration» d’églls»».
Peintura da tout édifie*.

909, ruo dos Cascades, Saint-Hyacinthe, Tél. 4-6631

II

SOIREE D'OUVERTURE

du Club de Raquettes

Les Joyeux Copains
SAMEDI, 5 NOVEMBRE 1955

à la salle Nouveau-Canada
570, rue Saint-Denis, Saint-Hyacinthe

BIERE et VIN 
ENTREE, $1.00

//

NOUVEAU

papier-tenture lavable 

"SUNWORTHY" 

encollé

"Faites-le vous-même"

Vous pouvez maintenant 

EMBELLIR une pièce de

10' x 10'
POUR

SEULEMENT

$8-90

- avec le nouveau papier- 
tenture lavable encoljé !

EN VENTE au

MAGASIN

GERARD ROY
536, rue Mondor,
Tél.: PR- 4-5474 
Saint-Hyacinthe*

/

MEILLEUR AJUSTEMENT

■

Lessiveuse
*

MARQUE CONNUE 

“Sa.t
enCicnttHCHt 
JaçaHxcj

de
fuatiïc

À TOUTE PERSONNE 
QUI ASSISTERA À UNE 
DÉMONSTRATION D’APPAREILS

Plut bat prix jamais offert <ur un* Itssiveust Beatty à 
long tcblier. Il y a un plu» grand nombro de lessivâmes 
Boatty en uiago que toute autre marque.

LNTIfRCMENT GARANTIE PAR LE MANUFACTURIER 
LIVRAISON ET DEMONSTRATION GRATUITES

AUCUN VERSEMENT 
COMPTANT

TERMES POUR VOUS CONVENIR

PASSEZ AU MAGASIN OU TÉLÉPHONEZ 

AUJOURD'HUI!

MODELE 2171 
EXACTEMENT TEL 

QU'ILLUSTRÉ
Cette lettiveute est d'un 
dessin moderne et garnie 
de chrome.

Elle possède une cuve 
de dimension régulière 
anti-éclaboussement et 
couvercle en forme de 
dôme.

PASSEZ CHEZ...,

MAGASIN

LALIBERTÉ
2080, ruo dos Cascados, Toi. : PR. 4-6177, Saint-Hyacinthe

2340 AVENUE ST-JOSEPH

Lo plus beau roman d'amour I 

La plus bolle histoire vécue !

Lo plus vrai ot le plus humain 

des films I

Commençant DEMAIN jusqu'à VENDREDI inclusivement

êf/HC

Ocu vas-tu?

1

O j

■Ht
si. y

^ A Df

Vri

s$S£T
fltfi.fi </

...prendre une

GOLDEN
la bière 

plus légère et 
plus moelleuse

. /

En progromme

ïât
double avec

r fi

*

sa m
O

<

BOURVIL
dans

LE TROU 
NORMAND

•▼•c
BRIGITTE BARDOT 

NADINE BASILE

T
'U.

* m

La bouleversante découverte du dur' visage d'un siècle sans tendresse.
»■•• ••> — - »- —

SUR DEMANDE DU PUBLIC les projections commenceront à 7 heures 30 p.m. au lieu do 6 heures 45, les lundi, mardi, 
mercredi, jeudi et vendredi. Le samedi le spectacle commencera à 6 heures 45 p.m., et le dimanche à 12 heures 30. 
Ces changements d'heure commenceront dès demain.

------ PRIX D'ADMISSION, .60
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L'urbanisme: remède 
un énorme gaspillage

L'énergie atomique et la 
politique sociale

ri #*

Dan* U* numéro d'octobre de sa 
Lettre Commerciale, La Manque Ca­
nadienne de Commerce signale que 
l'urbanisme devient en ce moment au 
Canada une nécessité économique 
pressa nie.

I.a conformation de nos villes, 
leurs voie» d'accès, voire lu législa­
tion en matière de construction irn» 
mobiliête et de circulation, ne répon- 
dt*nl plu* aux besoins nouveaux que 
le puissant essor économique du Ca­
nada engendre de jour en jour.

1^ manque de coordination dans 
l'aménagement des villes et de leurs 
banlieues, et l*ab*ence d'un plan di­
recteur dan» l'établissement des com­
munications des villes entre elles cau­
sent à l'industrie et aux administra­
tions publique», donc aux consomma­
teurs-contribuables. des pertes énor­
me.*.

La Lettre Commerciale reproduit 
un texte de ('urbaniste canadien Eric 
Beecroft à ce sujet, texte illustré du 
plan d'urbanisme d'un nouveau quar-

Nouvel usage d'un 
extincteur à mousse

lier d'Edmonton, en
rappelle aussi une dérlj 
recteur de l'urbaniste d< 
Montréal, M. C.-E. Car 
qui les seuls retard. sUL 
iuionnape à Montréal . 
par une perte annuelle d 
OÜÜ.UÜÜ.

la» décentralisation tel 
d’ensemble tracés sur un 
le s'avère l'une de. 50li 
niandables. Mai* |a dé 
n'est qu'un aspect de 
.•cience dont l'applicatio 
longue se traduire, en 
ciers, par l'économie de 
dollars.

me la Revue internationale du Tra­
vail dans un article qui parait, sous 
le titre “L'Energie atomique et la 
politique sociale". “L’ère atomic 
que peut être une période d'espoir, 
de prospérité et de bonheur. Cu 
bien, comme on l'a déjà souvent 
dit, elle peut être celle pendant la­
quelle l’homme aura finalement 
réussi à opérer sa propre destruc­
tion." Après avoir traité briève­
ment de l’atome, considéré comme 
source d’énergie, l’article examine 
la nécessité de l’énergie nucléaire, 
compte tenu des tendance démogra 
phiques dans le inonde et des res­
sources potentielles de combusti­
ble que la terre renferme. Dans 
la deuxième partie de l’article, 
consacrée aux incidences et problè- 

sociaux de l'utilisation indus-

Le centenaire de la première messe à Tananarive“Il Importe que les hommes s ac 
coutument à cette idée que l’ère a 
tomique s'est ouverte et qu’ils es 
saient de comprendre ce qu’elh 
porte en elle pour l’avenir”, affir-

là, en grand secret, devant cinq ou 
six personnes, réunie* dan» une bum­
ble case, un jésuite, le P. Einaz, of­
frait le Saint Sacrifice. Personne en 
ville ne savait qu’un prêtre s'y fut

Par de grandes fête* religieuse* Ta­
nanarive a commémoré, du ? au 10 
juillet 1955, la célébration du cente­
naire de la première messe offerte 
dan* la ville le 3 juillet 1B55. Ce jour-

Metz, (France). — Grâce à la pre­
sence d'esprit d’un officier sur terre 
et à la compétence d'un pilote, un 
accident désastreux qui aurait pu coû­
ter de» millier» de dollar» aux con­
tribuables canadiens a été évité à la 
2e escadre de chasseurs dn CAKC 
cantonnée à Grostenquin, b rance.

bemble-t-il qu'en s’envolant durant 
un exercice routinier, le aous-lieute- 
nanl d'aviation Bob Caskie, de To­
ronto, pilote d’avion à réaction Sabre 
avec la 430e escadrille de chasseur», 
s’e*t aperçu que la route d'atterrissa­
ge d'avant de son appareil ne s'était 
pas repliée de façon normale, mais 
était plutôt restée bloquée en travers 
du nez de l'avion.

Une telle situation ne pouvait que 
causer un accident désastreux au mo­
ment de l'atterrissage ou même la 
perte complète de l'avion si le pilote 
décidait de descendre en parachute. 
Après avoir informé la tour de con­
trôle de la défectuosité de son train 
d'altcrri**agc, le sous-lieutenant de­
viation Caskie a survolé le champ 
il'aiiation en attendant de recevoir 
des ordres de ia tour de contrôle.

C*e»t alors que l'officier d’opération 
de la journée, le lieutenant de section 
Lloyd Skaalan, de Kelowna (C.-B.), a 
imaginé d'étendre sur la piste d'atter­
rissage de la mousse d’extincteur chi­
mique qui permettrait à la roue d’a­
vant de l'avion de glisser sans avarie 
au cours de l’atterrissage. Immédiate­
ment, le camion à incendie a étendue 
de la mousse d’extincteur au centre 
de la piste d’atterrissage, puis le sous- 
lieutenant d’aviation Ca«kie a reçu 
l'ordre d'atterrir.

Celui-ci a laissé tomber ses réser­
voirs extérieurs de combustibles afin 
d’alléger l'avion cl d'en réduire la vi­
tesse. En touchant terre, il a coupé 
les gaz puis, doucement, a descendu 
ia roue d'avant sur la mou*»e tout en 
appliquant les freins.

L'atterrissage s*est fait sans avarie 
grâce à l'emploi pour dire le moins 
extraordinaire de la mousse d’extinc­
teur chimique.

etrangers et üe leur religion, lc irait- 
çais Lambert était entré clans les bon­
ne» grâce» de la reine eu lui prêtant 
*on petit navire pour y ravitailler la 
garnison de Fort-Dauphin. Ranavo- 
luna autorisa Lambert à monter à Ta- 
narivc et à y passer un mois, avec un 
fecrétaire. Ce secrétaire, qui se fai­
sait appeler M. Uervier, n'était autre 
que le l\ Final. Quand le séjour à 
Tananarive fut fini, Jésus-Christ était 
de»rendu en ces lieux par les mains 
de son missionnaire, et celui-ci avait 
aussi noué des liens précieux d'amitié 
avec le prince héritier Rakoton-Rada- 
ma, qui se trouvait parmi les rares 
assistants de la première messe. Peu 
d'années après il allait succéder à sa 
terrible mère, et, sous le nom de Ra- 
dama H accueillir le» missionnaire» 
qui inauguraient l'apostolat magnifi­
que dont nous voyons aujourd'hui les 
fruits: près d'un milliou de catholi­
que» sur les 4 millions et demi d'habi­
tant* que compte Madagascar.

Affluence des réfugiés
allemands

trimestre de 1955. le nombre des 
demandes pour refuge politique 
dans l'Allemagne de l’Ouest était 
de 42,578, ce chiffre monta à 57.878 
durant le second trimestre. En juil­
let 1955, les espoirs fondés sur la 
conférence de Genève apportèrent 
une baisse dans ces demandes; tou­
tefois durant ce temps, il y eut 
20.252 réfugiés en juin, et 19,493 en 
juillet Cependant dès les premiers 
jours d’août, de nouveau le nom­
bre des réfugiés reprit son allure 
croissante.

As-tu vu le choix de 
bonbons et biscuits à

l'Epicerie Cascades ’

mes
trielle de l’énergie nucléaire, les 
spécialistes du B.LT. font un exa­
men rapide des mesures de sécuri­
té et d’hygiène qui s'imposent dans 
les centrales nucléaires et relèvent 
que le B.I.T. a commencé déjà, dès 
avant la guerre, à se préoccuper de 
la protection des travailleurs con­
tre les radiations. L’article aborde
ensuite les problèmes de main- 
d'œuvre: afflux de travailleurs
vers des industries nouvellement 
créées, nécessité d'une formation ou 
d’une réadaptation professionnelle 
pour certaines catégories de main- 
d’œuvre et besoin de personnel 
spécialisé.

Dr JEAN PROVENCHER

Clinique Morin — Tél. : PR. 4-6445Nouveau monument 
MarquetteJean-Louis Richer, o.d

Optométriste-Opticien
(chez Arthur Ledoux Enr.)

M. Zotique LESPERANCE M. Paul COTE
La promotion de M. Zotique Lespérance accédant au poste nouvelle­
ment créé de Directeurs des Relations Extérieures et la nomination 
de M. Paul Côté au poste de gérant général des ventes, précédemment 
détenu par M. Lespérance, ont été annoncées par le sénateur Hart- 
land de M. Molson, président de la Brasserie Molson.
IL Lespérance, journaliste et commentateur sportif bien connu, est 
entré au compte de la Brasserie Molson en 1W5 à titre de gérant de 
la promotion des ventes. II dirigea un service de relations extérieu­
res réorganisé et agrandi et sous lequel seront groupées toutes les 
initiatives d’intérêt public de la brasserie. .
En se joignant à Molson, ?.L Côté a quitté le poste de gérant des ven­
tes aux épiceries pour l’est du Canada à la compagnie Standards 
Brands Limited où il connut une longue et fructueuse carrière.

Bureau à Saint-Valerien Lundi, de 9 h. a.m. 
Mercredi soir, de 7 h 
Vendredi, de 9 h. a n

a midi.Un monument imposant, résultat 
de vingt ans d’espoir et de travail, 
marquera l’endroit où est mort le 
Père Jacques Marquette, fameux 
missionnaire jésuite Cet endroit 
est situé sur une étendue nommée 
Buttersville. Ce monument sera 
l’œuvre des ouvriers des comtés de 
Ludington et de Mason, tous mem­
bres du Allied Labor Council, orga­
nisation dépendant de la CIO-AFL
et de quelques autres mouvements. 
En donnant leur temps, les ouvriers 
érigeront ce monument qui domi­
nera de quatre-vingt pieds, le lac 
Michigan. Les cérémonies du dé­
voilement couronneront la célébra­
tion du centenaire du comté de 
Mason.

* 10 h
a midi

Résidence : 2209, rue Beauparlant, Saint-Hyacinthe
TEL.: PR. 4-7617 /•1645, rue des Cascades 

Saint-Hyacinthe,
TEL. 4-7606 Grégoire Girard

ARPENTEUR - GEOMETRE

690. rue Brodeur 
Saint-Hyacinthe, Les pays sous-développés

La situation des pays tou»-dévclo}>- 
péà constitue un des problèmes les 
plu* angoissant* de notre époque.
I.'O.N.U. a chargé le député de Bru­
xelles, M. R. Scheyven, d.’étudier la 
création d’un Fonds spécial pour 
faire cesser ou atténuer cette situation 
dangereuse. Voici un extrait du rap­
port de M. Scheyven: “La menace la

plu* grande que notre ‘'civilisation” 
doit affronter, se trouve peut-être 
moins dan» le stockage des bombes 
atomiques aux U.S.A. et en U.R.S.S. 
que dans le fait qu’entre l'avant-guer­
re et aujourd’hui, la partie de la po­
pulation du monde qui e»l nettement 
souvalimentée soit passée de 38.6% à 
59.50%. Or, la population mondiale 
■/accroît de 80,000 personnes par jour. 
Forte aujourd’hui de 2 milliards 400 
millions d'âme», elle en comptera 3 
milliards et demi en 1980. Quel sera 
le pourcentage des affamés à ce mo­
ment?" Ft M. Scheyven continue son 
réquisitoire: “85% de toute la riches­
se que produit le monde va à un tiers 
des hommes. Les deux autres tiers 
doivent vivre, si l'on peut dire, avec 
le* 15% restant. Les ressources indi­
viduelle», dan# ces deux tiers de l'hu­
manité, peuvent être évaluées à 55 
dollars, tandis que le revenu du tiers 
de l'humanité qui se croit civilisé est 
douze fois plus élevé et atteint 630
dollars. Le résultat le plus éclatant 
de cette différence est qo'un Suédois 
vit en moyenne 68 ans, tandis qu'un 
enfant qui naît dans l’Inde, ne peut 
c*pérer qu’une longévité moyenne de 
2« ans. Ces situations ne sont pas sans 
remèdes; déjà en matière de tante 
comme en matière de ravitaillement, 
des initiatives ont été prises que des 
succès rapides ont récompensés. Mais, 
dit M. Scheyven, c’est à l'OJi.U. qu’il 
appartient de dominer ce problème 
mondial”...

Tél. 4-8205

Un fantastique 
secret de guerre

Tout l’or de l’Angleterre fui 
iccrèteraent transféré au Canada

SÉLECTION de novembre révèle 
comment, bous La menace d’une 
invasion, Churchill réussit à faire 
passer secrètement au Canada 
toutes les richesses britanniques. 
Lisez comment, pendant cinq 
années, plus de 60,000 sacs de 
monnaies d'or, des tonnes de 
lingots d’or et des titres valant 
plus de cinq milliards demeurèrent 
secrètement enfouis à Montréal 
et à Ottawa.

Achetez votre exemplaire de 
SÉLECTION de novembre aujour­
d’hui— pour y lire l’une des plus 
passionnantes histoires vraies qui 
soient.

TVA

U MEILLEURE SEMELLE 
S POUR LES PIRES

A VENDRE TEMPS
Propriété privée, située dans 
la paroisse Sacré-Coeur, à 
Saint-Hyacinthe. 1M étage, 
bas en brique, haut en bois, 
8 pièces, chauffage central à 
l'eau chaude, garage. 2245, 
rue Lamothe.
Pour renseignements, appelez à

PR. 4-5716 ou PR. 4-7660

m TRACTION SUPPLEMENTAIRE 
Wt) PLUS GRANDE SÛRETÉ
fhl PNEUS DE
TRACTION

L’Armée canadienne 
vous paiera la solde et 
les allocations réguliè­
res pour apprendre le 
métier d'électricien ou 
de mécanicien en élec­
tricité.

avec les commodités des gros 
poêles! Et il ne mesure que 
30 pouces de largeur pour 

k convenir aux petites , 
cuisines modernes. Jpfk

Vous apprendrez à ins­
taller cr à réparer les 
circuits et le matériel 
électriques, à tarifier 
les travaux d’électricité 
et à préparer des plans.

Passez vous renseigner 
au centre de recrute­
ment de votre région.

v ★ Seagram s V.O. ★ $

de B.E Goodrich
S'AGWPPÈNT SUR LA GUCI 
MARCHENT DANS U NEIGE 
MARCHENT DANS U BOUE 
SONT SILENCIEUX SUR 
U PAYÉ

GEORGES-H. MORINagram s Vendeur MASSEY-HARRIS
Tél. : PR. 3-9506 Saint-Hyacinthe

SoggotHortt
Cofligéot par

(Miro d« 5 #nfanhj

' ( Même les bébés
' - dotés du meilleur

caractère sont sujets à des accès de 
maussaderie de temps à autre, sans 
raison apparente. Voici quelques 
moyens de faire revenir les sourires:
• Admettez bébé au "cercle de 

famille”, dans une pièce autre que 
celle où U est habituellement.

• Trouvez de la musique douce à la 
radio. Cela l'apaisera.

• Faites-lui faire quelques exercices 
tout en l'amusant. Des gazouille­
ments remplaceront les sanglota.

• Plongez le petit grognon dans un 
bain tiède. Il s'épanouira sûrement

PARTICIPEZ AU FAITES-LE VOUS-MEME

111 I Vous pouvez maintenant
embellir une pièce de

Le Poêle ElectriquePOUR SEULEMENTIMPERIAL Las bébés qui profitent ont besoin 
de "matériaux de croissance” pour 
aider la nature, comme par exeov 
pie, les impor- ^ .
tantes protéines 
complètes dont la I
meilleure source lJ ksI ri
connue est la hja;AjA
viande. Les Vian- I frriMBl
des Gerber en 
Purée, spécialement traitées pour en 
retirer presque tout le gras et les 
fibres, sont extradigestibles. Prépa­
rées avec des morceaux de choix, 
elles sont cuites avec grand soin pour 
y conserver la saveur naturelle de 
vraie viande et une proportion éle­
vée d'éléments nutritifs. Les 6 varié­
tés son 100% viande avec juste assez 
de bouillon pour une consistance 
lisse agréable aux bébés, facilitant 1a 
digestion.

Tftrifty-30(olgnaz la bon de garantie 
d'un nouveau rasoir 

^ Packard "Impérial" .
—AVEC LE NOUVEAU PAPIER 
TENTURE LAVABLE ENCOLLEI

Voici une nouvelle sensationnelle dans 
le domaine de la décoration. Les 
fabricants des fameux papiers-tenture 
"Sunworthy" vous offrent maintenant, 
pour la première fois au Canada, le 
papier-tenture encollé à la portée de tous.
Il n’y a qu'à l’humccter et À le mettre 
en place. Cest facile, propre et amusant, 
grâce aux joints de précision des 
papiers-tenture ’’Sunworthy".
En outre, ce nouveau papier-tenture 
encollé est lavable/ Un peu d'eau 
savonneuse en fait disparaître comme 
par enchantement la saleté et les 
traces de doigts.

PRIX POUR CEUX QUI N’ENVOIENT 
QU'UNE FORMULE DE PARTICIPATION

$250.00 EN ESPÈCES, 

phn UN BON D’ACHAT DE $250.00 
CHEZ VOTRE BIJOUTIER 

ET AUSSI

10 BONS D’ACHAT DE $25.00 CHACUN

PRIX DE CONSOLATION:
100 bout.lll.s d. lotion PACKARD

Admirez toutes ces caractéristiques!
A üm.

• Lampe sur tout le dessus de cuisson.

• Tiroir d'emmagasinage sur toute la largeur
• Nouveau régulateur "Imperia!" du four "Cook-Mo**

• Prise automatique pour accessoires

• Gril et Rôtisserie combinés

• Vaste four à Chaleur Uniforme, sur toute la largeur, i 
gril Ultra-Rapide, à hauteur commode.

Condition* 
facile*

Gaucher ou droitier? H est facile de 
déterminer avec quelle main votre 

j^-'bébé est le plus 
adroit. Offrez-lui 

Br i'A. un objet. L'instinct
Q&frjZ&bsl le guidera pour

l’attraper avec 
f cfSjRR la main dont il

1 se sert le plus
Cjc—naturellement.

VOICI TOUT a QUI V00S A VU A FAItb
Présentez-vous chez NOUVEAU

papier-tenture lavable
__ un bijoutier qui est 

détaillant autorisé des rasoirs Packard. 
Il vous fournira tous les renseigne* 
ments requis et vous remettra grant#/#• 
ment une formule de participation 
an concours.

Voyez rétdlage des rasoirs Packard dans la
vitrine de votre bijoutier. Vous pouvez gagner 
on prix sans acheter quoi que ce soit.

LEKTRO PRODUCTS Limited
1517* rue de In Montagne, Montréal 25.

Modèle RV-35 
IllustréPour une bonne source do vitamine 

A et de fer, essayez les Jaunes 
d'Oeufs Gerber en Purée. Délicate 
saveur d'oeufs frais, consistance lisse 
et crémeuse semblable à celle de la 
cossetarde. Les Jaunes d'Oeufs 
Gerber, mets idéal pour les petits, se 
servent à la cuiller ou mélangés aux 
céréales, légumes ou lait. Gerber- 
Ogilvic Baby Foods, Ltd., Niagara 
Falls, Canada.

AftAfTICNT

BRETON & FILS
Tél.: PR. 4-6898

Voyei, chtx voir* marchand habituel, lu 
nouveaux papiers-tenture encollés.

CANADIAN WAUFAFtt MANUFACTURE» UMTTB), LEASIDI, TORONTO IP, ONTARIO

oimtiflN
1530, rue des Cascades Saint-Hyacinthe

un cours
d’électricien

EXPORT ALE
55-32F

VOIRE
-ARMEE

S&tvcce OteZrtUé (&& PNEUS SANS TUBE

WMM

I i il Ifl lifiTI il 1MEATS

VOYEZ VOTRE 
MARCHAND 

PRÉFÉRÉ
ou.1..
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5.30— Howdy Doody
6.00— Guy Lombardo
6.30— Yesterday's Newsreel
6.45— CBC TV News
7.00— Tabloid
7.30— Life with Elizabeth
8.00— Obeck Summer Show
8.30— I Love Lucy
9.00— Cross-Canada Hit Parade
9.30— Jackie Rae Show

10.00— Big Town
10.30— Press Conférence
11.00— CBC News 
11.15—Celebrity Playhouse

JEUDI. 10 NOV.
CBFT — Canal 2

3.00— Musique
5.00— L’Ami des jeunes 
5.15—La Boite aux couleurs
5.30— La terre est ronde
6.00— Sophie Magazine
6.30— Ce soir à CBFT
6.45— Carrefour
7 15—Télé-Journal
7.30— Toi et moi
7.45— La Cuisine de la bonne hu 

incur
6.00— Le Fil d'ariutie
8.30— Feu de joie
9.00— Quatuor
9.30— l**s Idées en marche

10.00— L'heure du concert

FAITES
Saint-ThéodoreSaint-Damase

| j ftcmaine dernière* a été baptisée 
Ijrle-Liliane-France, enfant de Jean- 
|jU<je hunier et de Denise Beaudry, 
jrruih et marraine, M. et Mme Tous- 
|inl hunier, grands-parents, 
i |e 25 octobre, eut lieu louver- 

(|i> Quarante-Heures dan» notre 
ruine par Mgr Lucien Beauregard, 
D vice-supérieur et directeur spîri- 
.J .1» Séminaire de Saint-Hyacinthe.

TELEVISION
—M. et Mme Clovis Gauthier 

sont les heureux parents d’une fil­
le baptisée Marie, Andrée, Michèle, 
Parrain François Gauthier, marrai­
ne Céline Gauthier. Porteuse B.-A. 
Gauthier, frère et soeur de l’enfant.

—M. et Mme Armand Martin 
sont les heureux parents d'une fil­
le baptisée Marie, Thérèse Franci­
ne. Parrain et harrainc Aimé Char- 
trand grands parents de l’enfant.

—M. et Mme A. Désautel. sont les 
heureux parents d’une fille bapti­
sée Marie, Thérèse-, Réjcanne. Par 
•;»in et marraine M. et Mme Lu­

cien Miclctte oncle et tante de l’en­
fant. Porteuse Mlle Gisèle Gérard 
d’Upton cousine de l’enfant.

—M. l’abbé Gérard Beauregard 
vicaire à Springfield Mass, M. et 
Mme Edouard Beauregard, Mme 
Alfred Granger Chicopie Falls Me 
Henry Fontaine de S.-Guillaume 
ont visité en fin de semaine M. et 
Mme T. Jodoin.

—M. et Mme Emile Fontaine et 
leurs enfants de S.-Jean en fin de 
semaine chez M. et Mme Rosaire 
Fontaine.

4.45— Les Récits du P. Ambrois
5.30— Pépinot
6.00— L’Actualité
6.30— Les Travaux et les jours
7.00— Le Babillard
7.30— La Clef des Champs
8.00— Music-Hall
9.00— Le Nez de Cléopâtre
9.30— Télé-Théâtre 

11.00—Télé-journal.
CBMT — channel 6 

12.25—Today on CBMT 
12.30—This is the Life

1.00— United Nations Review 
1.15—Playtime with Jerry
1.30— Country Calendar
1.45— Football Flashbacks
2.00— Football
4.30— Lassie
5.00— Children

Saint-Pie
Luc Télreaull, o.dn dont le» bu- 

lU1 ion! à Saint-Hyacinthe, est de 
„ur d’un voyage d’études aux Etat.-*- 
,j.. hci dernières dérouvertes dans 
domaine de la vision étaient expo* 
.* par les spécialiste* les plus corn- 
[cni4 i l'occasion de ce congrès 
[j à Elmira, N.Y. M. Tétreuult as- 
ait à rcs assises dan» Je but d'ap- 
dondir les derniers développe* 
•ru» de l'optométrie et d’être en nie- 
rr de rendre les plus grands servi* 
i à la population.

s Magazine
6.00— Exploring Minds
6.30— Father Knows Best
7.00— Our Miss Brooks
7.30— CBC News Magazine
8.00— Ed Sullivan
9.00— Four Star Playhouse
9.30— Showtime

10.00— CBC Folio
11.00— CBC News 
11.10—This Week

LUND!. 7 NOV.
CBFT — Canal 2

5.00— L’ami des jeunes
5.15— Bricolages
5.30— La vie qui bat
6.00— Les Aventures de C. Lumière
6.30— Ce soir â CBFT
6.45— Carrefour
7.15— Télé-Journal
7.30— Voyage sans passeport
7.45— Hollande et Robert 

,8.00—14, rue de GalaLs
8.30— Rigolade
9.00— Porte ouverte
9.30— Théâtre Colgate

10.00— Passe partout
10.30 —Conférence de Presse.
11.00— —'Télé- Journal

CBMT — channel 6
4.30 Fur and Feather
4.45— Audrey and Gus 
5.00 —Long John Silver
5.30— Howdy Doody
6.00— Robin Hood
6.30— Ourtown
6 45—CBC TV News
7.00— Tabloid 

Beulah
Caesar’s Hour 
Medic
Denny Vaughan Show 
Studio One

En achetant des g

kj OetlGATKRJ 
; j dTPARUfC

Ç duCAHADA
OPartie de cartes

Tnc grande partie «le carte* au pro­
fit de* mi-ion» Dominicaine» aura 
Mu demain soir, à 8 heure», au Ce»- 
ttt Notre-Dame, coin de* rue» Bour* 

et Dessaulles. Plusieurs prix

Obligations d Épargne7.30— Amos *n’ Andy
8.00— Life is Worth Living 

8.30—Fireside Theatre
9.00— Kraft TV Theatre

10.00— City Detective
10.30— 'The Star and the Story
11.00— CBC News
1115—Sports Guesses and Guests
11.45— Feature Film

VENDREDI. U NOV.
CBFT — Canal 2

10.45— Jour du Souvenir
11.15— Mire
5.00— L'Ami des jeunes
5.15— La Porte du Ciel
5.30— Le Grenier aux images
6.00 -Beau temps, mauvais temps
6.30— Ce soir à CBFT
6.45— Carrefour
7.15— Télé-Jour nal
7.30— Panorama
7.45— Film
8.00— Le Sport en revue
8.30— Film
9.00 -A la bonne étoile
9.30— Télé-policier

10.00— Long métrage 
; 1.30—1TéléJournal

CBMT — channel tt
10.45— Remembranc Day
11.15— Test Pattern 
4.25—Today on CBMT
4.30— Timothy Tutt
4.45— Small Fry Frolics
5.00— Roy Rogers
5.30— Howdy Doody
6.00— The Millionnaire
6.30— Patti Page
6.45— CBC TV News
7.00— Tabloid
7.30— Life of Riley
8.00— Wayne and Shuster 
8.30 —The Plouffe Family 
9.00 TBA
9.30— Star Stage

'0.00 Gillette Cavalcade of Sports 
10.45—Jim Coleman Show
11.00— CBC News
11.15— TV Theatre

«le prénence lieront attribués. U y au­
ra un prix par table. On demande 
«l'apporter crayon* et marqueurs, he 
prix d'entrée e?t de .50. Bienvenue ù

m k
Canada

10e SERIE

Pourquoi courir quand 
sonne le téléphon

R en lisez 31

10.00
11.00— CBC News 
11.15—The Tapp Room

MARDI. 8 NOV.
CBFT — Canal 2

5.00— L’Ami des jeunes 
5.15 -Do mi sol
5 30 -Les mystères de la planète
6 00—Histoires du Canada
6.30— Ce soir à CBFT
6.45— Carrefour 
7.15—Télé-Journal
7.30— Variété Salada
7.45— Vous êtes témoin
8.00— Michèle Tisseyre
8.30— Cap-aux-sorciers 
900—Le Survenant
9.30— Connaissez-vous la i

10.00— Film 
10 30—Logis *56
11.00— Télé-Journal

CBMT — channel 6 
4.25—Today on CBMT
4.30— Magic of Music
5.00— Jungle Ji m
5.30— -Ho\vdy Doody
6.00— Florian Zabaeh 
6 30—Headlines on Parade 
6 45- CBC IV News
7.00— -Tabloid
7.30— Movie Museum
7.45— Big Time in Sport
8.00— G.M. Theatre
9.00— Dragnet 
9 30—Pick the Stars 

10 00—Citizens’ Forum

L. G. BEAUBIEN & Cl, LimitéeAyez plutôt Valeurs Je Placement 
565, rue Sie-Anne 

Tel.* Province *1-5354 
SI-HYACINTHE 

ROGER LEBLOND, Gérant

supplémentaire
Montréal

Trois-Rivière# •
• Québec • Ottawa 

Shawinigan Falls • Sherbrooke 
Paris • Bruxelles

musique

Vous pouvez avoir un téléphone supplémentaire 
dans toute pièce de votre logis pour...moins de

par icur

L’ETONNANTE NOUVELLE BIÈRE DE OLAND

Si vous faîtes poser deux 
téléphones supplémentaires 
ou plus, en même temps, 
vous ne payez que le coût 
d’une seule installation.

dans la chambre à toucher ou la cuisine, dans le grenier ou 
jarage, un téléphone supplémentaire épargne bien des pas.

dans la buanderie, l’atelier ou la salle de jeux, un télé- 
ne supplémentaire prouve constamment son utilité.

Appelez notre bureau d’affaires et on l'installera immédiatement

La solution:
Un emprunt à la banq

ous pouvez avoir momentanément besoin d'argent, 
so,c P0ur payer une note de médecin, réparer 
Votre liaison ou faire une économie en achetant 
Votre combustible au meilleur compte, soit pour 
Suelque autre raison sérieuse. N'hésitez pas: 
v^yez la banque à ce sujet. C’est lâ une 
^marche toute naturelle.

banques A rhnrrr» rnncpnfAnr At* orne ot Ae

;. . Cent avec fierté quo Oland, Limitée, maîtred 
brasseur» depuis cinq génération**, présente l'éton­
nante nouvelle bière Schooner! Cette lager, minai 
rafraîchissante qu'une brise de mer, est une 
révélation pour les amateur» de bière ... Légère, 
“sèche" et pleine de saveur, elle a tout ce qui faut 
pour décrocher le “cliampionnat"!
Demandez une Schooner, aujourd'hui-même! 
Vous serez sûrement d'accord pour dire: void une 
bière de goût qui remportera les suffrage** de tous 
les canadiens!

<-urs clients de parer à des besoins urgents ou 
° profiter des occasions qui se présentent. 
aris n importe quelle succursale, vous trouverez 

Un I)crs°nnel prévenant, courtois et discret. Vous 
Urrcz conr»me il est facile de faire un emprunt 
remboursable à même votre revenu au moyen de 
versements échelonnés à votre convenance.
Toute succursale des banques à charte fait des pre 
personnels et assure de nombreux services 
S * Utilisent tous les Ar* lo

une banque à charte comporte 
s services, y compris Ses suivants:

CHÈQUES DE VOYAOI
Pour vous protéger contro 
Je vol et U perte de votre 
argent. Facilement négociables 
partout.

PRÊTS POUR L'AMÉLIO­
RATION DIS MAISON!

Pour réparer, transformer om 
agrandir votre foyer.

COMPTES D'ÉPARONE
Us conservent votre argent en 
lieu sûr, rapportent régulière­
ment des intérêts, font prendre 
l’habitude de l’économie.
LETTRES DE CRÉDIT
Pour les longs voyages ou pour 
financer des opérations com­
merciales à l’étranger. L’ÉTONNANTE LAGER—LÉGÈRE, VRAIMENT 

"SÈCHE" ET PLEINE DE SAVEUR
BANQUES à charte desservant votre voisinage

OLAND MAÎTRES BRASSEURS BEEVES CMNQ GÉPtÉBATMBn
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12 MOBILIERS DE CUISINE
MOBILIER DE CHAMBRE MODERNE chromés ou modernes

par J. W. KILGOUR & BRO. LIMITED

Ce superbe mobilier en plus de sa beauté et de son élégance est 
fabriqué en véritable contre-plaqués acajou africain de haute qualité. 
La construction solide et le fini impeccable de ce mobilier en font une 
valeur exceptionnelle.

Dessus: poli à la main. Finis: acajou cordovan ou Pussy Willow,

Comprenant: Grand bureau double (6 tiroirs) 
avec miroir biseauté à bascule; Commode;
Lit bibliothèque, 4 6. ^ gM
Mobilier 3 morceaux avec lit à panneau. X "g Bi
Table de nuit supplémentaire chacune. 9

Prix réq. $219. - SPECIAL I W

MOBILIERS DE ViVOIR KROEHLER 20 MOBILIERS DE VIVOIR
et autres marques de haute qualité.

REDUCTION de
35 MOBILIERS DE CHAMBRE

à des réductions variant de

MATELAS à RESSORTS

SPECIALRég. $27.50

POELE COMBINE
FOURNAISE nbOMinufeHuile et électricitéA L’HUILE

Heureuses 
celles qui 
possèdent 

une
CONNOR

STORES VENITIENS AVEC RESERVOIR 
A L'INTERIEUR POELE

ÉLECTRIQUE COMBINÉ
ELCO HO

moins de place 
sur le plancher

ÿ > ) Le réservoir à l’huile est
^ complètement dissimulé à

. ; " l’intérieur de l'entourage.
. "* ^ Assure un chauffage très

\ • efficace, tant par rayonne-
^ . . ... . • - ment que par circulation

SJîffié,«h Sa ^Lambre de combus­
tion double économise le combustible. Un dispositif pour 
le réglage du débit d’huile vous donne la température que 
vous désirez. Larges pones de service facilitant le nettoyage. 
Fini émail brun cuit, très durable, avec voilage or. Un véri­
table ornement dans une pièce — un choix que vous ne 
regretterez Das. Achetez une Fournaise à l’huile Findlay.

PARTICULARITÉS DE IA 
FOURNAISE À L’HUILE

• Volvo do niveau d'huilo 
constant

• Brûleur à chambre double 
Findlay

• Annoaux du brûleur 
amovibles

• Tige de nettoyage dans la 
canalisation d'huile

• Chambre de combustion 
divisée — économie de 
combustible

• Tuyau régulateur de tirage.
• Boulons pour mise à niveau

du polie sur le plancher.

PARTICULARITÉS DU 
POÊLE ÉLECTRIQUE

e Four électrique complète­
ment automatique.

• Eléments rapides "Speed* 
master” s'enlevant pour 
faciliter le nettoyage.

• Commutateurs à 7 allures 
de chauffe.

• Lampe témoin Indiquant si 
un élément de surface est 
allumé.

• Tiroir-réchaud commode.
• Compte-minutes.

Coffret
m.iallique

ferme'.

Mécanisme 
à bascula 

de précision Même la Cuve su -
Remplit et se Vide toute swlf

Le blanchissage d’une journée, 
devient avec la Connor Thermo, 
le blanchissage d’une heure. Celt# 
tâche autrefois onéreuse est à* 

venue agréable, grâce â lo com- 

.traction spéciale de lo cwo 
Thermo isolée qui maintient lo 

chaleur constante de l’eau 1° 
fraîcheur de la cuisine.

00 plus
Action

tubulaire

Lattes
métal

flexible
GARANTIE OE

kuMSIKUHt W VI lie —— ;------------rrTofîû
i--------- -—-srius roRrf n | f DURE pLuu2>Héij. $416.00 SPECIAI

VOYEZ-LES AUJOURD’HUI

NOUVEAU POUR ’56
ADMIRAL

y cil à la poêle destiné à mettre la 
”cuisson à poussoir ’ à la portée de 
tout le monde.
• Éléments de Surface à SEPT Inten­

sités de chaleur différente.
• La chaleur choisie est exactement 

maintenue.
• Les superficies do cuisson convien­

nent à toute grondeur d'ustensile.

• Four spacieux pour fowilSe.
f 9 Lampe sur dessus de poêle foeuh
I totive.

• Gril en aluminium.

Arrêt* z voir ce poêle VRAIMENT nouveau.

CARPETTES • Nouveau châttit Cascode surpuissant ... U plus pui»»anl 

au monde!
• Tube-Image aluminisé format géant 21# avec fillrt op»'<4M# 

profondément teinté.
• Let contrôles de TV sont là où lit devraient 4tre .. • • êen% 

lo haut. en avant.
• Contrôles auxiliaires en avant, sur panneau basculant.

• Pultsonthout-parleurde6'rK9*.Nouveauraodèle"surp'«dl •

SEULEMENT

Axminster 6'9" x 9'

Prix rég. $65.00 VENTE

PRELARTS
Spécial de vente,

Prix rég SPECIAL 

de VENTE
MODtlE C23B1X 1

Le Maitland
LA VERGE ni plus$199.95 TJi-llJ.f

m e u b Imagasin Saint-Hyacinthe
CINTHERUE MONDOR PR 3-9222 N T - H Y A

mm

7^, '/*•

cf(4 ttocH/eauL

•/fri

; i -*.

HV*1

POELE ELECTRIQUE

T V m flf • ■ rVLUUCLir Admirai conso
H Syntonisation en avant, par le haut

1 1

'Vstvi «P> fi»' « W
L1 * tBv


